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PARTIE STRATEGIQUE 
Basée sur la méthode ORfévre  

 

POINT CLÉ n°1 

PRÉFIGURER CE QU’IL FAUDRA ÊTRE CAPABLE DE FAIRE POUR 

REMPORTER LA MÉDAILLE D’OR 

 
Cette première étape du questionnement porte sur l’analyse de la discipline sportive en situation 
de compétition, en dehors de toute considération relative à l’athlète ou au collectif ciblé par le 

diagnostic. 
 

 OUI NON Commentaires 
1 / Visualisez-vous le type de 
performance qu’il faudra réaliser pour 
être champion olympique ? Si oui lequel ? OUI  

Etre capable de performer dans les tubes de vagues de 
reef de toutes tailles. 
Etre capable de scorer des 10. 
Etre capable de manœuvrer et d’enchainer les 
manœuvres sur les vagues de reef. 

■ Si oui, êtes-vous capable de décrire un 
objectif de performance clair et 
structurant, voire mesurable, qui garantit 
les chances d’atteindre la médaille d’or ? 

OUI  

Capacité d’engagement dans les vagues dangereuses. 
Capacité technique à gérer la profondeur des tubes. 
La mesure de la performance passe par l’analyse des 
critères de jugement. 

2 / Utilisez-vous des données pour 
projeter la performance qu’il faudra 
réaliser ? 

OUI  

Nous développons actuellement un projet DATA sur 
l’analyse des critères de jugement et des conditions de 
vagues. 

3 / Quels sont, selon vous, les 
ingrédients indispensables pour 
parvenir à un tel niveau de performance ?   

Travailler en situation sur le spot de Teahupoo afin 
d’acquérir de l’expérience (engagement et technique du 
tube) sur cette vague particulière et dangereuse.  
La connaissance et l’analyse des critères de jugement. 

4 / À quel point pensez-vous les avoir 
tous identifiés ?   

Nous avons une lecture fine des attendus techniques et de 
la connaissance du milieu et travaillons sur des stratégies 
pour limiter les incertitudes. 

5 / Avez-vous mené cette réflexion 
dans votre staff ? Si oui, êtes-vous 
parvenu à vous accorder sur un objectif 
commun ? 

  

Nous sommes totalement en accord sur nos objectifs 
communs et avons programmé un séminaire 
d’entrainement en situation début 2021 afin de partager 
le projet avec nos surfeurs cibles. 

 

Stratégie : Mise en place d’un séminaire début 2022 à Tahiti avec le staff et les potentiels surfeurs 
sélectionnés pour 2024 afin de travailler sur une vision commune de la performance pour gagner 
l’or et mettre toute l’équipe au même niveau d’information. Partager le projet et définir les 
responsabilités des uns et des autres.  
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POINT CLÉ n°2 

ANTICIPER L’ENVIRONNEMENT SPÉCIFIQUE DE L’ÉCHÉANCE OLYMPIQUE OU 
PARALYMPIQUE CIBLÉE 

Les JOP ne sont pas une compétition comme les autres échéances internationales. Ils incarnent un enjeu particulier 
dans la carrière d’un athlète et de son encadrement. Il est donc essentiel d’en anticiper les spécificités contextuelles 
et environnementales, afin que ces dernières ne soient pas déstabilisantes le jour J. Tout ce qui peut être anticipé 

et maitrisé doit l’être afin de limiter les risques de déstabilisation. 

 
 OUI NON Commentaires 
1 / Identifiez-vous des spécificités qui 
différencieront les prochains JO des 
compétitions majeures ayant jalonné 
l’Olympiade ? Si oui, lesquelles ? 

Oui 
 

La spécificité de la vague.   

2 / Si vous visualisez la préparation terminale 
des JO et la compétition, identifiez-vous des 
scenarii défavorables liés à ces 
particularités, qui pourraient 
compromettre vos chances de médailles ? Si 
oui, lesquels ? 

Oui 

 
Ne pas avoir les bons surfeurs qualifiés. 

Les conditions de surf inattendues. 

3 / Avez-vous une stratégie pour maitriser 
chacun de ces scenarii et minimiser l’impact 
de l’environnement spécifique des JO sur les 
performances de votre athlète / équipe ?  

Oui 

 Nous essayons actuellement d’influencer la Fédération 
internationale sur la procédure de qualification. 

Nous programmons différents stages de mise en 
situation sur le site des JO dans tous les types de 
conditions et développons actuellement un projet DATA 
d’analyse du spot. 

4 / Avez-vous prévu de mettre à profit le 
test-event pour tester ces stratégies ?   

 Pas de test-event ! 

5 / Avez-vous bien fait le tour de l’ensemble 
des acteurs qui pourraient alimenter cette 
analyse ? 

OUI 

 
 

 

Stratégie : Influencer la Fédération internationale par un lobbying permanent de tout notre réseau. 
Organiser des stages et des mises en situations de confrontation sur le spot de teahupoo.  
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POINT CLÉ 3 

ANTICIPER LES ÉVOLUTIONS RÈGLEMENTAIRES POTENTIELLES 

La performance peut être influencée par des évolutions réglementaires au cours d’une même olympiade. Il est donc 
important d’anticiper ces changements et toutes les implications potentielles en termes de préparation technique, 

tactique, physique et mentale. 

 

 OUI  
 

NON  
 

Commentaires 

1 / Disposez-vous d’un système de 
veille vous permettant d’anticiper les 
éventuelles évolutions réglementaires 
à venir ? 

OUI 

 Via le réseau des entraineurs PO et les élus positionnés 
dans la Fédération européenne et la Fédération 
internationale. 

2 / Identifiez-vous des évolutions 
réglementaires potentielles 
pouvant intervenir d’ici les 
prochains JO ? 

 

 

NON 
 

■ Si oui, visualisez-vous l’impact 
qu’elles pourraient avoir sur les 
déterminants de performance dans 
votre discipline ? 

 

 

 

3 / Identifiez-vous déjà de quelle 
manière cela devrait vous inciter à 
ajuster votre préparation en 
conséquence ? 

 

 

 

4 / Êtes-vous en mesure d’influencer 
les instances internationales afin 
que les évolutions sportives et 
réglementaires de votre discipline 
soient à votre avantage ? 

 

 

 

 

Nous avons deux élus dans le Comité directeur de la 
Fédération européenne et un élu à la Fédération 
internationale. Nous profitons de notre statut de pays 
organisateur pour renforcer notre relation à la FI. 

 

Stratégie : Lobbying auprès de la Fédération international pour obtenir un mode de sélection 
plus équitable. 
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POINT CLÉ n°4 

ANALYSER LES FORCES ET FAIBLESSES INTRINSÈQUES DE L’ATHLÈTE / DU 
COLLECTIF ET LES FACTEURS DE RISQUE INTRINSÈQUES 

La stratégie de performance doit également reposer sur un second filtre d’analyse qui concerne l’athlète / le 
collectif ciblé et la concurrence. Pour réaliser cette analyse, il est nécessaire de croiser le regard des acteurs de la 
cellule de performance et de l’athlète avec la mise à profit des données. Les données permettront notamment de 

challenger les opinions et de consolider les analyses lors des débriefings post-compétitions. 

 

A. CROISER LES REGARDS 

 

 OUI NON Commentaires 

1 / Réalisez-vous des débriefings 
après les compétitions pour analyser 
les forces et faiblesses de l’athlète / du 
collectif au regard de la concurrence ? OUI 

 Echanges de la cellule de performance après chaque heat 
des surfeurs et chaque compétition.  Utilisation des heats 
analyseurs et des images des coachs afin d’objectiver les 
retours. 
Echange au sein de la cellule de performance après 
chaque heat et chaque compétition 

■ Si oui, à quelle fréquence ont lieu ces 
débriefings ? OUI 

 
et entre le staff et l’athlète. 

■ Qui y participe ?   La cellule de perf les coachs et athlètes. 

2 / Impliquez-vous l’athlète lors de 
ces débriefings ? Si oui, vous 
appuyez-vous sur son ressenti ? 

OUI 

 

Sur son ressenti que nous objectivons par la vidéo. 

3 / Disposez-vous d’une grille 
standardisée pour mener ces 
débriefings ? Si oui, permet-elle de 
questionner l’ensemble des facteurs 
susceptibles d’agir sur la performance 
de votre athlète / collectif ? 

 

 

Une nouvelle procédure est en cours de construction pour 
2022 afin d’optimiser la traçabilité des retours. 

4 / Rencontrez-vous des problèmes 
particuliers pour rendre ces 
débriefings impactants ? Si oui, 
lesquels ?  

OUI 

 

Nous devons améliorer notre procédure de retour à froid. 

 

Stratégie : Nous travaillons actuellement à une réorganisation de nos procédures de briefing et 
debriefing jusqu’à la saison 2024 
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B. METTRE À PROFIT LES DONNÉES POUR CHALLENGER LES OPINIONS ET 
ENRICHIR L’ANALYSE 

 OUI NON Commentaires 

1 / Collectez-vous des données pour identifier les 
forces et faiblesses de votre athlète / collectif ?  OUI 

  Les résultats de la concurrence / L’analyse 
vidéo / L’analyse des scores. 

■  Êtes-vous satisfait(e) de la qualité des données 
que vous collectez ?   NON 

 Nous allons optimiser notre analyse des 
données par un projet data de l’analyse des 
scores. 

2 / Y a-t-il des données importantes que vous ne 
parvenez pas à collecter ? Si oui, quelles sont-elles 
et quels sont les freins auxquels vous êtes 
confrontés ?  

 NON 

 

3 / Rencontrez-vous des freins pour analyser 
vos données (méthode d’analyse et temps de 
traitement) ?  

OUI 

  Nous renforçons notre équipe pour 2022 
avec un chargé de mission data qui va 
traiter les données. 

4 / Avez-vous le sentiment que ces données vous 
permettent d’identifier les forces et faiblesses de 
votre athlète / collectif de manière pertinente ?  

OUI 
  

5 / Des temps dédiés sont-ils prévus pour débriefer 
de ces données ?  OUI 

  Après chaque compétition et tout au long de 
l’année de compétition. 

■  Qui est impliqué lors de ces débriefings ?     La cellule de performance et les athlètes. 

■  Quand surviennent-ils ?     Pendant toutes les compétitions 

■  Sont-ils systématiques ?  OUI   

6 / Rencontrez-vous des problèmes particuliers 
pour rendre ces débriefings impactants ? Si oui, 
lesquels ?  

OUI 

  Nous devons améliorer nos procédures 
d’échanges entre l’entraineur et l’athlète et 
identifier les différents temps de débriefing. 

 

Stratégie : Mise en place du projet DATA : réorganisation des procédures de partage et de 
l’analyse de données 
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C. FORCES, FAIBLESSES & FACTEURS DE RISQUE INTRINSÈQUES 

 OUI NON Commentaires 
1 / Quelles sont les forces de votre athlète ou de 
votre collectif ? 

   

■ Certaines vous semblent-elles avoir le potentiel de 
devenir des super-forces au regard de la concurrence 
? 

   La connaissance spécifique de la vague de 
Teahupoo et la technique du tube. 

2 / Quelles sont ses faiblesses ?   Une organisation de leurs cellules de 
performance pas toujours lisible et pour les 
plus jeunes un manque d’expérience au plus 
haut niveau. 

■ Certaines vous semblent-elles inacceptables au 
regard de la concurrence ? 

 
NON 

 

3 / Quels facteurs de risque – en lien avec votre 
athlète ou équipe – pourraient compromettre : 

   

■ La qualité de sa préparation pour les JO ?    L’incohérence du calendrier international 
et du système de sélection. 

■ Le bon déroulement des derniers jours d’attente 
avant la compétition ? 

   Les contraintes sanitaires - La blessure à 
l’entraînement - Un problème de matériel 

■ Le bon déroulement de sa performance en 
compétition ? 

   Les conditions de vagues. 

4 / Pour chacune des faiblesses et des facteurs de 
risque : 

   

■ Avez-vous une stratégie pour le corriger/maîtriser 
? 

OUI  Via nos différents stages. 
Par l’amélioration de nos procédures. 
Par un suivi technique et scientifique. 

■ Percevez-vous que votre stratégie est 

suffisamment robuste ? 
OUI 

  

■ Si ce n’est pas le cas, explicitez les raisons de vos 
doutes 

   

 

Stratégie : Identification des forces et des faiblesses et adaptation de la stratégie 
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POINT CLÉ n°5 

ANALYSER LA CONCURRENCE 

L’analyse de la concurrence doit permettre d’identifier les opportunités à saisir pour maîtriser les 
concurrents à la médaille et contrôler les menaces qu’ils constituent. 

 OUI NON Commentaires 

1 / Qui seront vos concurrents principaux lors des 

prochains JO ? 
  

USA – AUSTRALIE - BRESIL. 

■ Comment les identifiez-vous ?   Via le circuit international. 
En utilisant l’analyse vidéo et l’analyse des 
résultats. 

2 / Quelles sont leurs forces ?   La largeur de leurs collectifs et leurs 
connaissances des vagues puissantes. 

3 / Quelles sont leurs faiblesses ?   Leurs certitudes et leur méconnaissance du 
spot. 

4 / À quel point parvenez-vous à identifier ce que 

font vos concurrents et ce qui les aident à 

performer ? 

  Nous avons une connaissance très précise 
du niveau de la concurrence et une vision 
objectivée et de l’organisation de nos 
concurrents. 

■ Que mettez-vous en place pour cela ? 

Identifiez-vous des choses qu’ils font et que vous 

pourriez mieux faire ? 

  Grâce à une veille permanente de notre 
cellule de performance sur le circuit 
professionnel. 

■ Si oui, lesquelles et quels sont les freins qui 

vous empêchent de les faire ? 
  

 

5 / À quel point vous inspirez-vous de ce que font 

vos concurrents pour adapter votre stratégie de 

préparation ? 

  Nous ne travaillons pas en réaction mais 
par anticipation. Nos concurrents ont 
surtout copié notre système. 

■ Avez-vous des exemples précis à donner pour 

l’illustrer ? 

  
 

6 / Comment renforcez-vous votre avantage vis-à-

vis de vos concurrents ? 

  En prenant position sur Tahiti via notre 
base avant. 

7 / Comment limitez-vous les risques que vos 

concurrents vous débordent ? 

  
Par le déploiement de notre base avant. 

 

Stratégie : Nous devons consolider notre base avant à Tahiti et multiplier les actions 
d’entrainement 
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POINT CLÉ n°6 

HIÉRARCHISER LES DÉTERMINANTS DE PERFORMANCE À OPTIMISER EN PRIORITÉ 

Une fois que les étapes de projection des JOP (points clés 1, 2, 3) et la confrontation des forces et 
faiblesses de l’athlète / de l’équipe à sa concurrence (4 & 5) sont clarifiées, il devient possible de lister 
et hiérarchiser les déterminants de performance à optimiser en priorité pour renforcer les 
chances de médailles aux prochains JO.  

Ces chantiers prioritaires sont spécifiques à l’athlète / à l’équipe ciblé(e) et permettront de prioriser les types de 
ressources allouées à l’athlète et son staff. 

 OUI NON Commentaires 

1 / Au regard de l’analyse menée jusqu’ici, pouvez-
vous lister les déterminants de performance par 
rapport auxquels votre athlète / équipe devra 
progresser d’ici les prochains JO ? 

  Capacités technique et physique : 
- à s’engager dans les vagues de reef, 
- à maitriser la technique du tube et 

sa profondeur, 
- à manœuvrer dans les vagues de 

reef. 
Capacité à maitriser ses émotions et à 
rester lucide en situation de compétition 
dans des conditions dangereuses. 
Capacité à analyser les conditions. 
Capacité à analyser les critères de 
jugement. 
Capacité à analyser la concurrence. 

2 / Pouvez-vous les hiérarchiser ?    

3 / Quels sont les acteurs impliqués dans cette 
réflexion ? 

  La cellule haut performance (HP) :  
      -     le DTN 

- Directeur de la performance, 
- Entraineurs PO, 
- Chargé de mission DATA, 
- Cellule médicale. 
- Cellule Juges/Arbitres 

■ Avez-vous bien fait le tour de l’ensemble des 
acteurs qui pourraient alimenter cette analyse ? 

OUI   
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Stratégie (en mode rétro planning) 2024/2023/2022 des grands chantiers 
prévisionnels à mener :  

 

Conclusion : 
 
L’organisation de notre cellule de performance est construite sur la mise en place d’un accompagnement 
longitudinal du groupe PO programmé jusqu’en 2024. 
Nous avons défini plusieurs scénarios que nous adapterons en fonction de la performance de nos 
athlètes et de la publication des critères de sélection (juin 2024). 
Nous travaillons en parallèle sur la notion de « home advantage » dans un contexte particulier et 
complexe puisque les JO de Paris, pour le surf, auront lieu à Tahiti. 
Concernant les gains marginaux, nous avons lancé deux projets data sur l’analyse du jugement et la 
prévision météo et renforcé notre équipe en recrutant un chef de projet. 
Nous continuons de faire évoluer nos structures de détection et d’accompagnement des juniors, jeunes 
séniors et relèves dans la perspective des JO de 2028 et 2032. 

 
 
 
 
 

Rétroplanning JOP 2022 - 2024

Numéro des semaines 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 19 20 21 22 23 24 25 26 27 28 29 30 31 32 33 34 35 36 37 38 39 40 41 42 43 44 45 46 47 48 49 50 51 52 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 19 20 21 22 23 24 25 26 27 28 29 30 31 32 33 34 35 36 37 38 39 40 41 42 43 44 45 46 47 48 49 50 51 52 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 19 20 21 22 23 24 25 26 27 28 29 30 31 32 33 34 35 36 37 38 39 40 41 42 43 44 45 46 47 48 49 50 51 52

Différentes phases du projet

Définition de la procédure de qualification

Lobbying des élus de FFS auprès de la FI

Période de validation de la procédure par la FI

Suivi et accompagnement des athlètes sur le circuit 

professionnel

Détermination, organisation et planification de la cellule de 

suivi des athlètes en situation de compétition

Suivi sur les compétitions du WCT

Caoching sur le circuit WQS Europe

(Maroc, Israël, Portugal, France, Epagne)

Caoching sur les CS 

(Australie, USA, Afriqe du Sud, France, Portugal, NZ)

Caoching Trials et WCT de Teahupoo (compléter)

     Championnats du monde ISA 

Déploiement / Consolidation de la base avant de Tahiti 

Mise en place du staff technique : entraineurs olympiques, 

chargé de mission data et logistique, staff médical et 

d'ac compagnement à la préparation physique

Gestion du site d'hébergement

Gestion de la sécurite

Organisation d'un séminaire d'entrainement staff-athlètes 

(acculturation et partage du projet olympique)

Stages d'entrainement, de cohésion et de mise en 

situation de compétition sur le site des JO

Organisation d'entrainements individualisés

Stages d’entrainement et de préparation olympique : open 

de Tahiti

Stages d’entrainement et de préparation olympique : trials 

et WCT de Teahupoo

Préparation terminale / Epreuve des JO de Paris

Accompagnement technique et scientifique: 

développement d'outils lostiques d'analyse et 

d'évaluation

Développement d'une base de données DATA Météo sur 

le site de compétition  des JO

Développement d'une base de données DATA sur 

l'analyse des scores (suivi du jugement)

Développement d'une base d'analyses vidéos partagée

Construction de l'accompagnement du staff et des 

athlètes par des formations ciblées 

Formation sur la posture de l'entraineur

Organisation de formations à la préparation mentale 

Création d'une boite à outils "Préparation Mentale"

Organisation de formations à la sensitilisation sur la 

nutrition

Création d'une boite à outils "Nutrition"

Staff 

Athlètes

 Les acteurs concernés:

Fédération internationale (FI)

Elus de la Fédération française de surf

MaiSept Oct Nov DécAoût Sept Nov Déc

2024

JOP Phase post-évènementPhase préparatoire

Avril Juin Juil Août Sept OctJanv Fév Mars AvrilJanv Fév Mars Avril

2022

Mai Juin Juillet

2023

Oct Nov Déc Janv Fév Mars Mai Juin Juil Août

Cellule d'encadrement des championnats du monde

Staff et athlètes

Cellule de suivi
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PARTIE OPERATIONNELLE 
 

Discipl ine olympique SURF 

 
I) GENERALITES  

a) Critères de mise en liste 

b) Modalités de surveillance médicale des sportifs de haut niveau et des sportifs reconnus dans le 

PPF. 

c) Modalités de suivi socio-professionnel des sportifs de haut niveau 

d) Présentation de la convention Fédération / SHN 

 

II) PROGRAMMES  

P R O G R A M M E  D ’ E X C E L L E N C E  S U R F  :  P ô l e  F r a n c e  R E L E V E  /  P ô l e  F r a n c e  S EN I O R  

a) Cartographie des structures et dispositif au lancement du PPF 

b) Cahier des Charges des structures et dispositif du programme 

c) Modalités de formation sportive et citoyenne 

d) Indicateurs de performance des structures.  

e) Place des établissements relevant du Ministère. 

 

P R O G R A M M E  D ’ A C C E S S I O N  SU R F  

a) Introduction : Présentation de la formation initiale 
b) Les structures du programme d’accession au Haut Niveau.  
c) Cartographie des structures et dispositif au lancement du PPF 
d) Cahier des Charges des structures et dispositif du programme 

e) Modalités de formation sportive et citoyenne 

f) Indicateurs de performance des structures.  

 

Discipl ines non olympiques 

LO NG BOARD –  STAND UP PADDLE  –  PARA SURF 

a) Organisation et structuration du haut niveau 

b) Critères de mise en liste 

 

ANNEXES : 
• Organigramme DTN missions haut niveau 
• Organigramme Filière.  

• Fiche SMR : examens et questionnaires / Convention Centres de médecine du sport. 

• Convention SHN/FFS 
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FICHE D’IDENTITÉ DE LA FÉDÉRATION  

 
 
Nom de la fédération : 

Fédération Française de Surf 

 
Déclaration en préfecture : 

13 juin 1965 

 
Lieu :                                                                                                    

Bayonne 

 
Publication au Journal Officiel :                                                     

24 juin 1965 

 
Reconnaissance d’utilité publique :                                              

Non 

 
Agrément du ministère chargé des sports : 

Accusé réception : 10 janvier 2005 

 
Délégation du ministère chargé des sports :                              

Arrêté du 15 décembre 2008 

 
Affiliation au CNOSF :                                                                     

1989 

 
Affiliation à la fédération internationale :                                  

1964 

 
Discipline olympique 
 
Autres discipline (s) reconnues (s) de haut 
niveau 2022 :                    

Surf (shortboard) 
 
Longboard, Stand Up Paddle, Parasurf. 

Non renouvellement de reconnaissance HN 2022  Bodyboard 

Signature Contrat de délégation et du Contrat 
d’Engagement Républicain:                                                     

14 mars 2022 

 
Surf : Discipline olympique : 
 
 

Août 2021 - JO Tokyo (discipline additionnelle) 

Août 2024 – JO Paris (discipline additionnelle) 

Aout 2028 – JO Los Angeles (programme JO) 

Convention cadre (Avril 2022) 

• 1 DTN 

• 1 CTN Directeur de la Performance 

• 5 CTN 

• 1 CTR 

• 2 contrats de Préparation Olympique 

TOTAL : 10 
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Général i tés 
Contexte : 
A Rio, en 2016, le Surf dans sa forme « shortboard » est annoncé au programme des Jeux Olympiques de 
TOKYO 2020, comme discipline additionnelle. Suite à l’épidémie de COVID, c’est finalement en 2021 que 
le surf fait sa véritable entrée, sur le spot d’Ychinomia, un peu isolé par rapport aux autres disciplines, et 
qui ne permettra pas aux surfeurs de vivre pleinement la vie au Village Olympique. Michel BOUREZ, 5ème, 
réalise la meilleure performance dans le clan tricolore. Ces Jo couronnent par ailleurs les 2 meilleurs 
athlètes du moment, également vainqueur du circuit professionnel, Carissa MOORE (USA) et Italo 
FERREIRA (Bra).  
 
La discipline est reconduite toujours en discipline additionnelle pour les JO de Paris 2024, le COJO 
choisissant le spot très excentré de Tahiti : TEAHUPOO, vague dangereuse et très spécifique qui 
nécessitera une préparation particulière avec des surfeurs(euses) aux profils adaptés à ses particularités.  
 
Enfin, Los Angeles 2028 ayant sollicité le surf, la discipline fera son entrée dans le programme officiel à 
cette occasion. Qui ne devrait pas être démentie par le COJO de BRISBANE 2032 en Australie, véritable 
Mecque du surf. 
 
Ces perspectives uniques permettent d’envisager un contexte totalement favorable pour la discipline sur 
10 ans et plus, et de développer ainsi des perspectives à long termes de structuration et de formation 
des jeunes talents. 
 
La Fédération Française de surf est donc face à ce double défi, d’une gestion à courts termes d’une 
échéance toute proche, dans des conditions polynésiennes très particulières, en parallèle d’une nécessité 
de consolider son organisation et ses programmes pour développer de la performance auprès des 
générations 2028 / 2032. 
 
Ci-après, les critères de mise en liste traduisent à la fois cette nouvelle donne olympique, et à la fois cette 
exigence supérieure vis-à-vis des performances, qui doivent se traduire par des médailles et des 
podiums.     
 

 
a) Critères de mise en liste Surf 

Critères de performance plancher pour intégrer les listes de sportifs de haut niveau. 
Olympiade 2021/2028   -   Objectif : PARIS 
Référence sigle :  circuits et fédérations internationales :  

• ISA: International Surfing Association (voir annexe) 

• ESF: European Surfing Federation. (voir Annexe) 

• WSL : World Surf League : Ligue professionnelle de Surf 
o WCT : Championship Tour : Elite surf Professionnel. Equivalent Coupes du monde Elite 
o CS : Challengers series : Equivalent Coupes du monde 10* 
o WQS : Qualifying séries :  coupes continentales : 1 à 5*. 
o Pro Junior: tour – de 20 ans: une seule catégorie. 
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2° Epreuve SURF (mixte) non-Olympique. 

Critères d’entrée Critères Ministère Correspondance Epreuve de référence Surf 

Liste ELITE / / 

   

Liste SENIOR 
Par Equipe Monde Classé 1 à 4  Mondial ISA 

Par Equipe Europe  Classé 1 Euro ESF (les années sans mondial ISA) 
 

  
Age de 

référence 

  
Compétition de référence 

Liste 
RELEVE 

12 à 18 ans 

Par Equipe Monde Classé 1 à 6 ISA.  

Individuel monde 
Classés 1 à 16 ISA dans les catégories concernées.  

Séléctonné(e) finale mondial Pro Junior.  

Par Equipe Europe Classé 1 à 4 ESF  

Individuel Europe 
Classés 1 à 8 ESF dans les catégories concernées. 

Classés 1 à 16 WSL : Ranking Pro Junior Europe. 

18 à 20 ans 

Individuel Monde Séléctonné(e) finale mondial Pro Junior.  

Individuel Europe 
Classé 1 à 12 WSL Ranking Pro Junior Europe 
Classé Ranking Top 30  Men  & Women WQS Europe.  

21 à 30  
Monde Classé Ranking  Top 30 Men & Women WQS Monde 

Europe Classé Ranking Top 20 Men / Top 20 Women WQS Europe : 

 

 Age de référence Compétition de référence 

Liste COLLECTIFS 
NATIONAUX + de 30 ans 

Classés Ranking Top 60 à 100 WQS Men & Top 40 à60 WQS 
Women monde 

Classés  Ranking 30 à 50  WQS Europe Men et 20 à 40 Women 

Classé Top 5 ranking circuit national men / Women 

 

 Age de référence Référence 

Liste Espoir 12 à 20 ans 
Classés 5 à 10 ranking national dans les catégories référencées.  
Classés 1 à 5 ranking régional dans les catégories référencées.  

 
• Attention particulière portée aux Ultra-marins.    

•  Euro ESF : en alternance Open /Jeune un an sur deux 

1° Discipline SURF (mixte) Olympique. 

Critères d’entrée 
Critères 

Ministère Correspondance Epreuve de référence Surf 

Liste ELITE Individuel Monde 

Top 8 aux Jeux  Olympique  

Ranking annuel: TOP 8 WCT* Men &  Women 

Podium individuel Monde ISA  

   

Liste SENIOR Individuel Monde  

Top 9 à 16 aux  Jeux Olympique  

Ranking annuel: Classé TOP 15 WCT Men & Women  

Ranking continental permettant l’accès au circuit Challenger 
séries:  

- Top 3 Men § Women  
- TOP 8 individuel Monde ISA (concordance liste Elite) 
- Ranking annuel Top 10 Challenger Séries.  

Titre mondial dans l’épreuve TAG TEAM 
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b) Modalités de surveillance médicale des sportifs de haut niveau et des sportifs reconnus 

dans le PPF. 

Le protocole SMR proposé et validé par la Commission Médicale Fédérale est le même pour l’ensemble 
des sportifs identifiés, SHN, Espoir et collectifs nationaux. (Voir Protocole en annexe) 
La mise en œuvre de ce SMR est permise par le conventionnement avec un certain nombre de centres 
médicaux, permettant le maillage du territoire entre la métropole, les territoires ultra-marins et la POM 
de Polynésie Française :  
- Centre national d’entraînement de Biarritz – Villa Banuelos. Cabinet équipé.  
- CHU de Brest 
- CHU Mango VULCIN de Martinique  
- CMSR La Réunion – Doc Maillard. 
- CREPS Antilles Guyane de Pointe à Pitre.  
- Cabinet de médecine du sport – Papeete (convention à venir) 
- Centre de médecine du sport d’Arcachon – doc T. Ribollet 
- CREPS Nouvelle Aquitaine – Talence.  

 
Les centres ont été identifiés au plus proche des structures du PPF, avec conventionnement propre, à 
savoir : le SMR s’adresse essentiellement aux sportifs inscrits dans les 4 pôles Espoir de la Pré-filière, 
donc listés Relève et Espoir.  
- Pôle Espoir Nouvelle Aquitaine / Pôle France Relève/CRE : Centre de Biarritz.  
- Pôle Espoir Guadeloupe au CREPS Antilles Guyane 
- Pôle Espoir Réunion au CMSR de St Pierre.  
- Pôle Espoir Bretagne au CHU de Brest.  
- Pôle Espoir de Martinique avec le CHU Mango VULCIN. 

 
Outres les sportifs en structure, les centre reçoivent également les SHN hors structures ou isolés. Le 
Centre National de Biarritz reste le lieu privilégié pour ce type de sportifs.   
 
Le SMR est une obligation annuelle, chaque sportif devant se soumettre à la convocation de sa structure 
ou de la Direction Technique nationale.  
 
Les sportifs de haut niveau du cercle Haute Performance pourront se voir proposer un complément 
d’examens en fonction des attentes ou des particularités de chacun : tests à l’effort, bilans posturaux, 
podologiques, etc.. 
 
Une convention lie la Fédération avec l’établissement du CERS de Capbreton (40) pour la prise en charge 
de la réathlétisation et/ou le suivi para médical de son cercle HP.  
Enfin un accès privilégié est possible pour nos SHN auprès de la Clinique du Sport de Mérignac (33) 
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Protocole SMR FF Surf  
 
Commission médicale du 12 Mars 2021. 
 

Surveillance médicale réglementaire des sportifs de haut niveau (SHN), Espoirs (SE) et sportifs des 
Collectifs nationaux de la fédération Française de Surf. 

 

• Loi n°2015-1541 du 27 novembre 2015 - art. 24 (V)  

• Article L231-6 du Code du Sport. 

• Arrêté du 13 Juin 2016 
 
Nature des examens médicaux pour les surfeurs de Haut Niveau, Espoirs et Collectifs Nationaux à partir 
du 1er novembre 2016. (Article A231-3 du code du sport) 
 

• Un examen médical réalisé par un médecin diplômé en médecine du sport comprenant : 

• Un examen clinique avec interrogatoire et examens physiques selon les recommandations de la 
société française de médecine de l’exercice et du sport : 

• Un bilan diététique et des conseils nutritionnels ; (questionnaire nutrition) 

• Un bilan psychologique visant à dépister des difficultés psychopathologiques pouvant être liées à 
la pratique sportive intensive. (Questionnaire) 

• La recherche indirecte d’un état de surentraînement via un questionnaire élaboré selon les 
recommandations de la société française de médecine de l’exercice et du sport ; 

• Un électrocardiogramme de repos 
« A la demande du médecin du sport et sous sa responsabilité, les bilans psychologique et diététique 
mentionnés au 1° peuvent être effectués respectivement par un psychologue clinicien ou un diététicien.  
 
Examen complémentaire obligatoire (commission médicale fédérale) : ECG de repos. 
 
Périodicité de la surveillance médicale.  

• Dans les 2 mois qui suivent la 1ère inscription en liste.  

• Annuellement pour les inscriptions suivantes.  
 
Examen préalable à l’inscription en liste donc hors prise en charge fédérale :  

• Visite médicale.  

• Echographie cardiaque.  
 
Examens médicaux préconisés hors Surveillance médicale réglementaire donc hors prise en charge 
fédérale :  

- Examen ORL en particulier recherche d’exostose 
- Examen dermatologique pour tous et en particulier pour les sportifs des DOM 
- Examen dentaire 

 
La Commission médicale de la FF Surf.  
 
 
 
 

https://www.legifrance.gouv.fr/affichTexteArticle.do;jsessionid=B40BABFE63BB3508FD031D186DA2D544.tpdila07v_3?cidTexte=JORFTEXT000031535624&idArticle=LEGIARTI000031537629&dateTexte=20170509&categorieLien=id#LEGIARTI000031537629


 

 
 

 
 

19 

c) Modalités de suivi socio-professionnel des sportifs de haut niveau 

Dans un contexte « surf » un peu particulier, avec peu d’études supérieures suivies car incompatibles 
avec un circuit professionnel, mais aussi de façon plus précoce, un éloignement du système scolaire 
classique pour certains, on doit distinguer les sportifs en structures et hors structures.  
 
Le Directeur de la Performance, cadre d’état CTS est référent Suivi Socio Professionnel est identifié, qui 
connait le mieux ce public et est à même d’intervenir et de proposer des actions.  
 
Scolarité des Sportifs listés, en structure Espoir et Relève 
 
La conduite du double projet implique la mise en place d’un suivi scolaire accentué à l’encontre des 
collectifs jeunes en pôle. L’ensemble des pôles est conventionné avec un ou plusieurs établissements 
scolaires, offrant une panoplie de cursus relativement importante. Dans la réalité, au vu des contraintes 
d’entraînement de la discipline (nécessité d’emploi du temps fortement aménagé afin de libérer des 
créneaux horaires relativement importants), les études d’enseignement général sont largement plus 
compatibles que des cursus techniques et pédagogiques, trop sollicitant en termes d’heures en 
présentiel.  
 
Les pôles bénéficient d’aides à la mise en place de cours de soutien par leurs rectorats (HSE), qui 
permettent la remise à niveau, l’approfondissement ou le rattrapage des cours, et également la 
préparation aux examens.  
Le pôle France RELEVE INTERNE bénéficie de façon expérimentale, d’un cursus mixte, entre cours en 
présentiel dans l’établissement conventionné, notamment sur les matières principales et de spécialité, et 
cours à distance type CNED, accompagné par des enseignants de l’établissement. Cela permet un plus 
grand aménagement des emplois du temps, et la libération de plus grandes plages d’activité pour 
l’entraînement. Également, moins de contraintes lors des stages et déplacements. Cela reste malgré tout 
un système fragile, encore basé sur un relationnel fort avec le chef d’établissement.  
Le Pôle France RELEVE a aussi un groupe EXTERNE, c’est-à-dire non associé à un établissement scolaire. 
Après des années d’éloignement vis-à-vis d’une population à scolarité différente, la DTN a ainsi pris le 
parti de prendre en compte ces sportifs. Accompagnement sportif et socio-professionnel pour ce public 
qui a choisi une scolarité à distance, sur laquelle nous les accompagnons.  
 
Par ailleurs, l’organisation des stages d’hiver (Australie, Afrique du sud, Maroc, Panama) conjugue 
forcément à la fois le volet sportif et la coordination du travail scolaire, puisque ces stages se situent 
hors périodes de vacances.   
 
Il a été mis en place en amont des stages avec les établissements scolaires une organisation du travail à 
distance permettant à chaque élève de suivre l’avancée des programmes, en coordination avec leurs 
professeurs. Deux tuteurs scolaires sont à disposition des sportifs (3 heures par jour minimum) pour 
superviser les relations entre professeurs et élèves par le biais de dispositif FAOD. 
 
 
Sportifs post scolarité et listés, en structure 
Les dispositifs d’insertion professionnelle 
Concernant les Seniors/Elite, le dispositif de CIP est en promotion au niveau de la FF Surf, mais les 
exigences du haut niveau sont rarement compatibles avec un emploi en CDI dans une entreprise, même 
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avec aménagement. En effet, le circuit professionnel, à l’instar du circuit de Tennis, ne laisse pas la place 
à un emploi, même aménagé.  
 
Actuellement, une sportive Elite, dans la discipline Longboard, bénéficie d’une CIP avec une collectivité 
de la Réunion. Cela est permis du fait d’un circuit de compétition moins volumineux dans cette discipline   
Il n’y a pas d’autre projet de CIP à ce jour.  
Mais le dispositif d’accompagnement à la formation AFDAS peut être un nouveau moyen 
d’accompagner nos acteurs du haut niveau 
Le dispositif EMPLOI SHN est également à l’étude, même si l’environnement Surf est peu propice : les 
surfeurs fonctionnent davantage sur des contrats d’images avec l’industrie du surf que sur des emplois 
avec leurs clubs.  
Enfin même s’il n’est pas directement géré par l’ANS, le dispositif des bourses de mécénat du PACTE de 
PERFORMANCE est un outil davantage adapté, et qui bénéficie déjà à certains athlètes, de même que les 
bourses de la Fondation FDJ. 
  
La formation 
Par ailleurs, la FFS en partenariat avec les pilotes de formation, favorise l’accès aux diplômes 
professionnels par des allègements de formation, des aménagements, et des parcours personnalisés de 
formation, prenant en compte leurs statuts et leurs cursus. Ainsi bon nombre de SHN sont titulaires du 
BPJEPS en ayant bénéficié d’un cursus adapté, tandis que d’autres vont en bénéficier rapidement avec 
nos opérateurs, sur un cursus aménagé en 2 ans, avec valorisation des diplômes fédéraux.  
 
Enfin les dispositifs ministériels de suivi des athlètes concernant des avantages sociaux (retraite) sont 
mis en place. Des dossiers permettant la valorisation du statut de SHN sont régulièrement déposés 
(Dérogation Instituts paramédicaux, etc..) sans beaucoup de succès.  
 
Convention sportif / fédération (voir annexe) 
Un modèle de convention a été rédigé pour répondre spécifiquement aux contraintes des SHN Surf, avec 
sa mise en place lors de chaque campagne d’inscription en liste Haut Niveau.  
Une convention plus spécifique SHN/FFS Equipe de France a été rédigé pour identifier les engagements 
communs, notamment sur la valorisation des partenaires de la fédération (ou du CNOSF concernant les 
JO), mais aussi la mise en avant et la protection du droit à l’image des athlètes.  
 
Critères d’attribution des aides individuelles (aides à la pension, aides à la formation…) et des aides 
personnalisées (AP) en particulier : 
Pendant plusieurs années, la subvention Aides Personnalisées auprès de la FF surf était de 30 000€, ce 
qui laissait peu de marges de manœuvre pour son attribution. (Sélection EdF, Performances EdF, et/ou 
performances significatives sur le circuit Pro : titre européen ou mondial) 
 
Aujourd’hui, l’enveloppe de 100 000€ donne davantage de possibilités, d’autant que les athlètes du 
Cercle Haute Performance (leurs revenus annuels bruts sont supérieurs à 40K€) n’émargent pas sur cette 
subvention, mais sur le contrat de Performance.  
Cette enveloppe peut être dédiée à la Cellule Perf, dont les Seniors, Jeunes Seniors et Relève, public 
privilégié de la fédération.  
L’essentiel de l’enveloppe est dédié à la discipline olympique Surf, mais nous restons attentifs à des 
performances remarquables réalisées dans les autres disciplines reconnues de haut niveau, à 
l’accompagnement de l’unique CIP, ou les possibles aides à la formation.  
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Rappel du cadre d’attribution des aides personnalisées défini par l’ANS : 
Les aides personnalisées sont orientées sur le volet socio-professionnel et sont ainsi réparties en 4 
rubriques : 

A)    Aides sociales : 
Les SHN éligibles aux aides sociales sont ceux dont le cumul de ressources annuelles est inférieur à 40 K€ 
brut par an. 
Les revenus pris en compte sont les suivants : aides personnalisées, salaires, bourses de mécénat, 
bourses des collectivités, partenaires privés, équipementiers, primes de résultats… 
 B)    Frais de formation : 
Les remboursements des frais de formation, bilans de compétences…se font uniquement sur justificatif 
et après accord du DTN. 
  
C)    Manque à Gagner Employeur : 
Dans le cadre de la mise en place des Conventions d’Insertion Professionnelle (CIP), l’Agence nationale 
du Sport et la fédération participent à part égale à la contrepartie financière versée à l’entreprise pour 
compenser le Manque à Gagner Employeur. 
Cette contrepartie est plafonnée à 16 000€ pour les athlètes hors Cercle HP (8 000€ pour l’Agence/8 
000€ pour la fédération via les aides personnalisées) et est étudiée au cas par cas pour les athlètes du 
Cercle HP avec toujours une prise en charge à 50% pour l’Agence et à 50% pour la fédération via les 
aides personnalisées. 
Il est à noter que les fédérations peuvent abonder cette participation financière avec des fonds fédéraux. 

d)  Manque à Gagner Sportif 
En compensation de jours de congés sans solde posés pour participation à des stages ou à des 
compétitions, les SHN peuvent percevoir le Manque à Gagner Sportif en le justifiant auprès du DTN. 
 Enfin les aides personnalisées sont plafonnées : 

- ð  A 20 K€/an toutes rubriques confondues pour les athlètes du Cercle HP 
- ð  A 15 K€/an toutes rubriques confondues pour les athlètes hors Cercle HP 

  
Aide à la reconversion  
 Après accord du DTN un accompagnement peut être proposé dans le cadre des études ou d’activités 
professionnelles. 
L’accès à la liste Reconversion est réservé aux athlètes qui justifient d’une inscription en liste Elite ou 
d’au moins 4 ans en liste SHN dont 3 ans au moins en Senior, qui cessent de remplir les conditions dans 
les catégories Elite, Senior ou Relève et qui présentent un projet de reconversion ou d’insertion 
professionnelle (Article 2221-7 du Code du Sport). 
  
Sportifs concernés : 
Sportifs de la Cellule Haute Performance / Membres Equipe de France Senior & Relève 
Sportif en reconversion, engagé dans une formation type Professorat de sports 
 
 
Pour la FF Surf, les critères d’attribution retenus sont :  

- Inscriptions sur les listes SHN 
- Pratique d’une discipline olympique ou reconnue de haut niveau 
- Identification dans un collectif national Senior ou Relève 
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En particulier pour le surf :  

- Frais d’entraînement, de déplacement en compétition,  
- Accompagnement par une personne ressource dans les domaines de la performance.  
- Classement sur le circuit pro continental 
- Qualification pour le circuit pro Challenger Séries, donnant accès au circuit Elite.  
- Performance significative 
- Sélection et performance en Equipe Nationale.  

 
 
Des aides sont également octroyées de façon ponctuelle pour accompagner un SHN dans son double 
projet, par une participation aux frais de formation en études universitaires.  
 
Sportifs concernés : 
Sportifs de la Cellule Haute Performance / Membres Equipe de France Senior & Relève 
Sportif en reconversion, engagé dans une formation type Professorat de sports. 
 
 

e) Présentation de la convention Fédération / SHN 

Voir Annexe.  

La convention Fédération/SHN est signée à l’occasion de la mise en liste, de façon automatique et 

incontournable. Elle reprend les engagements de l’athlètes et de la fédération, et les droits et les 

devoirs des deux parties. Elle comporte en annexe la Charte du Sportif de Haut Niveau, et la liste des 

épreuves et compétitions fédérales, agréées, et autres.  

 

Une convention spécifique a également été rédigée, concernant les droits et devoirs du sélectionné en 

Equipe de France, avec notamment ces devoirs vis-à-vis des partenaires fédéraux, privés et 

institutionnels, et un rappel de ses droits et obligations vis-à-vis du droit à l’image individuel et 

collectif, et la communication. Ce document s’inspire directement de la convention signée par les 

athlètes olympiques vis-à-vis des partenaires du CNOSF et des obligations vis-à-vis des différents 

articles de la charte olympique.  

 

Enfin, également en annexe, la Charte du compétiteur, dont la signature est un préalable à toute 

validation d’une licence compétition.  
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LES PROGRAMMES 
 
Intro : 
 
Si la date du 4 Août 2016 restera un moment important pour la Fédération et pour le Surf 
Français avec l’entrée de la discipline au programme des JO de TOKYO, d’autres annonces ont 
définitivement tracé aujourd’hui nos perspectives :  

- La reconduction du surf en tant que discipline additionnelle, pour les JO de Paris 2024.  
- La volonté du COJO de Los Angeles 2028 de conserver le surf, permettant l’entrée officielle de la 

discipline dans le programme des JO.  
- La candidature retenue de Brisbane pour les JO de 2032, synonyme là aussi de maintien sur 

l’aspect « spot et vagues naturels » de l’épreuve, dans le pays continent qui « pue » le surf et les 
disciplines aquatiques.  

 

Pour autant, la fédération souhaite clairement accompagner l’ensemble de ces disciplines, et 
notamment les disciplines reconnues de haut niveau. Elles sont au nombre de 4 aujourd’hui : 

- Le surf olympique bien sûr 
- Le Longboard qui a conservé son statut 
- Le Stand Up Paddle, dont la délégation à la FFS a été reconduite, et dont l’équipe de France a 

dominé son mondial en 2019, juste avant la pandémie. 
- Le Para surf a qui l’on prête un avenir « paralympique » pour 2028, et dont les épreuves ont 

lieu depuis 8 ans, sans discontinué,  ….en Californie !!! 
 

Le Surf sera bien sûr au centre des projets de l’olympiade, mais aucune discipline ne sera oubliée, que 
ce soit dans la détection, le suivi sportif et le Haut Niveau. Des critères d’inscription en liste Haut 
Niveau ont été identifiés pour le Longboard, le para surf et le stand up paddle, et les structures du PPF 
accueilleront l’ensemble des disciplines reconnues HN. Les circuits fédéraux et nationaux se 
poursuivront, permettant l’éclosion des jeunes talents.  
 
La Fédération continuera à être présente sur l’ensemble des rendez-vous continentaux et mondiaux, 
avec une attention particulière pour le stand Up Paddle, grand pourvoyeur de médailles depuis la 
création des grands rendez-vous, et dont nous ne doutons pas d’un avenir olympique à courte 
échéance.  
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I )  PROGRAMME D’EXCELLENCE  SURF 
a) Présentation des structures 

Pôle France Jeune : Préparation aux finales et podiums sur les compétitions de référence JEUNE. 

Le positionnement :  
Le Pôle France Jeune est situé à Biarritz, en convention avec les établissements de la cité scolaire 
Collège J Rostand / Lycée A Malraux. Il bénéficie de :  

- Aménagement de scolarité 
- Heures de soutien 
- Bureau des entraineurs, salle et matériel de retour vidéo (VOGO), mini skate parc adapté au 

surf (recherche de transfert) 
- Salle de préparation physique au Centre d’entraînement National de Banuelos (contigu avec la 

cité) 
Le pôle se veut être la structure « laboratoire » d’essais du PPF sur les différents paramètres de la 
performance. Son public se situe sur la tranche d’âge 14/18/20 ans, correspondant aux années de fin 
de collège et lycée, voir post bac, accompagnant l’évolution de l’athlète et son développement, pour lui 
permettre d’aborder une carrière professionnelle avec l’ensemble des atouts.   
Il est alimenté par les différentes structures en amonts : pôles espoir métropole et DOM, sections 
sportives (2 SES collège en cours de labellisations, sur le secteur, très performantes) 
 
Les déclinaisons 

Las de voir se « perdre » certains jeunes attirés par la déscolarisation, la FFS a décidé de « dupliquer » 
le pôle France Relève en 2 structures :  

- L’une, Pôle France Internat, associée à une scolarité normale, en convention avec la cité 
scolaire de Biarritz, mais bénéficiant de gros aménagements, et d’une partie de la scolarité en 
e-learning/FOAD. Cela permet depuis 2021 d’augmenter le volume d’entraînement, le nombre 
de jours de stages, et de déplacement sur le circuit pro junior et pro WQS. Il côtoie et collabore 
avec le pôle Espoir Nouvelle Aquitaine, privilégiant ainsi des passerelles et échanges entre les 
structures.  

- L’autre, Pôle France Externat, qui prend en compte des athlètes identifiés comme à fort 
potentiel, et qui ont choisi une scolarité en e-learning total. Ce groupe, mis en place à la 
rentrée 2021, se positionne sur Sud Landes, avec un point d’encrage au siège de la fédération, 
et travaille là aussi sur les techniques, mais aussi sur les différents paramètres de la 
performance. Les 2 pôles sont d’office identifiés sur les stages nationaux, notamment 
hivernaux. Ce collectif constitue l’ossature de l’Equipe de France Jeune et bénéficient de 
conditions d’entraînements et de formations optimales. 

 

Cette double structure se situe dans le sud-ouest pour bénéficier des meilleures conditions climatiques 
de métropole tout au long de l’année. Il bénéficie également d’une grande variété de lieux 
d’entraînement de qualité autour de la Côte Basque et des Landes. Enfin, pour être « compétitif » en 
termes de volume avec les autres nations, des temps de stages hivernaux sont notamment prévus, 
permettant de trouver des conditions facilitantes d’entraînement au cœur de l’hiver.  
 
Les objectifs 

- Maintenir la France comme leader en Europe et dans le Top 4 des meilleures nations 
mondiales dans l’ensemble des disciplines et viser les différents titres individuels par discipline 
dans les épreuves Juniors et Open sur les compétitions de référence ISA.  

- Positionner les meilleurs sportifs sur les circuits professionnels des différentes disciplines 
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Les Ressources :  
Le pôle Internat bénéficie d’un entraîneur cadre technique sur un 3/4 d’ETP, et d’un coordonnateur 
également CTS sur un ¼ d’ETP, qui pilote également le pôle Externat et le PE Nouvelle Aquitaine. Le 
Pôle Externat, quant à lui, est encadré par 2 entraîneurs prestataires identifiés dans le collectif des 
entraîneurs nationaux. L’ensemble de l’effectif est accompagné d’un préparateur physique, d’un 
préparateur mental, d’un médecin et d’un kiné. Enfin, des interventions sont programmées avec un 
juge arbitre haut niveau, les référents Dopage, et Violence et discrimination.  
Les pôles bénéficient de lignes budgétaires du Contrat de Performance dans la rubrique « DURABLE » 
qui permet de financer fonctionnement et déplacement, sachant que le budget de fonctionnement est 
un budget partagé sur des ressources fédérales propres, et la participation des athlètes. Ceux-ci, dans 
certains cas peuvent bénéficier d’Aides Personnalisées. Ils sont pour la plupart en liste RELEVE ou 
Espoir.   
Enfin, le positionnement du pôle dans le sud Aquitaine est intéressant dans la perspective de 
développement des structures et outils P.E.S. : il permet de conserver une proximité avec le Pôle 
France SENIOR, et avec la présence de nouvelles installations structurantes comme la Salle J. Flores 
(en attendant la réalisation d’un bassin artificiel « piscine à vagues » à proximité.  
 

Pôle France SENIOR :  Préparation et accompagnement sur les circuits pros continentaux et 
mondiaux. Projet olympique.  
 
Le positionnement :  
Le Pôle France SENIOR est une organisation à 2 niveaux qui n’a pas un lieu d’activité défini. Il est par 
principe une structure au service des collectifs SENIORS et Jeunes SENIORS, qui se veut itinérant et 
adaptatif aux besoins des athlètes. Le siège de la fédération à Hossegor peut être considéré comme le 
point de rencontre du Pôle lorsque qu’il s’agit des suivis d’entraînement en métropole. Le 2ème niveau 
du Pôle Senior est avant tout le suivi / entraînements / coaching sur le circuit professionnel.  
 

• Entraînements techniques et physiques en métropole sur l’ensemble de la période qui n’est pas 
concerné par la compétition.  

o Préparation aux échéances 
o Préparation physique (salle sur Hossegor) 
o Offre sur la préparation mentale 
o Suivi socio-pro des SHN 

Le pôle SENIORS concerne notamment les SENIORS et Jeunes SENIORS performant sur le circuit 
professionnel. Le collectif est redéfini chaque année en fonction des résultats, notamment 
continentaux et des échéances.  

• Suivi et coaching sur le circuit pro : la configuration du circuit professionnel WSL est plus 
lisible aujourd’hui :  

o Un circuit continental permettant de se qualifier pour le circuit intermédiaire.  
o Un circuit intermédiaire Challenger Séries qui regroupe l’ensemble des qualifiés 

(quotas) de chaque continent, et qui permet d’accéder à l’Elite.  
o Un circuit Elite WCT fermé, qui propose une dizaine d’étape. Un système de montée et 

descente permet de se qualifier ou d’être rétrogradé à la fin de l’année.  
La France étant dans une période de renouvellement de ses Elites, l’essentiel de l’activité du pôle se 
situe au niveau du circuit continental, puis du circuit Challengers Séries.  
L’objectif est vraiment l’accompagnement de la carrière professionnelle des athlètes, tant d’un point 
de vue sportif que social et de formation.  
Il est alimenté par les différentes structures en amonts : pôle France RELEVE, Pôles espoirs, 
notamment des DOM.  
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Les objectifs 

- Maintenir la France comme leader en Europe et dans le Top 4 des meilleures nations 
mondiales SENIORS sur les compétitions de référence ESF / ISA.  

- Préparer et accompagner les meilleurs sur les circuits professionnels. Cet objectif a une logique 
olympique : en effet, l’accès au circuit Elite WCT est l’accès préférentiel aux quotas olympiques. 
Il est donc évident qu’accompagner nos SHN sur le circuit pro, les rendra plus performants, 
mais aussi participe à la stratégie d’accès aux JO.  

 
Les Ressources :  
Le pôle SENIOR est piloté par le Directeur de La performance qui coordonne les actions, le planning, et 
les acteurs. Ceux-ci sont les 2 contrats PO détenus par la fédération, renforcés par l’apport de 
prestataires reconnus pour leur expertise dans différents domaines. Exemple ; la prochaine échéance 
JO se déroulera à Tahiti pour le compte de Paris 2024. Outre l’entraîneur PO spécifique à cette 
échéance, il est important de bénéficier de l’expertise de techniciens connaissant parfaitement la 
vague, et la compétition.  
Pour l’ensemble de l’effectif, une offre en préparation physique, et en préparation mentale est à 
disposition. Le médecin de l’Equipe de France est mobilisé, ainsi que l’apport de différents kinés. Enfin, 
l’apport de spécialistes du jugement est primordial à ce niveau.  
Le Pôle SENIORS bénéfice de lignes budgétaires à la fois sur le projet « PERF 2024 », et à la fois sur le 
Projet « DURABLE », selon que les athlètes concernés sont sur le Cercle ou la Cellule Haut 
Performance, ou enfin sur la Relève Jeune SENIOR. 
  

A noter : Les DOM jouant un rôle particulier dans notre écosystème, certains athlètes continuent à 
être référencés sur un pôle Espoir DOM (notamment Guadeloupe) car c’est leur lieu privilégié 
d’entrainements.  

 

Particularité de l’olympiade 2021/2024 : la base avancée de Tahiti.  
C’est la particularité de cette olympiade. Le COJO de Paris 2024 a choisi la vague de Teahupoo en 
Polynésie Française comme théâtre de l’épreuve olympique de surf (2ème olympiade après Tokyo).   
Jusqu’en 2024, une grande partie de la stratégie fédérale est de d’acculturer nos athlètes aux vagues 
polynésiennes. C’est aussi, éventuellement, de permettre à des surfeurs tahitiens performants sur leurs 
vagues de faire leurs preuves sur le circuit pro par une accompagnement fédéral. En effet, l’accès à la 
qualification et aux quotas passera par une forte polyvalence :  

- Être capable de se qualifier sur un mondial, dans des vagues « communes » 
- Être performant et compétitif à Teahupoo pour accéder aux podiums et aux médailles.  

 
Dans ce cadre, la présentation du projet de base avancée à Tahiti a convaincu l’Agence du Sport de 
Haut Niveau, qui par ailleurs développait sa stratégie de Gains Marginaux / Home Advantage, devenu 
le principe « GAGNER en FRANCE ».  
Cette base avancée, couplée au développement de relations constructives avec la fédération tahitienne 
de surf, doit permettre des actions fréquentes sur Tahiti avec nos meilleurs athlètes.  
Cette base avancée dispose ainsi grâce à différents crédits de l’Agence de :  

- La location d’une maison sur la presqu’île de Teahuppo proposant proximité et fonctionnalité 
opérationnelle.  

- L’achat d’un bateau construit sur place et adapté aux déplacements (lagon, barrière de corail, 
large, …) + remorque.  

- L’achat d’un jet ski permettant les déplacements individuels et/ou de participer à la 
sécurisation des sessions sur la barrière de corail.  

- Du matériel de récupération qui équipe la maison 
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- Du matériel vidéo et de traitement et d’analyse.  
- Du matériel de jugement hautement performant.  
- Une étude météo DATA poussée des particularités du spot.  

Et en termes de ressources humaines :  
- Un manager de projet sur place 
- Un contrat PO originaire de Tahiti et ancien SHN.  
- D’autres anciens SHN consultants sur les aspects spécifiques.  
- Un spécialiste de l’arbitrage 
- Un accompagnement médical et paramédical de proximité.  

 
Le projet Tahiti est donc un aspect particulier de l’Olympiade 2021/2024. La stratégie de performance 
doit permettre de mener de front 2 actions principales : 

- L’accompagnement sur le circuit pro représentant une qualificatif directe potentielle, et 
travaillant sur la polyvalence de vagues.  

- La préparation à la performance sur la vague de Teahuppo, siège des JO.  
Ce projet se fond totalement dans le programme d’Excellence, amenant sa particularité et sa 
complexité.  
 

b) CARTOGRAPHIE PROGRAMME d’EXCELLENCE 

 

Métropole :      * Pôle France SENIOR Hossegor 
   * Pôle France RELEVE Biarritz / Hossegor 

Polynésie Française :  * Base de la préparation olympique – Teahupoo – Tahiti.  
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c) Cahier des Charges des structures et dispositif du programme 

Cahier des Charges Structures du « Programme d’Excellence JEUNE/ RELEVE  
 

PÔLE FRANCE RELEVE 

 ITEMS Indicateurs objectifs et observables  
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Objectif général :  
→ accès au haut niveau, préparation 

aux compétitions de référence. 

 - Meilleurs compétiteurs nationaux éligibles EdF de la catégorie 
d’âge 14 à 18 ans PF int.), et 12 à 18 ans (PF Ext.) dans les 
différentes disciplines, masculines et féminines, engagés sur la 
préparation de grandes échéances « Jeune». 
- Championnats du Monde Junior Surf (annuel) 
- Championnats d’Europe Junior surf, Longboard, Sup. (Biannuel) 
- Circuit Europe : Pro juniors Surf moins de 20 ans, et circuit WQS  
- Jeux olympiques de la Jeunesse (2026 Dakar) 
- Circuit Pro Européens Longboard (ETL) et Sup (Euro Sup) 
Objectif : Accès Collectif Jeunes seniors/2 ans et Accès Collectif et 
Equipe de France Senior /4 ans.  

Indicateurs de résultats 
→ niveau sportif attendu à l’issue de 

la formation sportive au sein de la 
structure. 

- Finales Championnats de France par catégorie et discipline ; 
- Collectif Equipe de France Jeune Championnats du Monde / 
Championnats d’Europe 
- TOP 20 européen moins de 20 ans : Pro Juniors 
- Perspectives long terme projet olympique et Collectif Equipe de 
France Senior. 

Coordonnateur : 
→ statut, tutelle, … 

- Tutelle : Direction Technique Nationale 
- Responsabilité : DTN – FF Surf 
- Financement : Contrat de Performance et participation sportifs 
- Coordination et entraînement : CTN, EN et prestations entraîneurs 
référencés.  

Encadrement 
→ qualification, conditions 

d’intervention, … 

 - Entraînement : CTN, EN et prestations entraîneurs référencés. 
- Qualification : cadres techniques Professeur de sports – BE2 ou 
BEF 
- Préparateurs physiques et mentaux 
- Juges arbitres référencés 

Population 
→ nombre de sportifs minimum et 

maximum, qualité, critères 
géographiques et sportifs de 
recrutement, … 

- 6 à 10 sportifs nationaux (éligibles EDF), selon le nombre de 
disciplines concernées sur chaque structure PF Int. et PF Ext. 
- Recrutement national sur évaluation, palmarès et classement 
fédéral moins de 18 ans. 
- Répartition faite entre les 2 structures en fonction des choix de 
scolarité.  
- Recrutement sur les structures d’accession au haut niveau : 
sections sportives, SES et pôles Espoir.  
- Convention d’objectif individualisé, avec projet sportif de haut 
niveau. 
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Installations 
→ spécifiques, générales, 

récupération, disponibilité, … 

 - Internat / Familles d’accueil / familles 
- Matériel pédagogique surf ; Matériel vidéo et lieu de projection. 
- Lieu et matériel de préparation physique ; Skate parc, salle kiné. 
PF Int. : toute commodités sur le lycée de Biarritz + Centre 
d’entraînement national de Banuelos.  
PF Ext : Siège de la fédération 
- Moyens de déplacements sur les sites de pratique : minibus.  
- Matériel technique personnel, mais gamme de planches à 
disposition.  
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Volume d'entraînement  
→ nombre d’heures par semaine, 

nombre de semaines, … 

-  46 semaines ouvrables ; 
- 20 heures d’entraînement/sem. : 16h de travail spécifique et 4h de 
PPG par semaine : piscine et apnée, skate.  
- Stages d’hiver à l’étranger pour environs 30 jours : stages 
d’entraînement et de préparation / participations encadrées aux 
épreuves de référence : Pro Junior et WQS continentaux.  
- Convocation sur stages nationaux et stages de sélection en vu 
d’échéances internationales (constitution/sélection Edf) 
- Convention Parents/Athlètes/pôle définissant la planification 
annuelle, les objectifs, les devoirs et engagements de chacun.  
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Mise en œuvre du double projet 
→ responsable, organisation, … 

 - Convention avec les établissements scolaires (PF Int.) 
- dispositif d’enseignement à distance (CNED) 
- Emploi du temps aménagé. Cours de soutien HSE.  
- E-learning et suivi scolaire personnalisés (PF Ext .) 

Mise en œuvre du suivi médical 
réglementaire 
→ responsable, organisation, … 

- Convention avec la commission médicale fédérale pour mise en 
œuvre du nouveau protocole 
- Médecin référent national « SMR» et médecin responsable du suivi 
Pôle France. 
- Organisation : Médecin coordonnateur et Commission médicale 
fédérale. Bureau médical au Centre d’entraînement national de 
Biarritz.  

Offre de soins paramédicaux, 
médicaux et psychologique 
→ responsables, organisation, 

volume, … 

- Médecin / Ostéopathe référent Pôle. 
- Entretien psychologique (1 fois par an ; 2 fois par an (moins de 16 
ans)). 
- Prévention : kiné, et suivi spécialisé : ORL, ... 
- Sensibilisation dopage, Violences et discrimination,  .. 
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Evaluation annuelle de la structure 
en termes d’organisation et de 
fonctionnement. 
Evaluation des publics 

Evaluation du fonctionnement, des améliorations apportées, des 
évolutions en termes de qualités de prestation.  
- Indicateurs : volume de fonctionnement. 
Evaluation de la réussite sportive et scolaire : 
- Indicateurs scolaires : assiduité, 80 à 100% de passage en classe 
supérieure, et/ou obtention de diplômes.   
- Indicateurs sportifs : 100% d’accès aux championnats de France et 
au collectif France Jeune large. 50% d’accès à l’EdF Jeunes. A 
moyens termes : 1 à 2 sportifs/structure identifiés sur le collectif 
Jeunes Senior. A long termes : 1 à 2 sportifs/structures identifiés 
dans le collectif Senior.  
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Cahier des Charges Structures du « Programme d’Excellence SENIOR/ELITE » 
 

PÔLE FRANCE SENIOR / ELITE 

 

ITEMS Centre de Rassemblement de l’Elite SURF 
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Objectif général :  
→ accès au haut niveau, préparation aux 

compétitions de référence. 

1- Objectif : 2024 
2- Meilleurs compétiteurs nationaux éligibles EdF de plus de 20 ans, sur la 

discipline Olympique SURF, masculines et féminines, engagés sur la 
préparation de grandes échéances «Senior».  
Accompagnement/coaching sur les épreuves du Circuit Européen et 
mondial.  
Discipline olympique : SURF 
- Championnats du Monde (annuel) 
- Championnats du monde Professionnel (WQS / WCT), 
- Championnats d’Europe (bisannuel) 
- Championnats d’Europe Professionnel (WQS Europe) 
Partenariat d’entraînement sur les Discipline reconnue de Haut Niveau : 
Longboard/Stand Up Paddle / Parasurf.  

 
Objectif 2028/2032 : Jeunes seniors 
Identification des meilleurs compétiteurs internationaux catégorie 
RELEVE masculines et féminines, et accompagnement/coaching 
auprès des engagés dans la préparation de grandes échéances :  
- Championnats du monde Junior de Surf 
- Championnats d’Europe Junior de surf 
- Circuit Pro Junior européen et mondial (moins de 20 ans) 

Indicateurs de résultats 
→ niveau sportif attendu à l’issue de la 

formation sportive au sein de la structure. 

- Collectif Equipe de France senior  
- TOP 10 Circuit WQS Europe avec accès à la division Challenger 
Séries 
- Top 20 Championnats du monde ISA 

Coordonnateur : 
→ statut, tutelle, … 

- Tutelle : Direction Technique Nationale 
- Responsabilité : DTN 
- Coordination : DTN 
- Entraînements et suivi circuit Pro: contrats PO 

Encadrement 
→ qualification, conditions d’intervention, 

… 

- Cadres techniques Professeurs de Sports - Qualification : BE2 ou BEF 
(DE) 
- Entraîneurs privées 
- Préparateurs physiques 
- Juges/arbitres fédéraux internationaux 
- Kinésithérapeute  

Population 
→ nombre de sportifs minimum et 

maximum, qualité, critères géographiques 
et sportifs de recrutement 

- Collectif senior / Elite : 30 sportifs et sportives discipline JO. Eligible 
EdF. 
Sélection selon le palmarès et le projet sportif 
-Collectif Equipe de France Jeune et Espoir (- de 21 ans) ; Eligible EdF. 
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Installations 
→ spécifiques, générales, récupération, 

disponibilité, … 

- Suivi sur place : entraînements et utilisation des installations du Pôle 
France Jeune, de la fédération, et des salles de préparation physiques 
privées. 
- Centre d’entraînement J Flores et projet de bassin artificiel 
- Suivi à distance (plate-forme MYCOACH): planification et 
programmation à distance.  
- Base avancée de préparation et d’entraînement à Tahiti : logement, 
bateau.  

Volume d'entraînement  
→ nombre d’heures par semaine, nombre 

de semaines, … 

- 8 mois en France (Avril à novembre) : entraînement à la carte selon 
objectif et échéance. 
- 4 mois à l’étranger sur suivi compétition de référence circuit Pro Euro 
et monde 
- Stages Tahiti sur site JO et épreuve « Gains Marginaux » 
- Stage Equipe de France Open, et regroupement à l’étranger. 

- Convention athlète /pole engagement sur planning global. 
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 Mise en œuvre du double projet 

→ responsable, organisation, … 

- Convention avec les dispositifs d’enseignement à distance (CNED) 
- Dispositif AFDAS 
- CIP avec les entreprises du secteur d’activité. 
- Pacte de Performance // FDJ // Contrats SHN / Clubs 

Mise en œuvre du suivi médical 
réglementaire 
→ responsable, organisation, … 

- Médecin référent national « Suivi médical » et médecin Pôle France + 
Médecin Equipe de France 
- Organisation : Médecin coordonnateur et Commission médicale 
fédérale (Bureau médical du Centre National d’Entraînement de Biarritz 
Banuelos) 

Offre de soins paramédicaux, 
médicaux et psychologique 
→ responsables, organisation, volume, 

 - Médecin référent EDF. 
- Entretien psychologique  
- Prévention : kiné, et suivi spécialisé : ORL, ... Convention CERS 
- Prévention Dopage et Violences & discrimination (CTN en charge) 
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Evaluation annuelle de la structure 
en termes d’organisation et de 
fonctionnement. 

Evaluation des publics 

Evaluation du fonctionnement, des améliorations apportées, des 
évolutions en termes de qualités de prestation.  
- Indicateurs : tenue des engagements sur le volume de 
fonctionnement :  
* Vol. entraînement. Nombre d’entrainement sur site métropole.  
* Vol de suivi compétitions de référence. Nombre de 
déplacements/an. Nombre de sportifs suivis.   
 
- Indicateurs résultats sportifs et conditions d’entraînement 
* Ranking Pro Junior Européen et nombre de qualifiés pour la 
finale mondiale : Objectif : 1 garçon/1 fille.  
* Ranking WQS Européens et nombre de qualifiés pour le circuit 
intermédiaire « Challenger Series ». Objectif : 6 garçons / 3 filles.  
* Ranking final Challenger Series et nombre de qualifiés pour le 
circuit Elite WCT. Objectif : 1 garçon / 1 fille.  
*  Quotas olympiques obtenus.  
Objectif : quotas maximum : 2 + 2. 

 

Le système et l’organisation des structures du programme d’Excellence sportive surf a évolué sur la 
dernière olympiade, en fonction notamment du statut nouveau du surf, discipline olympique, des 
moyens alloués à ce nouveau statut, et également pour des raisons externes, d’évolution du panorama 
du circuit professionnel, référence ultime.  

- Le pôle France Relève « à 2 têtes », permettant de prendre en compte les sportifs ayant choisi 
une scolarité différente.  

- Le pôle France Relève « interne » qui a développé, avec le soutien et l’accompagnement de la 
Cité Scolaire de Biarritz, un programme novateur et hybride entre cours normaux et cours en 
e-learning, permettant d’accroitre le volume d’entraînement sur place, mais également par 
l’augmentation du nombre de stages et déplacements.  

- Toujours pour la catégorie Relève, le passage de U18 à U20 du circuit Pro junior, référence 
européenne, incite également à conserver les athlètes les plus performants sur une courte 
période postbac.  

- Le pôle France SENIOR, dont le fonctionnement est largement impacté par :  
o La réforme du circuit pro : une première période de l’année sur du suivi sur les 

épreuves continentales, avant de basculer sur le suivi sur le circuit mondial. Cela gagne 
en clarté du système et pour nous en aide à la hiérarchisation des athlètes.  

o La poursuite du projet olympique, débuté pour Tokyo, avec cette fois la prise en compte 
de la spécificité du spot de Teahupoo.  
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d) Modalités de formation sportive et citoyenne 

En tant que sportifs de haut niveau, les athlètes du programme d’Excellence sont à même de participer 
à la formation sportive et citoyenne.  
La Convention des SHN signée lors de la mise en liste (cf en Annexe) rappelle leurs droits et leurs 
obligations vis-à-vis du système fédéral, mais bien sûr vis-à-vis du monde en général. Leur notoriété 
doit permettre de véhiculer ces valeurs. Ces valeurs sont également rappelées dans la convention 
SHN/FFS signée lors de chaque sélection en Equipe de France, Jeune ou Senior.  
 
Concernant les sportifs en pôle « à demeure », un programme de formation et de sensibilisation est mis 
en place en présentiel les valeurs de la république et l’éthique sportive. Les cadres référents Violences 
et Discriminations d’une part, et Dopage, d’autre part, sont des personnes ressources pour la mise en 
place de ces moments d’échanges et d’information.  
Depuis l’avènement olympique, l’éthique de l’olympisme fait également l’objet de moments 
d’informations.  
 
Concernant les surfeurs Seniors, la mise en œuvre est plus complexe, mais réalisée, face à des athlètes 
très nomades tout au long de l’année. Les structures du programme d’accession auprès des organes 
déconcentrés de la fédération sont des relais importants pour la mise en œuvre de ce programme 
éthique et citoyen.  
 
Le cadre juridique et économique est également un enjeu fort dans un écosystème pro à semi-
professionnel, où l’information sur les statuts et déclarations sociales est importante.  
Le milieu est souvent fait de jeunes athlètes, et le système économique gravitant autour du surf a 
beaucoup changé. En effet la crise qui a durement frappé l’industrie du surf a durement impacté le 
marketing de chaque entreprise, et de fait l’accompagnement financier des athlètes.  
 
Les gains en compétition se sont amoindris, quand les frais de suivi des circuits ont explosé. Le COVID 
a mis à l’arrêt l’ensemble des circuits et avec lui, les possibles gains en compétition. Sur cette période 
le suivi socio-professionnel a été important pour trouver des solutions, des alternatives, profiter de la 
période pour accéder à des formations et diplômes.  
 
Les Aides Personnalisées ont compensé dans une certaine mesure sur des situations sociales 
personnelles difficiles.  
 
Enfin, de façon très spécifique, la FF surf développe un programme : « Surfeur Sauveur » qui était 
l’objet du Plan Citoyen du sport précédent, et qui met en valeur l’action civique et citoyenne des 
surfeurs. C’est l’esprit et la philosophie naturelle d’entraide qui est mis en avant. Un surfeur, avec sa 
connaissance de l’environnement, son matériel, est parfois amené à porter assistance à des personnes 
en difficulté (nageurs, autres pratiquants de sports nautiques, etc..). Il est le maillon naturel de la 
chaine d’intervention, notamment hors des périodes de surveillance, car il est là toute l’année.  
Une déclinaison de ce contenu est identifiée dans le programme de formation du BEC, auprès des 
éducateurs de clubs. Afin de pérenniser et perpétuer cette tradition, mais sans jamais endosser le 
costume de sauveteur. De même, un complément de formation sera proposé auprès des professionnels 
diplômés du surf, afin de développer cet esprit citoyen, participant ainsi à l’action de prévention et 
lutte contre les noyades, et à l’accès à l’aisance aquatique.  
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e) Indicateurs de performance des structures.  

Pôle France RELEVE :  

Les indicateurs du pôle France relève doivent être à la fois sportifs et scolaires ou de formation, 
puisque le choix de positionnement de la structure est placé sur la catégorie RELEVE, et que les 
athlètes identifiés sont scolarisés : niveau Collège et niveau lycée à postbac.  
Les indicateurs PSQS officiels offrent une vision globale et réglementaire de fonctionnement de la 
structure.  
Les indicateurs fédéraux sont davantage dans le côté opérationnel et fonctionnel de la structure. 

- Indicateurs PSQS : 

o Nombre de sportifs intégrant une structure de niveau supérieur 
o Répartition des SHN 
o %de SMR 
o % de réussite diplôme/concours 
o % de passage classe supérieurs 

- Indicateurs fédéraux :  
o Qualité des sportifs / niveau de recrutement  
o Objectifs sportifs / Résultats nationaux – internationaux.  
o Qualité de l’aménagement scolaire ou de formation / Niveau de suivi 
o Conditions d’hébergement 
o Volume d’entraînement  
o Qualité de couverture de l’ensemble des paramètres de la performance 
o Qualité des intervenants techniques / qualifications 
o Qualité des autres intervenants 
o Suivi médical et para médical 
o Qualité des équipements et infrastructures (y compris naturel) 
o Coût à la charge des athlètes 
o Financement de la structure 

 
 

Pôle France SENIOR : 

Les indicateurs sont davantage sportifs, ou socio-professionnels car le pôle concerne un public pro ou 
semi-pro. Il présente la particularité de fonctionner sur 2 moments forts :  

- Les entraînements en métropole (et/ou à Tahiti dans le cadre de stages du projet olympique).  
- L’itinérance du suivi sur le circuit professionnel.  

Selon ces 2 items, ce sont davantage des indicateurs fédéraux qui seront impactés.  
- Indicateurs PSQS : 

o Répartition des SHN 
o Nombre de sportifs du Cercle HP 
o %de SMR 

- Indicateurs fédéraux :  
o Qualité des sportifs / recrutement sur perfs internationales 
o Objectifs sportifs / Résultats internationaux et professionnels.  
o Qualité de l’aménagement scolaire ou de formation / Niveau de suivi 
o Volume d’entraînements 
o Volume de stages 
o Volume sur le suivi du circuit professionnel   
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o Qualité de couverture de l’ensemble des paramètres de la performance 
o Qualité des intervenants techniques / qualifications 
o Qualité des autres intervenants 
o Suivi médical et para médical 
o Qualité des équipements et infrastructures (y compris naturel) 
o Accompagnement financement 

 
A prendre en compte le positionnement des athlètes des DOM, dont certains professionnels sont 
identifiés sur la structure d’accession locale afin de bénéficier de l’accompagnement institutionnel sur 
place et notamment le suivi de la Maison Régionale de la Haute Performance. Cas de la Guadeloupe 
notamment qui présente un taux important de SHN impliqués.  
 
 

f) Place des établissements relevant du Ministère. 

L’INSEP :  
L’institut se positionne encore davantage depuis que le surf est au programme des JO de Tokyo. 
L’ensemble des services sont mis à disposition de la fédération et de la DT N.  
Ils sont par ailleurs disponibles pour accompagner les projets. Ainsi sur le même projet d’application 
de suivi des athlètes, l’INSEP se veut en acteur privilégié des recherches et actions. Parmi ces services :  

- Médical, paramédical ; prévention des blessures et nutrition.  
- Technologie de l’image : outils de captation et de traitement vidéo., projet DATA 
- Suivi socio-professionnel et accès aux formations : PSHN, etc..  

L’outil PSQS va devenir l’objet central du suivi des sportifs, et un outil d’administration 
incontournable. Dans un 1er temps, la mise en liste des SHN, collectifs nationaux et Espoir, afin de 
concentrer les informations de chaque sportif 
 

L’ENVSN : 
L’Ecole se positionne comme accompagnateur privilégié de la Fédération Français de Surf sur des 
projets structurants.  
Elle se positionne comme opérateur de stages nationaux sur sa structure et en particulier sur le surf et 
le Stand Up, pour lequel l’environnement de la presqu’île de Quiberon est très favorable. 
Enfin, la mise en œuvre du projet d’outils de suivi des athlètes passe par une collaboration privilégiée 
avec l’Ecole Nationale, en partenariat avec l’Université de Lyon.  
La mise à disposition de formateurs chercheurs nous permet également de monter un projet d’étude 
sur le « coaching en surf en situation de compétition ».  
 

Les CREPS – Les Maisons régionales de la Performance (MRP) 
Du fait de l’éloignement des côtes des CREPS, ceux-ci n’ont que rarement été des outils de performance 
du monde du Surf (tests et évaluations, SMR éventuellement).  
Avec l’avènement des Maison Régionale de la Performance, ce sont les établissements du Ministère qui 
vont vers le sport et les sportifs.  
Sur un principe de décentralisation, ces outils deviennent optimisant pour la préparation olympique, 
comme pour les disciplines reconnues de haut niveau. Elles permettent de développer du réseau e de 
trouver des solutions aux problématiques plus pointues et spécifiques de chaque discipline. Elles 
permettent l’individualisation de l’accompagnement des SHN sur un principe de proximité et 
d’échanges. Le panel de domaine d’intervention est plus large et plus spécialisés. La mise en réseau des 
MRP et de l’INSEP permet de trouver des solutions sur un mode collectif.  
La mise en commun de ces recherches de solution permet de la transversalité entre les problématiques 
communes des fédérations.  
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I I )  PROGRAMME D’ACCESSION Surf  
 

a) Introduction : Présentation de la formation initiale 

La Formation initiale :  
Elle propose une organisation classique, mais une double entrée : Ecoles commerciales et/ou clubs 
associatifs 
Le projet fédéral reprend parfaitement l’objectif à la fois d’augmenter les effectifs, et d’améliorer le 
niveau de performance à chaque étape de la progression. La formation initiale est souvent assurée par 
les Ecoles de Surf privées pour une première pratique. La passerelle se fait ensuite vers le milieu 
associatif fédéral et les clubs formateurs dont les écoles de sports doivent avoir la capacité à recevoir 
et accompagner la pratique. Le « LABEL CLUB » renforce encore cet objectif de formation de qualité, 
avec l’identification d’un pool d’entraîneurs, et l’apport théorique et pratique que propose le BEC 
(Brevet d’entraîneur de club) 
 

Ecoles de surf labellisées :   
- Renforcement du projet de démarche qualité.  
- Accueil et matériel adapté.  
- Progression pédagogique identifiée 
- Orientation vers une pratique régulière dans une structure associative permanente. 

 

Le Label Ecole Française de surf a été renforcé avec un audit des structures permettant de lui 
redonner son importance. Les municipalités se basent régulièrement dessus pour l’attribution de 
l’espace public en cas de demandes trop nombreuses.  
  
 

Clubs de surf affiliés :   
- Renforcement des actions de clubs, de l’accompagnement des jeunes, et du développement du 

projet pédagogique, notamment en direction des publics compétiteurs.  
- Attention particulière donnée au public féminin et à son accompagnement vers la pratique 

sportive compétitive. Pédagogie adaptée et accompagnée.  
- Renforcement de la formation continue des éducateurs et entraîneurs de clubs.  
- Renforcement de la formation des juges arbitres.  
- Offre plurielle : formation Juges/arbitres, Surfeurs sauveurs, Eco surfeur.  

 
Perfectionnement :  

- Il est assuré par les clubs formateurs (groupe compétition) / sections sportives et/ou Centres 
régionaux ou labellisés d’entraînement.  

- En relais, les compétitions à l’étage départemental et régional, comme épreuve d’accès au 
niveau national. Également, l’agrément fédéral reconnait les épreuves promotionnelles moins 
de 14 ans.  

 

La formation des entraîneurs se situe à 2 niveaux :  
- Le BEC, diplôme d’entraîneur 1er degré délégué aux comités régionaux afin d’en développer la 
diffusion par la proximité. Il doit répondre à l’attente et cette nécessité de formation des entraîneurs. 
- Le BEF, Brevet d’Entraîneur Fédéral, positionné pour aller plus loin dans les principes 
d’entraînement et les différents facteurs de la performance.  
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Compétitions :  
Les objectifs sont multiples pour répondre à la pluralité des attentes 

- Favoriser les pratiques compétitives internes aux clubs (projet pédagogique) ou interclub. 
- Développer l’interdisciplinarité à travers l’offre de l’ensemble des supports de la fédération.  
- Structurer les compétitions réservées au moins de 14 ans et favoriser l’interdisciplinarité 

comme ouverture à de nouvelles compétences : challenge Festisurf.   
- Favoriser les épreuves féminines.  
- Développer le sport scolaire : UNSS : pratique régulière et compétitive.  

 

Les compétitions fédérales :  
Par convention signée avec ses organes déconcentrés, la Fédération délègue l’organisation des 
compétitions fédérales à ses comités et Ligues. Cela participe à la détection des jeunes talents, et à  
leur progression. Chaque structure assume son rôle, en relais des clubs formateurs qui les constituent.  
 

Niveau départemental :  
- Organisation de compétition de niveau départemental : premier niveau de l’accession aux 

épreuves fédérales nationales. Délivrance de titres 
- Dispositif de détection et d’apprentissage de la compétition.  
- Accès au classement fédéral. 

Ce niveau doit favoriser l’apprentissage des fondamentaux techniques, les échanges entre clubs et 
l’attitude citoyenne.  
  
Niveau régional : 

- Organisation de compétitions de niveau régional donnant accès aux épreuves fédérales 
nationales. 

- Dispositif de détection au niveau régional, en relais de la détection départementale. 
- Valorisation du classement fédéral. 

 
Niveau national : 

- Organisation de l’épreuve fédérale reine (Championnats de France), regroupant l’ensemble 
des compétiteurs, étape obligatoire et primordiale au niveau des moins de 18 ans, et 
révélatrice de la hiérarchie nationale au niveau senior.  

- Valorisation du classement fédéral comme base de sélection en Equipe de France.  
 
 

La réforme des compétitions fédérales engagée en 2017 tend à renforcer la délégation d’organisation 
avec l’attribution d’épreuves nationales aux comités régionaux. Cette nouvelle disposition permet de 
multiplier les épreuves, et de les rendre plus accessibles par leurs proximités géographiques) 
 
 
 

Classement fédéral : repère de performance et outil d’évaluation 
- Principe : répertorier l’ensemble des participations à des épreuves quel que soit le niveau.  
- Le logiciel STACT de traitement des compétitions et du classement fédéral, et le logiciel de 

jugement sont mis à disposition et utilisé à tous les étages, permettant de compiler et 
comptabiliser toutes les performances « en 1 clic » sur l’ensemble des territoires.  

- Des coefficients sont appliqués à toutes les épreuves internationales et professionnelles.  
- C’est un outil objectif de classification de l’ensemble des sportifs dans chaque discipline et 

catégorie, voir un outil d’identification des collectifs et dans certains cas de sélection 
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b) Les structures du programme d’accession au Haut Niveau.  

Le programme d’accession au sport de haut niveau 2021 / 2025 est une architecture transversale : 
Selon les régions, on y trouve des particularités liées aux politiques sportives des collectivités 

- Sections sportives de collège et lycée (EN) SSS et SES. 
- Dispositifs départementaux et régionaux d’entraînement (DDE et DRE) : hors temps scolaire. 
- 5 pôles Espoirs : la Réunion, Antilles, Bretagne, Aquitaine. Martinique 

 

La Filière Pôles Espoir Surf 
Positionnement :  
Sport maritime (et océanique) par définition, le surf français présente un maillage territorial de ses 
structures logique et cohérent.  

- D’un point de vue territorial, l’ensemble de la façade atlantique et les DOM sont couverts par 
une structure d’accession.  

- D’un point vue hiérarchique, la couverture est complète et accompagne le jeune surfeur, du 
club formateur labellisé jusqu’au pôle Espoir, avec étape SSS ou SES ou CLE.  

Les 5 pôles espoirs sont donc positionnés de façon logique sur le territoire et prennent en compte les 
spécificités de terrain et local pour leurs organisations (sachant que nous restons toujours sur des 
équipements qui sont en fait des sites naturels accessibles à tout public). 
Les 5 pôles ont des dates de création et donc des historiques différents, le dernier né étant celui de 
Martinique.   
Ils sont tous adossés et donc sous tutelle administrative d’une ligue régionale, la tutelle technique 
étant assurée par la DTN.  
Malgré leurs spécificités, l’objectif de la DTN a toujours été de trouver des points de rencontres et des 
fonctionnements / organisations homogènes et transversales.   
 

Objectifs :  
- Assurer le relais des clubs formateurs, et compléter l’action des organes déconcentrés 

départementaux et régionaux. 
- Assurer le maillage territorial pour une offre de service complète.  
- Elargir la base des jeunes talents et assurer la relève. Travailler avec les structures sur le long 

termes, dans le cadre du projet olympique 2028 / 2032. 
- Alimenter les structures d’excellences.  
- Accompagner le double projet sur ces territoires pour les jeunes talents 
- Développer une stratégie commune et transversale sur l’ensemble des structures, avec un 

langage commun et des routines communes.  
- Pour le cas spécifique de Guadeloupe : concerner et accompagner les Seniors, professionnels, 

lorsqu’ils sont présents sur le territoire.  
 

Particularités : 
Avec des spécificités « régionales » marquées, les pôles Espoirs régionaux sont les moteurs de l’accès 
au surf de haut niveau. La proximité est l’un des atouts les plus importants dans des régions phares du 
surf français.  

- Pas de déracinement 
- Conventions scolaires assurant le double projet 
- Convention avec les opérateurs du suivi médical 
- Encadrement compétent et suivi par la DTN.  
- Site de pratique de très haut niveau.  
- Environnement favorable à la formation, à la performance.  
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Un travail d’harmonisation de fonctionnement est lancé à travers les pôles constituant la filière Jeune: 
modalités de recrutement, fonctionnement, programme d’entraînement et modalités d’évaluation, 
afin de donner une unité à la filière. Des échanges très « complémentaires » sont envisagés notamment 
en hiver entre pôles des DOM et pôles de métropole ou sur des actions inter-pôles.  

En parallèle, la planification des actions en métropole (calendrier et formats de compétitions, stages 
de détection, formation, sélection, .) est faite par la fédération et la DTN en fonction de l’éloignement 
des structures et de la saisonnalité :  

- Stages de détection en été 
- Compétitions dédiées moins de 18 ans fédérales en été, ou regroupées sur une période pour 

optimiser les déplacements 
- Prise en compte des saisons tropicales pour la programmation des compétitions : la saison 

sportive reprend pour tous en novembre afin que les Dom optimisent leurs périodes de vagues.  
 

Ressources : 
Les pôles Espoirs fonctionnent avec des ressources humaines locales : entraîneurs et techniciens de la 
performance, médical et para médical, matériel, etc. cooptées par la DTN pour leur expertise et leurs 
connaissances du terrain.  
Un CTS a la charge de l’harmonisation administrative de la filière, en particulier des DOM, mais de 
façon globale sur l’ensemble de la filière. Il se déplace chaque année dans les DOM pour assurer un 
suivi administratif et technique, développer la formation des entraîneurs et des juges/arbitres, et 
mettre en place le processus de détection. Il est au contact des différents techniciens, comme des 
jeunes athlètes pour accompagner au mieux les structures les personnes. Il rencontre les institutions 
et les collectivités pour développer avec eux un partenariat au profit de la structure.  
Enfin il accompagne la mise en œuvre globale du Projet Fédéral, participe à la rédaction des projets 
territoriaux, et à l’application des conventions de délégation, et des éléments structurants qui y sont 
présents.  
Un autre CTN, entraîneur de pôle, a en charge la cohérence technique, à partir des outils transversaux 
mis à disposition de la filière (My Coach, Vogo, etc…) et des contenus de formation fédéraux (Surf 
Progression).  
D’un point de vue des ressources financières, aujourd’hui l’ensemble des pôles Espoir Surf sont classés 
sur PSQS comme structure du « PPF National », niveau « national ».  
 
A ce titre ils bénéficient de financements de la part de l’ANS, sur le volet structure du PPF. Un 
accompagnement est possible via la campagne PSF (déplacement pour participer à une échéance 
référencée), ou via le PST (emploi). Une étude du dispositif d’accompagnement « Entraîneurs de haut 
niveau de la filière » c’est à l’étude sur certaines structures.  
 
Enfin, les collectivités sont sensibles aux besoins des structures et accompagnent les pôles ou les 
individus : continuité territoriale, rayonnement de la région au niveau national (tous les SHN gardent 
leurs licences fédérales dans les clubs de leurs territoires).  
 
Enfin la fédération peut accompagner sur des sujets ou actions précises : achats de matériels PPG ou 
d’évaluation, prise en charge, etc.. 
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c) Cartographie des structures et dispositif au lancement du PPF 

 

 Programme d’Accession : Pôles Espoir Surf 
Les structure du programme d’accession sont une représentation d’un maillage logique et efficace du 
territoire Surf français. Le travail collaboratif et d’échanges entre les structures est avancée, et sera 
facilité par l’action des 2 cadres, sur les aspects techniques et administratif.  
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PROGRAMME d’ACCESSION : SSS / SES / CLE 
 
En parallèle des structures fédérales officielles, le programme d’accession est complété par des actions 
faisant partie d’une stratégie d’accompagnement.  
 

- La mise en œuvre du Label club, et de ses exigences, la création d’un collectif d’entraîneurs 
de clubs avec formation continue auprès d’eux, sont des actions qui concernent la base de 
l’organisation associative, et qui doivent insuffler une nouvelle dynamique, et de nouvelles 
ambitions, partagées par les sportifs, les entraîneurs et les dirigeants de club.  
 

- Dans ce contexte, l’accompagnement à la rédaction du projet pédagogique du club et la 
visite de cadres fédéraux doivent permettre un suivi permanent et de proximité, permettant 
d’évaluer les plus jeunes sans les sortir du contexte habituel.   

 
- La réforme des compétitions vise une réorganisation harmonieuse par territoire avec 

davantage de proximité et de dynamique locale. Elle identifie le niveau 
d’initiation/perfectionnement qui pourra être évaluer à travers des critères et compétences 
acquis, permettant de prétendre au niveau supérieur, via un test compétition, et permettant 
d’aborder les épreuves de façon officielle. 
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- Les visites des cadres techniques auprès des pôles, déjà évoquées, permettent de garder le 

lien durant l’année entre les structures et d’avoir des éléments de comparaison et de 
hiérarchisation entre les athlètes.  

 
- Les stages et actions de détection, tout au long de l’année, mais aussi et en particulier l’été, 

sont l’occasion d’une grande revue d’effectif sur les potentiels jeunes talents venues de toute la 
France et DOM. Le stage permet une évaluation globale de la catégorie, et individuel par 
sportifs, d’entretenir des relations avec les entraîneurs et managers de structures, de favoriser 
l’échange. Cette évaluation se fait sur des critères communs et partagés par tous, par rapport 
aux documents fédéraux (Surf Progression) et par rapport aux attentes connues du haut 
niveau. Ces stages développent également la découverte mutuelle entre ces jeunes surfeurs et 
l’esprit collectif, si important pour l’ambiance interne d’une équipe.   

 
- Les stages d’hiver permettent de travailler sur des contenus techniques et technicotactiques 

auprès de collectifs déjà identifiés et sélectionnés, et de préparer des échéances 
internationales. Ces stages sont encore une fois l’occasion d’impliquer des entraîneurs de la 
filière d’accession, et de les positionner auprès des entraîneurs nationaux pour développer la 
didactique d’entraînement.  

 
- Les stages de sélection sont souvent des moments intenses, ou le partage entre les 

entraîneurs est primordial pour valider les attentes. Ils sont toujours accompagnés par des 
juges arbitres référents, qui apportent à la fois leur vision, et une objectivité indéniable. Là 
aussi, c’est dans ces instants que se forgent l’esprit d’équipe et de coopération si important.  
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d) Cahier des Charges des structures et dispositif du programme 

Structures du « Programme d’Accession » 
DISPOSITIFS REGIONAUX D’ENTRAÎNEMENT SURF  

 ITEMS Indicateurs objectifs et observables 
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Objectif de formation sportive : 

→ Aborder les exigences sportives dans une 

perspective d’intégration d’une structure de 

la pré-filière surf (PPF) 

→ Favoriser le double projet 

 - Développement du maillage territorial autour de 

l’accompagnement des plus jeunes sportifs. 

 - Poursuite de la formation initiale portée par les clubs 

labellisés. 

 - Détection des jeunes sportifs dans les différentes 

disciplines. 

- Accompagnement à l’intégration en structure du PPF. 

- Mise en œuvre du parcours citoyen et républicain 

Population 

→ nombre de sportifs minimum et maximum, 

qualité, genre, critères géographiques et 

sportifs de recrutement, … 

- Recrutement local à régional (selon maillage) permis par 

dérogation possible à la carte scolaire. 

- Sportifs préparant l’accès aux championnats fédéraux 

départementaux, régionaux et nationaux et au programme 

d’accession, préparatoire aux Equipes Nationales 

- 8 sportifs par groupe. (Cadre réglementaire de sécurité). 

- Mixité pour favoriser la pratique féminine. 

- Référencement sur le circuit départemental ou régional. 

- Progression pédagogique fédérale : Niveau vague d’Or et 

PASS COMPETITION acquis ou en cours. 

Indicateurs de résultats 

→ Niveau, résultats et implication évalués à 

la fin de chaque année pour une 

reconduction dans la structure 

→ Niveau général attendu à l’issue de la 

formation au sein de la structure. 

- Accession Championnats fédéraux départementaux et/ou 

régionaux pour 50% de l’effectif. 

- Connaissances acquises en termes de règles de 

compétition et de jugement : critères et modalités de 

jugement : théorique et pratique. Connaissance de 

l’environnement de la compétition, via le module de formation 

de jeunes juges.   

- Comportement et implication de chaque élève cadré par la 

signature d’une convention, comportant :  

*Assiduité et participation aux compétitions référencées. 

*Résultats sur ces épreuves de référence  

*Atteinte des objectifs sportifs 

*Attitude et engagements à tenir.  

Encadrement 

→ qualification, conditions d’intervention, … 

- Intervenants : cadres techniques fédéraux et/ou 

intervenants extérieurs : qualification minimum : 

- BE1 / BP 

-Engagement dans la formation fédérale continue des 

entraîneurs : BEFi – BEF. 

- Autres intervenants dans l’ensemble des paramètres de la 

performance.  

- Intervention Ethique sportive : Violence / Dopage /  

Volume d'entraînement 

→ nombre d’heures par semaine, nombre de 

semaines, … 

- 32 semaines ouvrables 

- 4 à 6h hebdomadaires minimum en 2 à 3 créneaux. 

- Créneaux de PPG, piscine, skate, multi-activité, … 

CONVENTIONS Structure associative fédérale associée. (Ligue, Comité, club)  

Engagement de la structure associative 

support (Club/Comité/Ligue) 

- Mise en œuvre des modalités de recrutement et choix des 

sportifs. 

- Mise en œuvre du dispositif, mise à disposition de 

l’encadrement qualifié. 
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- Application des Directives Techniques 

- Participation à l’évaluation 

Installations 

→ spécifiques, générales, récupération, 

disponibilité, … 

- Moyens de déplacements sur les lieux de pratique.  

- Matériel d’identification et sécurité à l’eau. 

- Lieu de vie permettant : 

- Regroupements et réunions / Retour vidéo 

- Préparation physique et activités annexes 
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Modalité d’Accès - Evaluation sportive dans les différents paramètres de la 

performance. Classement fédéral national dans la catégorie 

et la discipline. Niveau attendu : finales championnats 

départementaux / Accessibilité championnats régionaux.  

- Validation du niveau sportif requis pour candidater en pré-

filière : Fondamentaux techniques, physiques et 

technicotactiques validés : acquisition technique des 

manœuvres de base du surf (voir Surf Progression, et 

progression pédagogique par niveau : niveau vague d’or). 

Tests physiques : endurance de rame, détente verticale, 

souplesse ; évaluation de la tactique en situation de 

compétition.  

Evaluation annuelle par l’ensemble des 

acteurs du projet 

 

Réunion annuelle bilan. 

Evaluation annuelle du projet pédagogique : 

- Atteinte des objectifs sportifs : accession et résultats 

championnats fédéraux départementaux et 

régionaux.  

Mise en œuvre du suivi médical 

→ responsable, organisation, … 

- Aptitude médicale requise pour chaque élève avec absence 

de contre-indication à la pratique du surf en compétition. 

- Surveillance médicale réglementaire selon protocole 

proposé par la Commission médicale fédérale (cf médecin de 

Ligues).   

- Sensibilisation à la lutte contre le dopage. 
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Coordination de la structure : 

→ Identification des personnes 

ressources de l’Education Nationale et du 

mouvement sportif 

- Pilotage par le tissu associatif : organes déconcentrés de la 

fédération, élus, techniciens, ETR/ETD. 

- Elaboration du Projet Pédagogique, 

- Coordination du double projet en lien avec l’équipe 

de direction, l’équipe éducative et le responsable 

fédéral.   

- Identification des intervenants 

Mise en œuvre du projet et de l’évaluation.  
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Budget Prévisionnel et coût et tarification.  Equilibre budgétaire entre dépenses et recettes identifiées :  

Recettes : subvention, financement, cotisation, privés.  

Dépense : fonctionnement, encadrement, matériel.  

Cotisation : selon besoin.  
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Evaluation annuelle de la structure en 

termes d’organisation et de fonctionnement. 

Evaluation des publics 

Evaluation du fonctionnement, des évolutions en termes de 

qualités de prestation.  

- Indicateurs : volume de fonctionnement. 32 

semaines par an, 6h hebdomadaire.  

Evaluation de la réussite sportive et scolaire : 

- Indicateurs : nombre d’accès à la structure ou au 

collectif de niveau supérieur.  
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Structures du « Programme d’Accession » (suite) 
Cahier des charges SECTIONS D’EXCELLENCE SPORTIVES 

 ITEMS Indicateurs objectifs et observables 

E
lé

m
e

n
ts

 d
u

 f
o

n
c

ti
o

n
n

e
m

e
n

t 
s

p
o

rt
if

 e
t 

a
d

m
in

is
tr

a
ti

f 
/ 
P

o
s
it

io
n

n
e
m

e
n

t 
a

u
 s

e
in

 d
u

 P
P

F
 

    

E
lé

m
e

n
ts

 e
t 

C
ri

tè
re

s
 d

u
 f

o
n

c
ti

o
n

n
e
m

e
n

t 
a

d
m

in
is

tr
a
ti

f 

      

E
lé

m
e

n
ts

 e
t 

C
ri

tè
re

s
 d

u
 f

o
n

c
ti

o
n

n
e
m

e
n

t 
a

d
m

in
is

tr
a
ti

f 

(S
u

it
e
) 

Objectif de formation sportive : 
→ Aborder les exigences sportives dans une 
perspective d’intégration d’une structure de 
la pré-filière surf (PPF) 
→ Favoriser le double projet 

 - Développement du maillage territorial autour de 
l’accompagnement des plus jeunes sportifs. 
 - Poursuite de la formation initiale portée par les clubs 
labellisés. 
 - Détection des jeunes sportifs dans les différentes disciplines. 
- Accompagnement à l’intégration en structure du PPF. 

Population 
→ nombre de sportifs minimum et maximum, 
qualité, genre, critères géographiques et 
sportifs de recrutement, … 

- Recrutement local à régional (selon maillage) permis par 
dérogation possible à la carte scolaire. 
- Sportifs préparant l’accès aux championnats fédéraux 
nationaux et au programme d’accession, préparatoire aux 
Equipes Nationales 
- 8 sportifs par groupe. (Cadre réglementaire de sécurité). 
- Mixité pour favoriser la pratique féminine. 
- Référencement sur le circuit départemental ou régional. 
- Progression pédagogique fédérale : Niveau vague d’Or et 
PASS COMPETITION acquis ou en cours. 

Indicateurs de résultats 
→ Niveau, résultats et implication évalués à 
la fin de chaque année pour une 
reconduction dans la structure 
→ Niveau général attendu à l’issue de la 
formation au sein de la structure. 

- Accession Championnats fédéraux départementaux et/ou 
régionaux pour 50% de l’effectif. 
- Participation au sein de l’équipe d’établissement, au 
championnat de France scolaire Collèges et Lycées en 
catégorie « Excellence » UNSS/UGSEL pour au moins 50% de 
l’effectif 
- Connaissances acquises en termes de règles de compétition 
et de jugement : critères et modalités de jugement : théorique 
et pratique. Connaissance de l’environnement de la 
compétition, via le module de formation de jeunes juges.   
- Comportement et implication de chaque élève cadré par la 
signature d’une convention, comportant :  
*Assiduité et participation aux compétitions référencées. 
*Résultats sur ces épreuves de référence  
*Atteinte des objectifs sportifs et scolaires initiaux.  
*Attitude et engagements à tenir.  

Encadrement 
→ qualification, conditions d’intervention, … 

- Intervenant EN. 
- Intervenants extérieurs : qualification minimum :BE1 / BP 
-Engagement dans la formation fédérale continue des 
entraîneurs : BEC – BEF. 

Volume d'entraînement 
→ nombre d’heures par semaine, nombre de 
semaines, … 

- 32 semaines ouvrables 
- 4 à 6h hebdomadaires minimum en 2 créneaux. 
- Créneaux de PPG, piscine, skate, multi-activité, … 
- Adhésion à l’A.S. de l’établissement et engagement en 
championnat Excellence UNSS/UGSEL 

Enseignement scolaire et Engagements 
de l’établissement 

- Scolarité générale ou technique.  
- Niveau collège favorisé.  
- Aménagement des emplois du temps 
- Tutorat de scolarité – Communication avec les familles 
- Dispositif d’aide à la réussite scolaire 
- Mise en œuvre du parcours citoyen 

CONVENTIONS Etablissement des conventions entre les différentes parties : 
Recteur de région, chef d’établissement, et structure 
associative fédérale associée. (Ligue, Comité, club)  

Engagement de la structure associative 
support (Club/Comité/Ligue) 

- Mise en œuvre des modalités de recrutement et choix des 
sportifs. 
- Mise en œuvre du dispositif, mise à disposition de 
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l’encadrement qualifié. 
- Application des Directives Techniques 
- Participation à l’évaluation 

Installations 
→ spécifiques, générales, récupération, 
disponibilité, … 

- Moyens de déplacements sur les lieux de pratique.  
- Matériel d’identification et sécurité à l’eau. 
- Lieu de vie permettant : 

- Regroupements et réunions / Retour vidéo 
- Préparation physique et activités annexes 
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Modalité d’Accès - Evaluation sportive dans les différents paramètres de la 
performance. Classement fédéral national dans la catégorie et 
la discipline. Niveau attendu : finales championnats 
départementaux / Accessibilité championnats régionaux.  
- Validation du niveau sportif requis pour candidater en pré-
filière : Fondamentaux techniques, physiques et 
technicotactiques validés : acquisition technique des 
manœuvres de base du surf (voir Surf Progression, et 
progression pédagogique par niveau : niveau vague d’or). --
Tests physiques : endurance de rame, détente verticale, 
souplesse ; évaluation de la tactique en situation de 
compétition.  
- Evaluation du dossier scolaire et entretien de motivation  

Evaluation annuelle par l’ensemble des 
acteurs du projet 
 

Réunion annuelle bilan. 
Evaluation annuelle du projet pédagogique : 

- Atteinte des objectifs sportifs : accession et résultats 
championnats fédéraux départementaux et régionaux. 
Accession championnats de France scolaire par 
équipe.  

- Atteinte des objectifs scolaires (passage en classe 
supérieure, diplômes obtenus 

Mise en œuvre du suivi médical 
→ responsable, organisation, … 

- Aptitude médicale requise pour chaque élève avec absence 
de contre-indication à la pratique du surf en compétition. 
- Surveillance médicale réglementaire selon protocole proposé 
par la Commission médicale fédérale (cf médecin de Ligues).   
- Sensibilisation à la lutte contre le dopage. 
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 Coordination de la structure : 

→ Identification des personnes 
ressources de l’Education Nationale et du 
mouvement sportif 

- Pilotage régional par le Recteur de Région Académique : 
déploiement et maîtrise de la carte d’implantation. 
- Pilotage local par le chef d’établissement : Equipe Projet 
(Professeur d’EPS référent, équipe éducative, personnes 
qualifiées). 
- Coordination administrative par l’enseignant d’EPS référent : 

- Elaboration du Projet Pédagogique, 
- Coordination du double projet en lien avec l’équipe de 

direction, l’équipe éducative et le responsable fédéral.   
- Coordination sportive par la structure associative associée : 

- Identification des intervenants 
Mise en œuvre du projet et évaluation.  
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 Budget Prévisionnel et coût et tarification.  Equilibre budgétaire entre dépenses et recettes identifiées :  

Recettes : subvention, financement, cotisation, privés.  
Dépense : fonctionnement, encadrement, matériel.  
Cotisation : selon besoin.  
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 Evaluation annuelle de la structure en 
termes d’organisation et de fonctionnement. 
Evaluation des publics 

Evaluation du fonctionnement, des évolutions en termes de 
qualités de prestation.  

- Indicateurs : volume de fonctionnement. 32 semaines 
par an, 6h hebdomadaire.  

Evaluation de la réussite sportive et scolaire : 
- Indicateurs : 80% : taux de passage en classe 

supérieur et d’obtention d’examens.  

 

Les Sections Sportives et d’excellences sportives sont des structures labellisées par l’Education 
Nationale. Elles permettent un ancrage dans un établissement scolaire, garantissent la mise en œuvre 
du double projet, et permettent l’accompagnement d’un professeur d’EPS référent.  
 
Mais ce dispositif ne peut exister sans la compétence/expertise-sécurité de professionnels du surf, ni 
l’engagement financier de structures associatives supports, car les établissements scolaires sont 
souvent démunis face aux moyens nécessaires au fonctionnement. Le ratio entre le coût annuel, et le 
nombre d’élèves concernés est pour les conseils d’administration d’établissement peu réaliste et 
supportables.  
 
Néanmoins ces structures sont indispensables dans notre stratégie, et la montée en puissance de nos 
sportifs. Elles permettent un maillage territorial complet, permet d’évaluation la volonté des surfeurs 
à s’inscrire dans un projet sportif durable.  Elles restent l’antichambre de notre programme 
d’accession et la base de recrutement des Pôles Espoir.   
Elles restent parfois même la seule solution locale pour un jeune de tenter l’aventure du haut niveau. 
L’aspect proximité est un atout important, sachant que notre cible se situe le plus souvent sur le 
niveau collège.  
 
Les Centres départementaux ou régionaux d’entraînement surf font partie d’une approche 
différente, qui s’exonère des contraintes du temps scolaire, pour cibler des temps périscolaires 
différents et complémentaires le plus souvent de l’action des clubs formateurs.  
Ces dispositifs sont l’émanation des organes déconcentrés de la fédération. Ce statut leur permet aussi 
de bénéficier de financements qui ne sont pas accessibles par les SSS/SES, notamment auprès des 
collectivités locales.  
Leur rôle est similaire, accompagnant la genèse du jeune surfeur, et pourvoyant les structures Pôles 
du Programme d’accession.  
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PÔLE ESPOIR 

 ITEMS Indicateurs objectifs et observables  
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Objectif de formation sportive :  
→ accès au haut niveau, préparation aux 

compétitions de référence. 

 - Détection et accès au haut niveau des sportifs référencés 
sur collectifs Jeunes et Espoirs dans les différentes 
catégories et disciplines reconnues de Haut Niveau. 
- Entraînement et préparation dans les différents 
paramètres de la performance. 

Indicateurs de résultats 
→ niveau sportif attendu à l’issue de la formation 

sportive au sein de la structure. 

- Finales Championnats régionaux (top 4) ;  
- Accession Championnats de France ;  
- Ranking TOP 32 niveau européen moins de 18 ans ;  
- Accès au Pôle France RELEVE de Biarritz. Objectif : 1 à 2 
par an selon taille de l’effectif.  
- Accès au collectif France Jeune selon disciplines et 
échéances. Objectif : 1 à 2 par an selon taille de l’effectif. 

Coordonnateur : 
→ statut, tutelle, … 

- Tutelle sportive : Direction Technique Nationale 
- Tutelle administrative et Responsabilité : Ligues 
Régionales 
- Coordination : CTN et/ou Equipe Technique Régionale 
nommant un coordonnateur de Pôle. 

Encadrement 
→ qualification, conditions d’intervention, … 

 - Qualification minimum : BE1 / BP – Préconisé : BE2 ou 
BEC + BEF => DE  
- Professeur de sports (CTN) en tutelle technique. 
- Equipe d’encadrement : Préparateurs physiques et 
mentaux diplômés, juges arbitres référencés. 

Population 
→ nombre de sportifs minimum et maximum, 

qualité, critères géographiques et sportifs de 
recrutement, … 

- 6 à 16 sportifs nationaux (éligibles EDF), selon la capacité 
et le nombre de disciplines concernées : référencés              
« Relève» et «Espoir». 
- Recrutement régional sur palmarès régional et national à 
international jeune. 
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Installations 
→ spécifiques, générales, récupération, 

disponibilité, … 

- Moyens de déplacements sur les lieux de pratique 
- Matériel pédagogique surf 
- Matériel vidéo et lieu de projection. 
- Lieu et matériel de préparation physique 

Volume d'entraînement  
→ nombre d’heures par semaine, nombre de 

semaines, … 

- Collectif Jeune / Espoir : 42 semaines ouvrables 
- 16 heures d’entraînement : 12h de travail spécifique et 4h 
de PPG/PM par semaine. 
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Mise en œuvre du double projet 
→ responsable, organisation, … 

 - Convention avec les établissements scolaires et/ou 
dispositif à distance (CNED) 
- Emploi du temps aménagés. Cours de soutien HSE 
- Conventions d’objectifs individualisées. 

Mise en œuvre du suivi médical 
réglementaire 
→ responsable, organisation, … 

- Convention avec les centres de médecines du sport 
régionaux identifiées comme prestataires (CREPS, CHU, 
ou autres). 
- Médecins référents « Suivi médical » régionaux et 
nationaux identifiés. 
- Organisation : ETR et coordonnateurs de Pôle. 

Offre de soins paramédicaux, médicaux et 
psychologique 
→ responsables, organisation, volume, … 

 - Médecins référents Pôle. 
- Entretien psychologique (1 fois par an). 
- Prévention : kiné, ORL, ... 
- Sensibilisation dopage, Violences et discrimination, .. 
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Evaluation annuelle de la structure en termes 
d’organisation et de fonctionnement. 
Evaluation des publics 

Evaluation du fonctionnement, des améliorations apportées, 
des évolutions en termes de qualités de prestation.  
- Indicateurs : volume de fonctionnement. 
Evaluation de la réussite sportive et scolaire : 
- Indicateurs : assiduité, passage en classe supérieure, 
dossier scolaire, résultats sportifs, accès à une structure 
supérieure (Pôle France Relève et/ou collectif Jeunes) 

 
LE POLE ESPOIR SURF est constitué par des « permanents » rattachés à un cursus scolaire. Ils sont 
l’antichambre du programme d’Excellence. De fait certains pôles, notamment des DOM, fonctionnent 
comme des pôles France jeunes par la qualité d’une certaine partie de leurs effectifs, mais aussi par la 
qualité des lieux de pratique et les conditions facilitantes d’entraînement. Comme vu précédemment, 
certains athlètes du collectifs SENIOR restent même identifiés sur une structure Pôle, pour des raisons 
de lieu d’habitation couplé au lieu d’entraînement une partie de l’année, mais aussi pour des raisons 
d’accompagnement par la Maison Régional de la Performance locale.   
 
Néanmoins l’objectif avéré est d’accéder à une structure du programme d’Excellence.  Cela se fait dans 
la recherche d’un contexte plus favorable :  

- Volume d’entraînement, 
- Encadrement pluridisciplinaire, 
- Variabilité des lieux de pratique permettant de travailler la polyvalence : taille et qualité des 

vagues, des fonds.  
- Sortie de l’isolement insulaire : se rapprocher des circuits de compétition européens, de 

l’industrie du surf, des médias.   
 
LE POLE ESPOIR SURF reste donc un élément incontournable du maillage territorial. La particularité 
et la force du surf français réside dans les origines diverses de ses meilleurs compétiteurs, des rigueurs 
de l’hiver breton aux vagues tropical de la Guadeloupe, ou à l’environnement 100% surf de la Nouvelle 
Aquitaine qui draine évènements, champions, et industries.  
Chaque pôle Espoir a construit autour de lui un mode d’existence et de fonctionnement particulier, en 
fonction de son environnement.  

- Sites de pratique privilégiés 
- Conventionnement avec les établissements scolaires 
- Conventionnement avec des opérateurs du SMR 
- Partenaires institutionnels et privés.  
- Encadrements performants et diversifiés.  

 
Ressources et Encadrement : 
L’encadrement de la filière est assuré pour partie par la DTN, et pour partie par des entraîneurs 
fédéraux. La coordination de la filière est assurée par la DTN.  
L’encadrement des pôles DOM est assuré par des cadres fédéraux diplômés, et régulièrement invités 
sur les stages de détection ou d’entraînement afin d’assurer ainsi la formation continue et la 
transmission des informations.  
Le recrutement des entraîneurs de pôle est assuré sur des compétences techniques, et en mettant en 
place une équipe d’encadrement la plus complète possible, balayant l’ensemble des facteurs de la 
performance, mais aussi accompagné d’une équipe médicale et paramédicale.  
 
Le Brevet d’Entraîneur Fédéral est l’OUTIL de formation des entraîneurs, avec des contenus théoriques 
et pratiques, qui se veut proche des réalités du terrain 
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e) Modalités de formation sportive et citoyenne 

En tant que sportifs de haut niveau ou Espoir, les athlètes du programme d’accession sont à même de 
participer à la formation sportive et citoyenne.  
La Convention des SHN signée lors de la mise en liste (cf en Annexe) rappelle leurs droits et leurs 
obligations vis-à-vis du système fédéral, mais bien sûr vis-à-vis du monde en général. Leur notoriété 
doit permettre de véhiculer ces valeurs. Ces valeurs sont également rappelées dans la convention 
SHN/FFS signée lors de chaque sélection en Equipe de France, Jeune ou Senior.  
 
Concernant les sportifs en pôle « à demeure », un programme de formation et de sensibilisation est mis 
en place en présentiel les valeurs de la république et l’éthique sportive. Les cadres référents Violences 
et Discriminations d’une part, et Dopage, d’autre part, sont des personnes ressources pour la mise en 
place de ces moments d’échanges et d’information.  
Depuis l’avènement olympique, l’éthique de l’olympisme fait également l’objet de moments 
d’informations.  
Le cadre juridique et économique ne concerne pas ou peu cette catégorie d’âge, mais la sensibilisation 
y est importante afin d’aborder le futur avec le maximum d’informations.  
 
 

f) Indicateurs de performance des structures.  

Pôles espoir :  

Les indicateurs du pôle Espoir doivent être à la fois sportifs et scolaires puisque le choix de 
positionnement de la structure est placé sur la catégorie RELEVE et ESPOIR, et que les athlètes 
identifiés sont scolarisés : niveau Collège et niveau lycée à postbac.  
Les indicateurs PSQS officiels offrent une vision globale et réglementaire de fonctionnement de la 
structure.  
Les indicateurs fédéraux sont davantage dans le côté opérationnel et fonctionnel de la structure. 
 

- Indicateurs PSQS : 

o Nombre de sportifs intégrant une structure de niveau supérieur 
o Répartition des SHN 
o %de SMR 
o % de réussite diplôme/concours 
o % de passage classe supérieurs 

 
- Indicateurs fédéraux :  

o Qualité des sportifs / niveau de recrutement  
o Objectifs sportifs / Résultats nationaux – internationaux.  
o Qualité de l’aménagement scolaire ou de formation / Niveau de suivi 
o Conditions d’hébergement 
o Volume d’entraînement  
o Qualité de couverture de l’ensemble des paramètres de la performance 
o Qualité des intervenants techniques / qualifications 
o Qualité des autres intervenants 
o Suivi médical et para médical 
o Qualité des équipements et infrastructures (y compris naturel) 
o Coût à la charge des athlètes 
o Financement de la structure 
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CONCLUSION PROGRAMMES SURF 
La pyramide d’accès au haut niveau répond en surf aux mêmes exigences que dans les autres 
disciplines.  (cf ci-dessous) 

 

Malgré tout, les programmes SURF se basent sur la spécificité de la discipline, sa structuration au 
niveau national et international, mais aussi les particularités de l’environnement, la jeunesse de la 
discipline et du système.  



 

 
 

 
 

51 

La programmation olympique et les perspectives qu’elle ouvre, impose un projet à courts, moyens et 
longs termes, avec une structuration de l’ensemble des étages de la pyramide.  
La base ne doit pas être négligée, avec un effort de construction de contenus sur la formation initiale 
et la détection.  
C’est là que le travail de structuration auprès du réseau des écoles et des clubs labelisés prend son 
sens. Le BEC (Brevet d’Educateur de Club) doit répondre à cette exigence d’élévation du niveau de 
compétence des entraîneurs, et donc des jeunes talents.  
Il en est de même pour le BEF (Brevet d’Entraîneur de Club) à l’étage supérieur, des intervenants des 
SSS, SES et DRE.  
Au-delà, la formation continue, les échanges entre entraîneurs, l’accès au plus haut niveau des 
techniciens à travers le programme COACHS 2024, doivent tirer l’ensemble du système vers le haut, en 
favorisant en même temps un ruissellement vers le bas.  
 
Perspectives 
Le passage des JO de Paris 2024 sera donc une étape importante de la structuration de notre système 
fédéral consacré au haut niveau, mais ne sera qu’une étape aussi.  
Cette étape sera particulière par la spécificité du spot de Teahupoo retenu pour les épreuves. On ne 
sélectionnera pas, on ne préparera pas les athlètes pour Teahupoo, comme on les préparerait pour la 
Californie ou l’Australie. Ce sera une parenthèse tropicale, de récif et de corail, sollicitant des 
compétences très particulière, avant de repartir vers l’ordinaire.  
Cet ordinaire ne pourra pas se préparer de façon optimale sans un outil particulier, moderne, dont se 
dotent de nombreux pays : le bassin artificiel.  
Un outil qui permet la répétition du geste, l’entraînement purement technique intensif, comme on peut 
le concevoir dans le Gymnastique, autre sport « à production de forme ». Mais qui ne pourra pas se 
dédouaner d’une pratique naturelle, ou la compétence marine est primordiale. En tout cas, tant que 
les grandes échéances se dérouleront en milieu naturel. Donc au moins jusqu’au JO de 2032. Une 
pratique où le sens marin, le feeling, la capacité à lire et à décrypter le milieu, à déchiffrer la vague, sa 
façon aléatoire d’évoluer et de se transformer durant son déferlement, au grès des courants, du vent, 
des bancs de sable, est primordial. Tout cela est incontournable, mais devra être assister d’une 
pratique complémentaire en bassin artificiel afin de faire évoluer au plus vite la technique, et 
proposer de nouvelles modalités : nouvelles figures, combinaison de figures, etc.. 
 

. 
  
Des projets existent. La fédération se positionne aujourd’hui pour être partie prenante dans 
l’installation de ce type d’équipement sportif sur le territoire.  
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DISCIPLINES NON OLYMPIQUES : LONGBOARD 

Intro :   
Le Longboard est une discipline reconnue de haut niveau depuis plusieurs olympiades. Il représente 
dans l’imaginaire l’ancêtre du surf, ce dernier ayant évolué au niveau du matériel (et des matériaux) 
d’une très grande planche (proche du longboard actuel) à des planches petites, maniables et 
performantes.  
Le Longboard est la seule discipline à répondre à des critères de dimension. En effet, longueur et 
largeur sont codifiées.  
L’expression et la performance sur un longboard sont également différents. Les critères de jugement 
se partagent entre notation classiques de figures modernes, et notation de positions ou attitudes 
(stances) sur la planche, plus classique.  
 

a) Organisation et structuration du haut niveau 
 
Le Longboard tire sa reconnaissance de l’universalité de la pratique, de sa présence à travers les 
mondiaux de l’ISA et le circuit Pro également géré par la WSL.  
 
Il tire aussi cette reconnaissance du très haut niveau de performance de ses athlètes français.  
Champion du monde par équipe à 2 reprises, dont la dernière à Biarritz en 2019, l’Equipe de France a 
toujours brillé, notamment par la présence de ses athlètes esthètes. Si de nombreux champions se sont 
succédés, certains ont marqué et marquent encore la discipline :  
 
Antoine et Edouard DELPERO, doubles champions du monde par équipe, et en individuel, également 
performants sur le circuit pro.  
Comme Justine DUPONT, surfeuse multi-support, véritable waterwoman, également double 
championne du monde avec la dernière arrivée, Alice LEMOIGNE, championne du monde en individuel 
en 2019.  
 
La performance en Longboard allie technique, et grâce et esthétisme, plus que tout autre sport de 
glisse. Il est bien sûr enseigné et entraîné dans les structures du programme d’accession, certains pôles 
comme la Bretagne ou la Réunion ayant une forte et historique implication dans la discipline. 
 
Celle-ci, proche du surf, répond aux mêmes principes d’entraînement, aux même qualités physiques ou 
mentales que la discipline olympique.   
 
La discipline possède son circuit national et son championnat de France, et est présent sur les 
championnats d’Europe, associé au Surf.  
L’organisation de stage répond aux nécessités de sélection et de hiérarchisation des athlètes.  
 
Le circuit est peu rémunérateur, et même les meilleurs sont obligés de concilier activité 
professionnelle et projet sportif de haut niveau. C’est d’ailleurs Alice LEMOIGNE qui bénéficie 
aujourd’hui de la seule CIP actuellement en vigueur, contractée avec une collectivité de la Réunion. 
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b) Critères de mise en liste 
Discipline reconnue de Haut niveau : Longboard 

Référence sigle :  
circuits et fédérations internationales :  

• ISA: International Surfing Association. 

• ESF: European Surfing Federation.  

• WSL : World Surf League : Ligue professionnelle de Surf (gère surf et longboard) 
o WLT : World Longboard Tour : classement mondial 
o LQS : Longboard Qualifiing series : Tour continental 

Nota : WSL a adopté (étrangement) comme référence code pays le UN Country code, le code pays des Nations Unies ou figurent Run 
pour la Réunion, Guada pour Guadeloupe, etc.. Suite à l’entrée dans le programme olympique, la FFS a imposé à tous les futurs listés 
l’utilisation du sigle FRA comme préalable à toute inscription en liste Haut Niveau, Espoir et Collectifs nationaux  
 

Discipline Longboard (mixte) Haut Niveau RHN3 

Critères d’entrée Critère Ministère Correspondance Epreuve de référence Surf 

Liste ELITE Individuel Monde : 1 
Titre mondial ISA 
Classé 1 WSL Ranking annuel Men / Women 

   

Liste SENIOR 

Indivuel Monde  Classé 2 à 3 Ranking annuel Men / Women 

Par Equipe Monde  Classé 1 à 3 ISA 

  

Individuel Europe  Ranking annuel : 1 à 2 LQS Europe 

Par Equipe Europe Ranking Classé 1 à 2  Euro ESF (les années sans mondial ISA) 

 

  
Age de 

référence 

  
Compétition de référence 

Liste 
RELEVE 

12 à 18 ans 

Par Equipe Monde / 

Individuel monde  Classés 1 à 6 Monde  ISA dans la catégorie Junior 

Individuel Europe 
Classés 1 à 4  Europe ESF dans les catégories concernées. 
Ranking Classé 1 à 30 circuit WSL LQS Europe 

18 à 25 ans 
Individuel Monde WLT Monde Ranking Top 30 Men & Women 

Individuel Europe LQS Europe Ranking: Top 10 Men & Women 

 

  
 

 
Compétition de référence 

Liste COLLECTIFS 
NATIONAUX 

+ de 25 ans 

Classés 13 à 30 WLT Monde Men / Women 
Classés 5 à 15 LQS Europe Men / Women 

Classé Top 5 ranking circuit national men / Women 

 

  
Age de référence 

 
Référence 

Liste Espoir 12 à 20 ans 

Classés 1 à 5 ranking national dans les catégories 
référencées.  
Classés 1 à 3 ranking régional dans les catégories 
référencées. 
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DISCIPLINES NON OLYMPIQUES : STAND UP PADDLE 

Intro :   
La Fédération a délégation sur le Stand Up Paddle depuis 2010. En revanche ce n’est qu’à partir de 
cette année 2022 que le Sup est reconnu de haut niveau. Les sportifs qui remplissent les critères ne 
pourront figurer sur les listes donc qu’à partir de janvier 2023.  
En 2010, la délégation a été obtenue de haute lutte, face à d’autres fédérations bien plus puissantes. 
Depuis la FFS n’a cessé de construire autour du développement du Stand Up et de sa pratique de haut 
niveau :  

- Réglementation de la pratique 
- Règlement sportif 
- Circuit de compétitions 
- Equipes Nationales.  

Au bilan de ces 12 ans, le Sup français a collectionné les médailles européennes et mondiale, dans les 2 
déclinaisons de cette discipline :  

- Le Stand Up Paddle Surf, qui s’apparente au surf dans son organisation et ses critères 
d’évaluation.  

- Le Stand Up Paddle Race ou course sur la version, longue distance, sprint, ou boucles courtes.  
Aujourd’hui, COVID Oblige, la France est championne d’Europe et Championne du monde en titre 
depuis 2019. Ces titres seront remis en jeu cette année. L’Equipe de France a un avantage indéniable. 
Elle est homogène et performante dans l’ensemble des épreuves et des disciplines.  
Mais l’équilibre est fragile, et les élites ont besoin d’être renouvelées. C’est là le plus grand défi du Sup 
français : être capable de se régénérer, d’amener de nouvelles générations aux mêmes performances 
que leurs glorieux ainés.   
 
 

a) Organisation et structuration du haut niveau 
 
Le travail en profondeur entrepris depuis 10 ans a porté ses fruits avec plusieurs titres individuels et 
un dernier titre mondial par Equipe, face à de grandes nations watermen, tel que l’Australie, la 
Nouvelle Zélande ou l’Afrique du Sud.  
Aujourd’hui, avec la reconnaissance haut niveau, il s’agit de construire un projet durable et à long 
termes à partir des structures existantes, et en développent des structures d’entraînement adaptées, et 
en parfaite cohésion avec leurs territoires.  
Le maillage territorial est aujourd’hui cohérent avec des clubs formateurs sur tout le littoral 
métropolitain, atlantique et méditerranéen, ainsi que dans les DOM et en Nouvelle Calédonie.  
Des collaborations se font localement et de grès à grès avec d’autres fédérations comme la voile 
(centres nautiques) ou le canoë kayak (bases). Le stand up permet d’abord des territoires inhabituels, 
avec des clubs et les créations des ligues d’Île de France ou de Rhône Alpes.  
 
Mise en place du Projet Haut Niveau 
A partir de ce maillage, l’implantation de Dispositifs Régionaux ou Départementaux d’entraînement 
sur les points géographiques de convergence de l’activité (voir Cartographie), doit se développer avec 
logique et cohérence, en allant chercher les ressources nécessaires auprès des collectivités. Et surtout 
afin de résoudre le blocage majeur actuel du développement de la discipline qui est le prix du matériel.  
Le projet scolaire/Sport scolaire (UNSS, UGSEL) doit permettre de populariser la discipline et 
d’assurer un renouvellement des pratiquants. 
Un cadre d’Etat sera identifié sur le pilote du projet, accompagné par la DTN (managérat EdF). 
Concernant la très haute performance, La Nouvelle Calédonie entretien une tradition de champions 
exceptionnelle, avec des liens avec la pratique du Va’a. Ce territoire est en tout cas à prendre en 
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considération comme site de performance, il nécessite aujourd’hui une structuration et une 
organisation particulière ; Comme est à prendre en compte les autres DOM, en particulier les Antilles, 
où des projets de développement de la pratique et du haut niveau doivent être accompagner.  
 
Aujourd’hui la discipline possède ses circuits nationaux et internationaux.  
Outre le championnat du monde organisé par l’ISA, fédération internationale de surf, un circuit semi-
pro existe, et est rémunérateur. Associé à un environnement industriel conséquent, qui profite de 
l’engouement de la pratique de la discipline, les meilleurs athlètes peuvent envisager une carrière 
semi-professionnelle, même si les situations restent fragiles.  
 

b) Cartographie 

• DRE Stand Up Paddle Grand Ouest   => positionné en Bretagne 

• DRE Stand Up paddle Nouvelle Aquitaine => positionné plutôt sur Hossegor 

• DRE Stand Up paddle Occitanie 

• DRE Stand Up Paddle PACA (entre Marseille et Nice) 

• DRE Stand Up Paddle Rhône Alpe (vers Annecy) 

• DRE Stand Up Paddle Ile de France (sur Paris).  

• DRE DOM à venir : Antilles / Nouvelle Calédonie…  

 

 
c) Cahier des charges 
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Par principe valable pour les 2 disciplines du Stand Up : SUP Surf et Sup Race.  
Dans la réalité, le Sup Surf est enseigné et entraîné par les même structures que le surf ou le Longboard : 
du club formateur, à la section et au pôle Espoir. 
Le cahier des charges ci-dessous reprend donc plus spécifiquement l’organisation et la structuration vers le 
haut niveau du Stand Up Paddle Race 
 

DISPOSITIFS REGIONAUX D’ENTRAÎNEMENT STAND UP PADDLE  

 ITEMS Indicateurs objectifs et observables 
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Objectif de formation sportive : 

→ Aborder les exigences sportives dans une 

perspective d’intégration d’une structure de 

la pré-filière surf (PPF) 

→ Favoriser le double projet 

 - Développement du maillage territorial autour de 

l’accompagnement de toutes les catégories, et plus 

spécifiquement les jeunes sportifs. 

 - Poursuite de la formation initiale portée par les clubs 

spécialisés 

 - Détection des jeunes sportifs dans les différentes 

disciplines. 

- Accompagnement à l’intégration des collectifs nationaux et 

des EdF.  

- Mise en œuvre du parcours citoyen et républicain 

Population 

→ nombre de sportifs minimum et maximum, 

qualité, genre, critères géographiques et 

sportifs de recrutement, … 

- Recrutement local à régional (selon maillage)  

- Sportifs préparant l’accès aux championnats fédéraux 

départementaux, régionaux et nationaux et au programme 

d’accession, préparatoire aux Equipes Nationales 

- nbre de sportifs par groupe selon les conditions et la 

sécurité.  

- Mixité pour favoriser la pratique féminine. 

- Référencement sur le circuit régional et national. 

- Progression pédagogique fédérale du Sup hors vagues 

Indicateurs de résultats 

→ Niveau, résultats et implication évalués à 

la fin de chaque année pour une 

reconduction dans la structure 

→ Niveau général attendu à l’issue de la 

formation au sein de la structure. 

- Accession Championnats fédéraux  

- Connaissances acquises en termes de règles de 

compétition. Connaissance de l’environnement de la 

compétition : parcours, météo, stratégie, maitrise du passage 

dans les vagues. Polyvalence Longue distance / Beach race / 

Sprint. 

- Comportement et implication de chaque sportif cadré par la 

signature d’une convention, comportant :  

*Assiduité et participation aux compétitions référencées. 

*Résultats sur ces épreuves de référence  

*Atteinte des objectifs sportifs 

*Attitude et engagements à tenir.  

Encadrement 

→ qualification, conditions d’intervention, … 

- Intervenants : cadres techniques fédéraux et/ou 

intervenants extérieurs : qualification minimum : 

- BE1 / BP permettant l’encadrement de la Race.  

- DE Sup (en construction).  

-Engagement dans la formation fédérale continue des 

entraîneurs. 

- Autres intervenants dans l’ensemble des paramètres de la 

performance.  

- Intervention Ethique sportive : Violence / Dopage /  

Volume d'entraînement 

→ nombre d’heures par semaine, nombre de 

semaines, … 

- 32 semaines ouvrables minimum 

- 4 à 6h hebdomadaires minimum en 2 à 3 créneaux. 

- Créneaux de PPG, piscine, skate, multi-activité, … 
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CONVENTIONS Structure associative fédérale associée. (Ligue, Comité, club)  

Engagement de la structure associative 

support (Club/Comité/Ligue) 

- Mise en œuvre des modalités de recrutement et choix des 

sportifs. 

- Mise en œuvre du dispositif, mise à disposition de 

l’encadrement qualifié. 

- Application des Directives Techniques 

- Participation à l’évaluation 

Installations 

→ spécifiques, générales, récupération, 

disponibilité, … 

- Moyens de déplacements sur les lieux de pratique.  

- Matériel d’identification et sécurité à l’eau. 

- Lieu de vie permettant : 

- Regroupements et réunions / Retour vidéo 

- Préparation physique et activités annexes 
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Modalité d’Accès - Evaluation sportive dans les différents paramètres de la 

performance. Classement fédéral national dans la catégorie 

et la discipline. Niveau attendu : finales championnats 

régionaux ; accession Open de France et Championnats 

nationaux.  

- Validation du niveau sportif requis pour candidater en pré-

filière. Polyvalence Vagues/ Race 

Tests physiques : endurance/Puissance, détente verticale, 

souplesse ; évaluation de la tactique en situation de 

compétition.  

Evaluation annuelle par l’ensemble des 

acteurs du projet 

 

Réunion annuelle bilan. 

Evaluation annuelle du projet pédagogique : 

- Atteinte des objectifs sportifs : accession et résultats 

championnats fédéraux . 

Mise en œuvre du suivi médical 

→ responsable, organisation, … 

- Aptitude médicale requise pour chaque élève avec absence 

de contre-indication à la pratique en compétition. 

- Surveillance médicale réglementaire selon protocole 

proposé par la Commission médicale fédérale (cf médecin de 

Ligues).   

- Sensibilisation à la lutte contre le dopage. 
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 Coordination de la structure : 

→ Identification des personnes 

ressources de l’Education Nationale et du 

mouvement sportif 

- Pilotage par la DTN  / le tissu associatif /: organes 

déconcentrés de la fédération, élus, techniciens, ETR/ETD. 

- Elaboration du Projet Pédagogique, 

- Identification des intervenants 

Mise en œuvre du projet et de l’évaluation.  
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Budget Prévisionnel et coût et tarification.  Equilibre budgétaire entre dépenses et recettes identifiées :  

Recettes : subvention, financement, cotisation, privés.  

Dépense : fonctionnement, encadrement, matériel.  

Cotisation : selon besoin.  
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Evaluation annuelle de la structure en 

termes d’organisation et de fonctionnement. 

Evaluation des publics 

Evaluation du fonctionnement, des évolutions en termes de 

qualités de prestation.  

- Indicateurs : volume de fonctionnement. 32 

semaines minimum par an, 6h hebdomadaire.  

Evaluation de la réussite sportive et scolaire : 

- Indicateurs : nombre d’accès à la structure ou au 

collectif de niveau supérieur.  
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d) Critères de mise en liste 
Discipline reconnue de Haut niveau : Stand Up Paddle race/surf 

Référence sigle :  
circuits et fédérations internationales :  

• ISA: International Surfing Association. 

• ESF: European Surfing Federation.  

• APP World tour : Ligue professionnelle de SUP / EuroTour : Tour continental 
 

Discipline Sup Surf/ Sup Race (reconnue de haut niveau) RHN3 
Epreuves :  

• SUP RACE : Longue distance – Technical Race – Sprint.  

• SUP SURF 

Critères d’entrée Critère Ministère Correspondance Epreuve de référence  

Liste ELITE Individuel Monde: 1 
Classé 1 Mondial ISA  

Classé 1 APP 
   

Liste SENIOR 
Individuel Monde 

Classé 2-3 Mondial ISA,  
Ranking Hommes : Top 3 APP,  
Ranking Femmes : Top 2 APP. 

Individuel Europe 
Classé 1 Eurosup ESF (les années sans mondial ISA) 

Ranking annuel EURO TOUR 1 à 3 men/women 

 

 Age de 
référence 

 Compétition de référence 

Liste 
RELEVE 

12 à 18 ans 

Individuel Monde 

Classés 1 à 6  Mondial ISA dans les catégories 
concernées (junior : moins de 19 ans). 

Ranking annuel APP 1 à 6 

Individuel Europe  

Classé 1 à 3 Eurosup ESF dans les catégories 
concernées (junior : moins de 19 ans). 

Ranking annuel EURO TOUR 1 à 6 

Par Equipe Europe 
Classés 1 à 2 Eurosup ESF (les années sans 
mondial ISA) 

18 à 30 ans Individuel Monde 
Ranking annuel APP: 5 à 7 et Euro Tour: 3 à 6 
hommes et femmes 

 

  Compétition de référence 

Liste COLLECTIFS 
NATIONAUX 

+ de 30 ans 

Classé Top 5 championnats  de France par catégorie 
d’âge (hors catégories master et plus). 

Classé Top 10 classement national par catégorie 
d’âge (hors catégories master et plus). 

 

 Age de référence Référence 

Liste Espoir 12 à 18 ans 
Classés Top 4 championnats de France par 
catégorie d’âge. 
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DISCIPLINES NON OLYMPIQUES : PARA SURF 

a) Organisation et structuration du haut niveau 
La Fédération Française de surf a la double délégation pour le Para surf et le Para surf adapté, ce qui 

la rend unique en France.  

La Fédération a délégué aux Associations Nationales le développement, la structuration et le 

fonctionnement de ses actions sociétales.  

- Handi Surf 

- Surf Insertion 

- Surf Santé 

Concernant le développement du para surf, elle est donc conventionnée avec l’Association Nationale 

Handi Surf pour développer la stratégie du Para surf.  

Cette discipline est reconnue de Haut niveau depuis 2022. C’est donc à partir du 1er janvier 2023 

qu’apparaitront les premiers para surfeurs sur les listes de sportifs de haut niveau (en fonctions des 

critères d’éligibilité et des performances réalisées dans l’année cf. critères de mise en liste).  

La Fédération, sa commission para surf, militent par ailleurs pour l’intégration du Para surf au 

programme des Jeux Paralympiques. Une situation favorable pourrait se présenter pour les JO de Los 

Angeles 2028.  

C’est le résultat de la mise en œuvre depuis 8 ans de l’organisation d’un championnat du monde Para 

surf ou Adaptive, auquel participe régulièrement l’Equipe de France. De nombreuses médailles ont 

validé le parcours de nos champions.  La France, ces techniciens et élus ont participé au modelage de 

cette épreuve, à l’identification des classifications ou classes de handicap, à la définition des critères 

spécifiques de jugement ou à l’homologation des supports utilisés. Sur le volet médical, la France a 

apporté sa participation via son médecin des EdF, et plus récemment, la validation d’un médecin 

classificateur français. 

La FF surf a depuis longtemps mis en place l’inclusion dans son championnat de France, impliquant le 

para surf et le para surf adapté.  

Aujourd’hui les épreuves nationales type Open de France « épreuves ouvertes aux athlètes 

internationaux » se sont développées, et les organes déconcentrés ont participé à cet élan en délivrant 

les titres territoriaux.  

La FFS s’appuie sur des clubs formateurs, qui se sont vu labellisés à travers la présence dans leurs 

rangs d’éducateurs formés à l’encadrement des personnes en situation de handicap.  

Cette formation, ce label, ces éducateurs sont le socle du développement de la pratique, de l’accueil de 

ses personnes avec des moyens et du matériel adapté, mis en place par l’Association Nationale Handi 

Surf.  

 

Mise en œuvre du projet Haut Niveau 

C’est naturellement que certaines de ces places fortes se sont vues proposer d’aller plus loin et de 

dévernir des Dispositif Régionaux d’entraînement. Un maillage territorial logique et cohérent doit 

permettre d’accompagner sur l’Olympiade une pratique de haut niveau, la recherche de nouveaux 

pratiquants et le développement d’un esprit compétitif et ambitieux. La dynamique est lancée à 

travers ce projet, qui doit permettre de faire émerger le haut niveau et la haute performance. Un 

cadre fédéral ESQ est identifié pilote du projet, accompagné par la DTN (managérat EdF).  
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b) Cahier des Charges Dispositifs Régionaux d’entraînements.  

DISPOSITIFS REGIONAUX D’ENTRAÎNEMENT (DRE) PARA SURF  

 ITEMS Indicateurs objectifs et observables 
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Objectif de formation sportive : 
→ Aborder les exigences sportives dans une 
perspective d’intégration d’une structure de 
la pré-filière surf (PPF) 
→ Favoriser le double projet 

 - Identification et labellisation des structures (selon cahier 
des charges), par la FFS/Commission Para surf.  
- Recherche de nouveaux pratiquants (lien avec les centres 
de rééducation et instituts d’éducation motrice du réseau 
Handi Surf) 
- Développement du maillage territorial autour de 
l’accompagnement des jeunes et des sportifs les plus 
performants. 
 - Poursuite de la formation initiale Handi Surf portée par les 
clubs labellisés Para surf. 
 - Détection des jeunes sportifs dans les différentes 
classifications.  
- Accompagnement à l’intégration en collectif nationaux et 
Equipes de France 
- Mise en œuvre du parcours citoyen et républicain 

Population 
→ nombre de sportifs minimum et maximum, 
qualité, genre, critères géographiques et 
sportifs de recrutement, … 

- Recrutement local à régional (selon maillage)  
- Sportifs identifiés et classifiés préparant l’accès aux 
championnats fédéraux départementaux, régionaux et 
nationaux et au programme d’accession, préparatoire aux 
Equipes Nationales 
- Nombre de sportifs par groupe limité et fonction de la 
classification et du handicap. Binôme et éducateurs diplômés 
et formés.  
- Mixité pour favoriser la pratique féminine. 
- Référencement sur le circuit départemental ou régional. 

Indicateurs de résultats 
→ Niveau, résultats et implication évalués à 
la fin de chaque année pour une 
reconduction dans la structure 
→ Niveau général attendu à l’issue de la 
formation au sein de la structure. 

- Accession Championnats fédéraux et épreuves fédérales. - 
Accession collectif national et Equipe de France.  
- Connaissances acquises en termes de règles de 
compétition et de jugement : critères et modalités de 
jugement : théorique et pratique. Connaissance de 
l’environnement de la compétition, via le module de formation 
de jeunes juges.   
*Assiduité et participation aux compétitions référencées. 
*Résultats sur ces épreuves de référence  
*Taux de renouvellement des publics.  

Encadrement 
→ qualification, conditions d’intervention, … 

- Intervenants : cadres techniques fédéraux et/ou 
intervenants extérieurs : qualification minimum : 

- BE1 / BP + BF spécialisation Handi Surf et Para Surf.  
-Engagement dans la formation fédérale continue des 
entraîneurs : BEC– BEF. 
- Binôme et éducateurs formés.  
- Autres intervenants dans l’ensemble des paramètres de la 
performance.  
- Intervention Ethique sportive : Violence / Dopage / …… 

Volume d'entraînement 
→ nombre d’heures par semaine, nombre de 
semaines, … 

- 32 semaines ouvrables 
- 4 à 6h hebdomadaires minimum en 2 à 3 créneaux. 
- Créneaux de PPG, piscine, skate, multi-activité, … 

CONVENTIONS Structure associative fédérale associée et labellisées. (Ligue, 
Comité, club)  

Engagement de la structure associative 
support (Club/Comité/Ligue) 

- Mise en œuvre du dispositif, mise à disposition de 
l’encadrement qualifié. Recrutement 
- Application des Directives Techniques 
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- Participation à l’évaluation 

Installations 
→ spécifiques, générales, récupération, 
disponibilité, … 

- Moyens de déplacements sur les lieux de pratique.  
- Moyens de déplacement pour accéder à l’eau (type 
hippocampe / Tire-à-l ’eau.  
- Matériel d’identification et sécurité à l’eau. 
- Lieu de vie permettant : 

- Regroupements et réunions / Retour vidéo 
- Préparation physique et activités annexes 
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Modalité d’Accès - Evaluation sportive dans les différents paramètres de la 
performance. Classement fédéral national dans la catégorie 
et la discipline. Niveau attendu : finales championnats 
fédéraux.  

Evaluation annuelle par l’ensemble des 
acteurs du projet 
 

Réunion annuelle bilan par les différents acteurs. 
Renouvellement de la labellisation du dispositif par la FFS / 
Commission Para Surf.  
Evaluation annuelle du projet pédagogique : 

- Atteinte des objectifs sportifs  

Mise en œuvre du suivi médical 
→ responsable, organisation, … 

- Aptitude médicale requise pour sportif, avec absence de 
contre-indication à la pratique du surf en compétition. 
- Classification selon handicap.  
- Surveillance médicale  
- Sensibilisation à la lutte contre le dopage. 
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 Coordination de la structure : 

→ Identification des personnes 
ressources de l’Education Nationale et du 
mouvement sportif 

- Pilotage par le tissu associatif : organes déconcentrés de la 
fédération, élus, techniciens, ETR/ETD. 
Evaluation du dispositif pour renouvellement de labellisation.  

- Elaboration du Projet Pédagogique, 
- Evaluation de l’action des intervenants 

Mise en œuvre du projet et de l’évaluation.  
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Budget Prévisionnel et coût et tarification.  Equilibre budgétaire entre dépenses et recettes identifiées :  
Recettes : subvention, financement, cotisation, privés.  
Dépense : fonctionnement, encadrement, matériel.  
Cotisation : selon besoin.  

E
v

a
lu

a
ti

o

n
 

Evaluation annuelle de la structure en 
termes d’organisation et de fonctionnement. 
Evaluation des publics 

Evaluation par la fédération et sa commission Para Surf du 
fonctionnement et des évolutions en termes de qualités de 
prestation.  

- Indicateurs : volume de fonctionnement. 32 
semaines par an, 6h hebdomadaire.  
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c) Cartographie des structures 
La cartographie des structures répond à l’obligation d’une présence conjointe :  

- D’une ou plusieurs structures labellisées Handi Surf, support du DRE.  

- De la présence d’éducateurs, encadrants et binômes formés et/ou diplômés.  

- De matériel adapté à la pratique para surf 

Le maillage territorial proposé répond à cette logique et à celle d’un maillage harmonieux impliquant 

l’ensemble des régions du surf en France, en métropole et dans les DOM.  

La présence de centre de rééducation fonctionnelle ou instituts d’éducation motrice permet un 

renouvellement des pratiquants, notamment auprès des plus jeunes.  

 

- "DRE Para Surf Guidel / Bretagne" 
- "DRE Para Surf Pays de Loire".  
- "DRE Para Surf Arcachon / Nord Nouvelle Aquitaine" 
- "DRE Para Surf Sud Nouvelle Aquitaine" 
- " DRE Para Surf Canet en Roussillon /Occitanie" 
- "DRE Para Surf Martinique et Guadeloupe 
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d) Critères de mise en liste 
 

Discipline reconnue de Haut niveau : Para surf 
Référence sigle :  
circuits et fédérations internationales :  

• ISA: International Surfing Association. 

• ESF: European Surfing Federation. Euro Para surf. 

• Compétitions internationales : US Adaptive Open, English adaptive surfing Open 

 

Discipline Para Surf (reconnue de haut niveau) RHN3 
Voir en Annexe les 9 classifications Hommes et Femmes 

Critères d’entrée Critère Ministère Correspondance Epreuve de référence  

Liste ELITE Individuel Monde: 1 Classé 1 Mondial ISA, 

   

Liste SENIOR 
Individuel Monde : 2 - 4 Classé 2-4 Mondial ISA, 

Individuel Europe : 1 
Classé 1 Euro Para surf ESF (les années sans 
mondial ISA) 

 

 Age de 
référence 

  
Compétition de référence 

Liste 
RELEVE 

12 à 18 ans 

Individuel Monde : 
Classés 4 à 6  Mondial ISA dans les catégories 
concernées 

Individuel Europe  Classé 2-4 Euro Para surf ESF 

Championnnats de France Classé 1 de sa classification 

18 à 30 ans Individuel Monde  
Classés 1 à 8  Mondial ISA dans les catégories 
concernées 

 

  Compétition de référence 

Liste COLLECTIFS 
NATIONAUX 

+ de 30 ans 
Champion et vice champion de France 

Vainqueur Open de France 

 

 Age de référence Référence 

 
Liste Espoir 

 

12 à 18 ans 

Champion et vice champion de France 
 

Vainqueur Open de France 
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ANNEXES 
➢ COMPOSITION D’EQUIPE ET PROGRAMME DE COMPETITIONS  

➢ ORGANIGRAMME DTN MISSIONS HAUT NIVEAU 

➢ ORGANIGRAMME FILIERE 

➢ INVENTAIRE DES STRUCTURES DU PROGRAMME d’ACCESSION : SSS/SES 

➢ FICHE SMR – EXAMENS ET QUESTIONNAIRES 

➢ CONVENTION CENTRES DE MEDECINE DU SPORT 

➢ CONVENTION SHN 
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ANNEXE 1 
 

ANNEXE : Composition des Equipes de France 
 
 

Mondial Surf Senior 
- 3 Hommes 
- 3 Femmes 

Mondial Surf Junior 
- 3 U18 // 3 U18 filles 
- 3 U16 // 3 U16 filles 

Mondial Para Surf 

CLASSIFICATIONS : 
- STAND 1 : 2 Hommes max// 2 Femmes max 
- STAND 2 : 2 Hommes max// 2 Femmes max 
- STAND 3 : 2 Hommes max// 2 Femmes max 
- SIT : 1 Open : Homme ou Femme 
- KNEE : 2 Hommes max// 2 Femmes max 
- PRONE 1 : 2 Hommes max// 2 Femmes max 
- PRONE 2 : 2 Hommes max// 2 Femmes max 
- VISUAL 1 : 2 Hommes max// 2 Femmes max 
- VISUAL 2 : 2 Hommes max// 2 Femmes max 

Mondial Longboard Senior 

- 2 Hommes 
- 1 Femme 
- 1 U18 
- 1 U18 fille 

Mondial Stand Up Senior 
 

- 2 hommes // 2 femmes Sup Race 
- 2 hommes // 2 Femmes Sup Surf 
- 1 U18 Homme // 1 U18 Femme Sup Race 
- 1 homme // 1 Femme Prône Paddle 

Euro Surf Senior 
- 3 Hommes // 3 Femmes Surf 
- 1 Homme // 1 Femme Longboard 

Euro Surf Junior 
- 3 U18 // 3 U18 Filles Surf 
- 3 U16 // 3 U16 Surf 
- 1 U18 Longboard // 1 U18 Fille Longboard  

Euro Stand Up 
 

- 2 Hommes // 2 Femmes Stand Up Race 
- 2 Hommes // 2 Femmes Stand Up Surf 

Euro Para Surf 

- Class. STAND 1 : 1 Homme / 1 Femme 
- Class. STAND 2 : 1 Homme / 1 Femme 
- Class. STAND 3 : 1 Homme / 1 Femme 
- Class. KNEE : 1 Homme / 1 Femme 
- Class. SIT : 1 Homme / 1 Femme 
- Class. PRONE 1 : 1 Homme / 1 Femme 
- Class. PRONE 2 : 1 Homme / 1 Femme 
- Class. VISUAL 1 : 1 Homme / 1 Femme 
- Class. VISUAL 2 : 1 Homme / 1 Femme 
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ANNEXE : Circuit Professionnel Coupe du Monde  

 

SURF 

Coupe du Monde ELITE : CT 

- 10 étapes Men & Women 
- Top 34 Men 
- Top 16 Women 
- Final Five 
- Cut à mi-circuit (5 épreuves) 

Coupe du monde Challenger Séries 
- Grade 10 
- Accession par quotas circuits continentaux.  
- Accession WCT au TOP 12 men et Top 6 Women 

Coupe du monde WQS 

- Grade 1 000 à 5 000 
- Circuit Continentaux 
- Accession Challenger Séries : TOP 10 Men et TOP 

8 women.  

Circuit Pro Junior U20 
- Circuit Continental U20 
- Finale mondiale pour Top 2 continental M&W.  

Gestion World Surf League 
Circuit CT fermé sur six mois.  
Dispositif de montée et descente.  
WCT : Classement final en fin d’année et délivrance des titres sur un TOP FIVE.  
 
 
 

LONGBOARD 

Coupe du Monde Longboard 
- Elite WLT 
- Qualification continentale LQS 

Gestion World Surf League 
Circuit continental qualificatif pour : 
2 épreuves Elite à 36 Men WLT et 18 women 
 
 

STAND UP PADDLE 
Coupe du Monde SUP APP 
 

 

Gestion APP 
Circuit continental EURO SUP qualificatif.  
 
 

PARA SURF 
Pas de circuit Pro 
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ANNEXE 2 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  

 

ORGANIGRAMME FILIERE de HAUT NIVEAU SURF 
DIRECTION TECHNIQUE NATIONALE SURF  

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Michel PLATEAU : DTN  
Stéphane CORBINIEN : Directeur de La Performance 
Serge LOUGAROT : CTN - Coordonnateur de la Filière 

Jean Robert VIGNES : CTN - Coordonnateur Technique de la Filière  
Mathieu CARPENTIER : Coordonnateur Filière DOM 

Programme d’Excellence sportive Programme d’accession au HN  

 
Pôle France SENIOR 

HOSSEGOR 
 

Coordination : Stéphane Corbinien CTN 
 

Entraîneurs :  
Fred Robin – contrat PO 

Hira TERIINATOOFA- contrat PO 
Alain RIOU (prestataire) 

PPG : Prestataires 
 

Médical : 
 Aymeric DEBOUYN + CERS : Kiné 

Thierry DURANTEL : médecin 
 

Salle skate Lycée de Biarritz 
Centre d’entraînement Banuelos. 

                     
Pôle Espoir Aquitaine 

Ligue NA de Surf 
Pier LOUSTAU 

Coordination : Serge LOUGAROT CTN 
Entraînement : cadre fédéral Aquitaine : 

Guillaume Billy 
Mutualisation des moyens et personnes 

avec le PFJ 
Médical :  

Thierry DURANTEL : médecin 
Kiné : 

 
PPG : Malou Gervais 

PM :  
Salle skate Lycée de Biarritz 

Centre d’entraînement Banuelos. 
 

 

 
Pôle Espoir Réunion 

Ligue Réunion de surf 
Éric SPARTON 

Coordination DTN : Mathieu CARPENTIER 
Entraînement : cadres fédéraux : Aurélien 

Meynieux 
 

Préparation physique : prestataire : Laury 
Grenier 

 
Médecin et Kiné de la Ligue 

 
Pôle Espoir Guadeloupe 

Ligue Guadeloupe de Surf 
Christa VETEAU 

- Coordination DTN : Mathieu 
CARPENTIER 

 
Entraînement : cadres fédéraux : Fabien 

Sibille, Kim Veteau, Pierre George   
 

Préparation physique : Romain 
Bernadoy. Aaron Djafri 

 
Médecin et Kiné CREPS 

 

Pôle France RELEVE Interne BIARRITZ 
Coordination : Serge LOUGAROT CTN 

Entraînement : Jean Robert VIGNES CTN 
 

Médical : 
Aymeric DEBOUYN: Kiné 

Thierry DURANTEL : médecin 
 

PPG : Malou GERVAIS 
MP : Olivier LEPRETRE 

 
Salle skate Lycée de Biarritz 

Centre d’entraînement Banuelos. 
 

Pôle France RELEVE Externe Hossegor 
Coordination : Serge LOUGAROT - CTN 

Entraînement :  
Thomas Oueld El MAALLEM 

Arnaud DARRIGADE 
 

Médical : 
Aymeric DEBOUYN: Kiné 

Thierry DURANTEL : médecin 
PPG : Malou GERVAIS 

Salle Hossegor 
 

 
Pôle Espoir Bretagne 

Ligue Bretagne de surf 
Didier TIRILLY 

- Coordination DTN: Mathieu CARPENTIER  
 

Entraînement : cadres fédéraux : Francis 
CHALEAT 

 
Préparation physique : prestataire : Jean 

Van de Velde 
 

Médecin et Kiné de la Ligue 

 
 

Pôle Espoir Martinique 
Ligue Martinique de surf 

Fred Calixte / Véronique FLAMAND (DR) 
- Coordination DTN :  Mathieu 

CARPENTIER 
 

Entraînement : cadres fédéraux : Jeremy 
BRASSET, Véronique FLAMAND DR 

 
Préparation physique : prestataire 

Médecin et Kiné CREPS 

 

METROPOLE 
 

DOM 
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ANNEXE 2 

 
25/04/2022 

 

ORGANIGRAMME HAUT NIVEAU 
 

• Michel PLATEAU : DTN 
o  En charge de la politique du haut niveau. PPF.  
o Sélectionneur 

• Stéphane CORBINIEN : Directeur de la Performance 
o En Charge de la mise en œuvre générale de la politique du haut niveau. 
o Coordination du Projet olympique et management des EN sur le CRE. 
o Collectif Senior/Elite et EdF Senior 
o Suivi Socio Professionnel. 

• Serge LOUGAROT : CTN 
o Coordination des Pôles France Relève (Interne/externe) et Pôle Espoir Nlle Aquitaine 
o Référent Haut Niveau Para Surf (manager des EdF) 
o Référent Haut Niveau Stand Up Paddle (manager des EdF) 

• Jean Robert VIGNES : CTN 
o Entraîneur du Pôle France RELEVE Interne 
o Coaching stage et EdF Jeunes 
o Référent Technique de la Filière  

• Mathieu CARPENTIER : CTN 
o Référent de la Filière d’accession au haut niveau  
o Coordination de la Filière DOM 
o Collectif Jeune - Edf et stages Jeune 

• Régis BLANCHARD : CTN 
o Coaching Para Surf et Stand Up Paddle.  
o Stages jeunes 

 
******************** 

 

• Frédéric ROBIN : Entraîneur National en contrat PO.  
o Coaching Senior/Elite projet olympique (en particulier zone Europe) & Circuit Pro 
o Entraîneur CRE 

• Hira TERIINATOOFA : Entraîneur National en contrat PO.  
o Coaching Senior/Elite projet olympique (en particulier zone Pacifique) & Circuit Pro 
o Entraîneur expert Tahiti.  

 
************************ 

 
Salariés :  

• Jeff MALLET : référent arbitrage.  

• Patrick FLORES : détection, détection Para surf. 

• Johann PONCET : ESQ Para surf 
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Prestataires :  
SURF 

• Alain RIOU : Collectif Senior/Elite et CRE – Coaching Circuit Pro 

• Thomas Oueld El MAALLEM : Pole France Externe – EdF et stages Surf Jeune.  

• Arnaud DARRIGADE : Pole France Externe – EdF et stages Surf Jeune. 

• Kim VETEAU : EdF et stages Surf Jeune. 
 
STAND UP PADDLE : 

• Vincent VERHOVEN : coaching Sup Surf et Sup Race 
 
PARASURF :  

• Julien CASTE : Coaching parasurf.  
 

********************** 
 
Médical / Para médical :  
*Médical :  

• Thierry DURANTEL : EdF Surf Open et Jeunes. Pôle France/Pôle Espoir Nelle Aquitaine 

• Pascal DEPAIRE : EdF Stand Up Paddle 

• Oliver COLOMBIE 

• Jessica BAUDRY : Classificatrice Para Surf 
 
*Para médical :  

• Thibaut PARAILLOUS : EdF Surf Open, EdF Olympique, CRE.  

• Aymeric DEBOUYN : EdF et Stage Surf JEUNE – Pôle France.  

• Edouard MANSON : EdF Parasurf.  
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ORGANIGRAMME HAUT NIVEAU PAR STRUCTURE 
 

 
Projet de Performance Fédéral (PPF) 

• Rédaction : M. Plateau – DTN / S. CORBINIEN : Dir. Perf.  
 

1° Programme d’Excellence Sportive :  

Pôle France SENIOR / Projet Olympique : 

• Coordination : S. CORBINIEN 
o Entraîneurs : Frédéric ROBIN / Hira TERIINATOOFA / Alain RIOU 
o Médical : Docteur DURANTEL 
o Kiné : Convention CERS Capbreton 

 
Pôle France RELEVE : 

• PF Interne :  
o Coordonnateur S. LOUGAROT 
o Entraîneur : JR VIGNES 
o Prépa Physique : Malou GERVAIS 
o Prépa mentale : Olivier LEPRETRE 
o PPG Piscine : Patrick LAFFARGUE 
o Médical : Docteur DURANTEL 
o Kiné : Aymeric DEBOUYN 

• PF Externe :  
o Coordination S. LOUGAROT 
o Entraîneurs : T. OUELD EL MAALLEM – A. DARRIGADE 
o Prépa Physique : Malou GERVAIS 
o PPG Piscine : Brice BENHADJ 
o Médical : Docteur DURANTEL 
o Kiné : Aymeric DEBOUYN 

 

2° Programme d’Accession au Haut Niveau 
Pôles Espoirs métropole : Bretagne, Nelle Aquitaine 
Pôles Espoirs DOM : Guadeloupe, Martinique, Réunion.  

• Coordination de la filière : S. LOUGAROT 

• Coordination Technique : JR VIGNES 

• Coordination DOM : Mathieu CARPENTIER 
(Voir organigramme structures) 
 

3° Stages et regroupement nationaux 

• Stage d’hiver d’entraînement : DTN + entraîneurs de la filière + prestataires identifiés dans 
la filière.  

• Stage d’été de détection : DTN + Entraîneurs de la filière et du réseau fédéral. 
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 ANNEXE 2 : Inventaire SSS/SES 

 

 

 

Région/dept 
Etablissement  Ville Responsable 

EN 
Structure 
fédérale 

Entraîneur 

OUTRE MER 

 
Martinique 

Collège  SSS Collège 
Beauséjour 

La Trinité M. PETIT-
FRERE 
Raymond 

Ligue 
Martinique 
de surf - V. 
Flamand 

Pierre 
Bourles  

Collège  SSS Collège 
Aimé 
Césaire 

Basse Pointe Mme 
PAHROSE   

Ligue 
Martinique 
de surf – V. 
Flamand 

Thomas 
Chevon 
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METROPOLE 

Normandie Collège 

SSS 
Collège 
Lucien 
Goubert 

Flamanville 
Patissier 
Laurent 

Cotentin 
Surf Club – 
Mr 
Latrouitte 
G. 
Lamoureux 

Benjamin 
Genay  

Bretagne 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Collège 

SSS 
Collège 
ND de la 
Clarté 

Perros Guirec 
Philippe 
FRELAUT 

Perroz Surf 
School 

Gurvan 
Even 

SSS 
Collège 
PRIVE STE 
JEANNE 
D'ARC 

CROZON 

Marc-Olivier 
POULIQUEN 

Centre 
Nautique de 
Crozon 
Morgat 

Benjamin 
Hamon 

SSS 
Collège 
Edouard 
Quéau 

PLOUDALMEZEAU 

Sandrine 
LANDRIEAU 

Sweetspot 

Gregory 
Closier et 
Yves-
Marie 
Lefourn 

SSS 
Collège 
Victoire 
Daubié 

PLOUZANÉ 
Olivier 
CHRIST 

Minou Surf 
School 

Thomas 
Simon et 
Julien Le 
Séhan 

SSS 
Collège 
Laënnec 

PONT L'ABBE 
Laurent 
JOUANNEAU 

29hood Surf 
Club 

Thomas 
Joncourt 

SSS 
Collège 
Ste Anne 

QUIBERON 
Vincent 
HINAULT 

Surfing 
Paradise 

Sylvain 
Millot 

SES 
Collège St 
Jean La 
Salle 

GUIDEL 
Benoit 
MICHEL 

West Surf 
Association 

Corentin 
Chateau 

 
 
Lycée 

SSS Lycée 
St Joseph-
Bossuet 

LANNION 
Christelle LE 
CORRE 

Perroz Surf 
School 

Gurvan 
Even 

SES Lycée 
Laënnec 

PONT L'ABBE Frédérique 
LE BERRE-
ALMAGRIDA 

ESB La 
Torche 

Bérenger 
Fontaine 
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Gironde 

Collège SSS Collège 
Jean 
Cocteau 

Lège Cap Ferret 
(SCP) 

N. Lahiteau Surf Club 
Presqu’ile – T. 
Fouchet 

Xavier 
Bernard 

Lycée SSS Lycée 
Simone 
Veil 

Lège cap ferret 
(scp) 

P. Larminach Surf Club 
Presqu’ile – T. 
Fouchet 

Xavier 
Bernard 

Collège SSS Collège 
Marie 
Bartette 

Arcachon Valérie 
Roumegoux 

USCBA Nicolas 
Padois 

 
Collège 

SSS Collège 
de Lacanau 

Lacanau Mireille 
Baron 
Lavergne 

Lacanau 
Surf Club – 
P. Chrzan 
R. Combet 

Nicolas 
Lesueur 

Collège SSS Collège 
d’Hourtin 

Hourtin Joël ARAKE Hourtin surf 
Club. M. Lull 

Alexandre 
Roche 

Landes Collège SES 
Collège J 
Rostand  

Capbreton Thomas 
Servat 

CD40 – X 
Duvignau 
M. Vayron 

Thomas 
Oueld El 
Maalem 

Pyrénées 
Atlantiques 

Collège SSS Collège 
J Rostand 

Biarritz Nadine 
Debauquesne 

CD64 – J 
Razin 
M. Portet 

Thierry 
VIDAL 

 
PDL 

 
Collège 

SSS Collège 
Pierre 
Garcie 
Ferrande 

St Gilles X de Vie Anne 
Leballeur 

Surfing St 
Gilles – J. 
Dubois 

Renaud 
Masson 

Lycée SSS Lycée 
Savary 

Mauléon des 
Sables 

Anthony 
Limoges 

Ligue PDL – 
P. Caduc 

Aurélien 
Pachoud  

 
Charente 

Collège SSS Collège 
les Salières 

île de Ré Brondeau 
Benjamin 

Surf Club 
rétais J Dion 

Marie 
des 
Grottes 

Lycée SSS Lycée 
Boucefranc 

Bourcefranc Vincent 
OTAL 

Surfari Aurélien 
Relat 
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ANNEXE 3 

 

 
 

SUIVI MEDICAL REGLEMENTAIRE DES POLES DE LA 

FFS 2021/2022 
Remplir les pages 3 à 10 avant la visite médicale et les présenter 

au médecin 
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ELEMENTS DE CADRAGE PROTOCOLE SMR 2021 – FF SURF 
 
Commission médicale du 12 Mars 2021. 

Surveillance médicale réglementaire des sportifs de haut niveau (SHN), Espoirs (SE) et sportifs des 
Collectifs nationaux de la fédération Française de Surf. 

 

• Loi n°2015-1541 du 27 novembre 2015 - art. 24 (V)  

• Article L231-6 du Code du Sport. 

• Arrêté du 13 Juin 2016 
Nature des examens médicaux pour les surfeurs de Haut Niveau, Espoirs et Collectifs Nationaux à 
partir du 1er novembre 2016. (Article A231-3 du code du sport) 
 

• Un examen médical réalisé par un médecin diplômé en médecine du sport comprenant : 

• Un examen clinique avec interrogatoire et examens physiques selon les recommandations de 
la société française de médecine de l’exercice et du sport : 

• Un bilan diététique et des conseils nutritionnels ; (questionnaire nutrition) 

• Un bilan psychologique visant à dépister des difficultés psychopathologiques pouvant être 
liées à la pratique sportive intensive. (questionnaire) 

• La recherche indirecte d’un état de surentraînement via un questionnaire élaboré selon les 
recommandations de la société française de médecine de l’exercice et du sport ; 

• Un électrocardiogramme de repos 
« A la demande du médecin du sport et sous sa responsabilité, les bilans psychologique et diététique 
mentionnés au 1° peuvent être effectués respectivement par un psychologue clinicien ou un 
diététicien.  
 
Examen complémentaire obligatoire (commission médicale fédérale) : ECG de repos. 
 
Périodicité de la surveillance médicale.  

• Dans les 2 mois qui suivent la 1ère inscription en liste.  

• Annuellement pour les inscriptions suivantes.  
 
Examen préalable à l’inscription en liste donc hors prise en charge fédérale :  

• Visite médicale.  

• Echographie cardiaque.  
 
Examens médicaux préconisés hors Surveillance médicale réglementaire donc hors prise en charge 
fédérale :  

- Examen ORL en particulier recherche d’exostose 
- Examen dermatologique pour tous et en particulier pour les sportifs des DOM 
- Examen dentaire 

 
La Commission médicale de la FF Surf.  
 
  

https://www.legifrance.gouv.fr/affichTexteArticle.do;jsessionid=B40BABFE63BB3508FD031D186DA2D544.tpdila07v_3?cidTexte=JORFTEXT000031535624&idArticle=LEGIARTI000031537629&dateTexte=20170509&categorieLien=id#LEGIARTI000031537629
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QUESTIONNAIRE PREALABLE AU SMR DES JEUNES SPORTIFS INSCRITS EN POLE 

OU LISTE MINISTERIELLE  

DOSSIER MÉDICAL CONFIDENTIEL : 

À remplir et signer par le sportif 
Document à conserver par le médecin examinateur- A remplir par les parents du mineur 

 
Nom : .....................................................................  Prénom : .............................................. 
Date de naissance : ...............................................  Sport pratiqué : ……………………       Pôle : 
Niveau scolaire :  
Médecin Traitant : ........................................................................ 
Niveau sportif (régional, national, titres…)  :…………………..…………………..… 
Combien effectuez-vous d’heures d’entraînement par semaine ? ................................ 
Mode de vie : …   Internat :   …………………………à domicile : ………………………………….. 
 
Avez-vous déjà un dossier médical dans une autre structure, si oui laquelle : 
Avez-vous déjà été opéré ? ............................................................................   non ....................... ı oui 
Précisez et si possible joindre les comptes rendus opératoires. 
Avez-vous déjà été hospitalisé pour traumatisme crânien .................................ı non..................... ı oui 
Perte de connaissance ...............................ı non.................. ı oui 
Épilepsie ...................................................ı non.................. ı oui 
Crise de tétanie ou spasmophilie................ı non.................. ı oui 
Avez-vous des troubles de la vue ? .............................................................. ı non ....................... ı oui 
Si oui, portez-vous des corrections : ....................................................... ı lunettes ................. ı lentilles 
Avez-vous eu des troubles de l’audition .......................................................................... non...............................ı oui 

Avez-vous eu des troubles de l’équilibre......................................................................... ı non..............................ı oui 

 
Avez-vous eu connaissance dans votre famille des évènements suivants : 
Accident ou maladie cardiaque ou vasculaire 

Survenue avant l’âge de 50 ans    Oui Non 
Mort subite survenue avant 50 ans 

(Y compris mort subite du nourrisson)   Oui Non 
Avez-vous déjà ressenti pendant ou après un effort les symptômes suivants : 

Malaise ou perte de connaissance    Oui Non 
Douleur thoracique     Oui Non 
Palpitations (cœur irrégulier)    Oui Non 
Fatigue ou essoufflement inhabituel  Oui Non 
Avez-vous : 
Une maladie cardiaque     Oui Non 
Une maladie des vaisseaux    Oui Non 
Été opéré du cœur ou des vaisseaux   Oui Non 
Un souffle cardiaque ou un trouble du rythme connu Oui Non 
Une hypertension artérielle Oui Non 
Un diabète      Oui Non 
Un cholestérol élevé     Oui Non 
Suivi un traitement régulier ces deux dernières années 
(Médicaments, compléments alimentaires ou autres)   Oui Non 
Une infection sérieuse dans le mois précédent   Oui Non 
Avez-vous déjà eu : 
- un électrocardiogramme ............................................................................ ı non ....................... ı oui 
- un échocardiogramme ............................................................................... ı non ....................... ı oui 
- une épreuve d’effort maximale .................................................................. ı non ....................... ı oui 
 
Avez-vous déjà eu ? 
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- des troubles de la coagulation ................................................................... ı non ...................... ı oui 
 
À quand remonte votre dernier bilan sanguin ? ............................................... (le joindre si possible) 
 
Fumez-vous ? ............................................................................................. ı non ....................... ı oui, 
Si oui, combien par jour ? .............................. Depuis combien de temps ? .............................. 

 
Avez-vous - des allergies respiratoires (rhume des foins, asthme) ı non ı oui 
- des allergies cutanées ................................................................................ ı non ....................... ı oui 
- des allergies à des médicaments ............................................................... ı non ....................... ı oui 
Si oui, lesquels .......................................................................................... 
Prenez-vous des traitements 
- pour l’allergie ? (si oui, lesquels) .............................................................. ı non ......................... ı oui 
- pour l’asthme ? (si oui, lesquels)............................................................... ı non ......................... ı oui 
Avez-vous des maladies ORL répétitives : angines, sinusites, otites.......... ı non ......................... ı oui 
Vos dents sont-elles en bon état ? (si possible, joindre votre dernier bilan dentaire)... ı non ....................... ı oui 
Avez-vous déjà eu ? 
- des problèmes vertébraux : ....................................................................... ı non ........................ ı oui 
- une anomalie radiologique : ..................................................................... ı non ......................... ı oui 
Avez-vous déjà eu : (précisez le lieu et quand) 
- une luxation articulaire ............................................................................. ı non ......................... ı oui 
- une ou des fractures................................................................................... ı non ....................... ı oui 
- une rupture tendineuse .............................................................................. ı non ....................... ı oui 
- des tendinites chroniques .......................................................................... ı non ....................... ı oui 
- des lésions musculaires ............................................................................. ı non ....................... ı oui 
- des entorses graves.................................................................................... ı non ....................... ı oui 
Prenez-vous des médicaments actuellement, .............................................. ı non ....................... ı oui 
Avez-vous pris par le passé des médicaments régulièrement ...................... ı non ....................... ı oui 
Avez-vous une maladie non citée ci-dessus ..................................................................  
Avez-vous eu les vaccinations suivantes : Tétanos polio non ı oui  Hépatite non ı oui   Autres, précisez : …… 

                                                            Date du vaccin antitétanique : ……………………….  
Avez-vous eu une sérologie HIV : ı non ..................... ı oui 
 
RENSEIGNEMENTS COMPLÉMENTAIRES CONCERNANT LES FEMMES. 
À quel âge avez-vous été réglée ? ................................................................................ 
Avez-vous un cycle régulier ? ........................................................    ........... ı non ........................ ı oui 
Avez-vous des périodes d’aménorrhée ? ...................................................... ı non ....................... ı oui 
Combien de grossesses avez-vous eu ?......................................................................... 
Prenez-vous un traitement hormonal ? ......................................................... ı non ....................... ı oui 
Prenez-vous une contraception orale ? ........................................................ ı non ....................... ı oui 
Consommez-vous régulièrement des produits laitiers ?................................ ı non ....................... ı oui 
Suivez-vous un régime alimentaire ?............................................................. ı non ....................... ı oui 
Avez-vous déjà eu des fractures de fatigue ? ............................................... ı non ....................... ı oui 
Dans votre famille, y a t’il des cas d’ostéoporose ?........................................ ı non ....................... ı oui 
Avez-vous une affection endocrinienne ?....................................................... ı non ....................... ı oui 
Si oui, laquelle ? ........................................................................................................... 
 
Combien effectuez-vous d’heures d’entraînement par semaine ? ................................ 
 

Je soussigné (parent ou tuteur pour les mineurs) certifie sur l’honneur l’exactitude des renseignements 
portés ci-dessus 
Nom : ------------------------------------------------------------------------------------- Date ------------------------------- 

Signature 
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BILAN DIETETIQUE : ENQUETE D’APPROCHE 
A remplir avant la visite médicale et à présenter au médecin 

 

La façon de se nourrir fait partie intégrante de la préparation de l’athlète  

et contribue directement à sa performance. 

Aliments = Energie 

 

Nom :            Sport :                                       Date de naissance :  
 

Taille :    Poids actuel :     Poids de forme optimal :  
 

HABITUDES ALIMENTAIRES 

Type d'alimentation : 

 variée    plutôt riche en féculents   plutôt riche en graisses  

 plutôt riche en protéines    végétarien   végétalien 

Appétit :   bon    moyen   irrégulier    mauvais  

Objectifs :  entretien     augmentation de la masse musculaire  

 prise de poids    amaigrissement 

 

Aversions et/ou allergies alimentaires ?       Oui   Non 

Si oui, lesquelles : ____________________________________________________________________  

 

Pathologies liées à l'alimentation ?        Oui   Non  

Si oui, lesquelles : ____________________________________________________________________  

 

Changement d'alimentation en fonction des objectifs sportifs ?    Oui   Non 

J'ai la sensation d'avoir perdu le contrôle de mon poids       Oui   Non  

Mon poids fluctue de plus de 6 kgs dans la saison       Oui   Non 

Je me trouve trop gros(se)       Oui   Non 

La nourriture me préoccupe en permanence       Oui   Non 

Régime antérieur ?           Oui   Non 

Régime en cours ?           Oui   Non 
 

 

 

 

LES REPAS : A QUELLE FREQUENCE PRENEZ-VOUS LES REPAS SUIVANTS ? 

Petit-déjeuner     Jamais   Tous les jours  Autre : 

Déjeuner      Jamais   Tous les jours   Autre : 

Dîner      Jamais   Tous les jours   Autre : 

Collation      Jamais   Tous les jours  Autre : 

       Matin   AM    Soir 

Détail des collations :  ________________________________________________________________  

Grignotage            Oui   Non 

 

HYDRATATION (COMBIEN BUVEZ-VOUS PAR JOUR) 

Eau plate, gazeuse, infusions          1/2 l    1 l.    + de 2 l. 

Boissons sucrées (sirop, sodas, jus de fruits)  1 verre   1 à 2 verres   + de 2 v 
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Boissons alcoolisées          1 verre   1 à 2 verres   + de 2 v 

Thé/Café (préciser)         <1 Tasse   1 à 3 Tasses   >3 T 

 

Vous buvez :    Pendant les repas   Entre les repas   Pendant l'entraînement

     

COMBIEN DE FOIS PAR JOUR MANGEZ-VOUS ? 

Lait/yaourts/fromage blanc/petits suisses    _____________________________________________  

Fromages secs    _____________________________________________________________________  

Crème dessert, flan    _________________________________________________________________  

Viandes/poissons/œufs/jambon    _______________________________________________________  

Féculents autres que le pain : pâtes, riz, pommes de terre, légumes secs    _________________  

Pain/biscottes/céréales    ______________________________________________________________  

Fruits    _____________________________________________________________________________  

Légumes crus ou cuits    ______________________________________________________________  

Avez-vous l'habitude de cuisiner "léger" (peu d'huile, de beurre, de crème)  Oui   Non 

 
 

 

COMBIEN DE FOIS PAR SEMAINE MANGEZ-VOUS ? 

 

Sucreries (bonbons, glaces, barres chocolatées...)     <=1   2 à 4   > 4 

Viennoiseries, pâtisseries        <=1   2 à 4   > 4 

Restauration rapide (sandwich, croque-monsieur, fast-food, quiches...)    

 <=1   2 à 4   > 4 

Charcuteries (saucisson, pâté...)       <=1   2 à 4   > 4 

Fritures, plats en sauce...        <=1   2 à 4   > 4 

 

 

PRENEZ-VOUS DES VITAMINES ET/OU ADDITIFS ? 

Vitamine C             

 Oui    Non 

 

Poly vitamines :                               

Prescription médicale : oui/non               Internet : oui/non 

 

Compléments alimentaires ?          

 Oui    Non 

Prescription médicale : oui/non               Internet : oui/non 
 

PENDANT LE SPORT 

Boissons 

Eau             Oui    Non 

Boissons sucrées           Oui    Non 

Boissons énergétiques          Oui    Non 

Aliments : (fruits, barres…)  __________________________________________________________  

_____________________________________________________________________________________  
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Nom :  

 

Enquête diététique 

 

AVIS DE L'EXAMINATEUR 
Présente un trouble du comportement alimentaire ?      Oui   Non 

Ce trouble nécessite-t-il un avis psychologique ?       Oui   Non 

Ce trouble nécessite-t-il un avis diététique ?       Oui   Non 

Ce trouble est-il compatible avec la poursuite en compétition ?    Oui   Non 

Commentaires : 

 

 

 

 

 

 

 

 

Identification et signature du praticien : 
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BILAN PSYCHOLOGIQUE : QUESTIONNAIRE DE DETECTION DE TROUBLES  
A remplir avant la visite médicale et à présenter au médecin 

Nom :   

Date de naissance :  
 

1. DIFFICULTES DE SOMMEIL 
oui 􀁻 non 􀁻 

(endormissement, réveil précoce, réveils nocturnes, somnolence) : 

2. TROUBLES DE L’ALIMENTATION 
oui 􀁻 non 􀁻 

(perte ou augmentation de l’appétit, excès boulimiques) 

3. DIFFICULTES DE MEMOIRE, DE CONCENTRATION, DE L’ATTENTION oui 􀁻 non 􀁻 

4. PRESENCE DE PEURS OU D’ANGOISSES SUFFISAMMENT 
oui 􀁻 non 􀁻 

IMPORTANTES POUR MODIFIER LE COMPORTEMENT : 

5. TROUBLES DE L’HUMEUR 
oui 􀁻 non 􀁻 

(tristesse, euphorie) : 

6. TROUBLES DES EMOTIONS 
oui 􀁻 non 􀁻 

(froideur affective, indifférence, hyperémotivité) 

7. EXISTENCE OU APPARITION D’UN COMPORTEMENT GÊNANT 
oui 􀁻 non 􀁻 

(agitation, irritabilité, impulsivité, TOC,…) : 

8. PRESENCE DE TROUBLES DE LA PERCEPTION (hallucinations) ET D’IDEES 
oui 􀁻 non 􀁻 

DELIRANTES :     

9. DIFFICULTES SOCIALES 
oui 􀁻 non 􀁻 

(famille, couple, groupe, rapport à l’entraîneur, scolarité, vie professionnelle) : 

10. TROUBLES DES DIFFERENTES FORMES D’EXPRESSION 
oui 􀁻 non 􀁻 

(communication orale, écrite, gestuelle) : 

11. PRISE DECLAREE DE SUBSTANCES PSYCHOACTIVES : 

 Alcool jamais 􀁻 occasionnelle 􀁻 régulière 􀁻 

 Tabac jamais 􀁻 occasionnelle 􀁻 régulière 􀁻 

 Cannabis et dérivés jamais 􀁻 occasionnelle 􀁻 régulière 􀁻 

 Amphétamines et dérivés jamais 􀁻 occasionnelle 􀁻 régulière 􀁻 

 Cocaïne et dérivés jamais 􀁻 occasionnelle 􀁻 régulière 􀁻 

 Héroïne et dérivés jamais 􀁻 occasionnelle 􀁻 régulière 􀁻 

12. SUIVI SUR LE PLAN EDUCATIF PSYCHOLOGIQUE OU PSYCHIATRIQUE: oui 􀁻 non 􀁻 

13. PRISE DE MEDICAMENTS PSYCHOTROPES : oui 􀁻 non 􀁻 

14. ANTECEDENTS FAMILIAUX PSYCHIATRIQUES : oui 􀁻 non 􀁻 

15- SOUHAITEZ-VOUS RENCONTRER UN(E) PSYCHOLOGUE DU SPORT ? oui 􀁻 non 􀁻 

 

 

EXAMEN 

Signal d'appel ?           Oui   Non 

Commentaires : 

 

EVALUATION PSYCHOLOGIQUE 

Le sportif présente une ou plusieurs difficultés psychologiques ?   Oui   Non 

Commentaires : 

 

 

Identification et signature du praticien : 
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QUESTIONNAIRE DE SURENTRAINEMENT DE LA SFMS ADAPTE A LA FFS 
A remplir avant la visite médicale et à présenter au médecin 

Nom : Prénom :   

Date de naissance :  

Y-a-t-il eu au cours du mois un évènement important ayant perturbé votre vie 

personnelle ou familiale ?      Oui   Non  

 

Nombre de oui :  ..............  

Nombre de non :  .............  
(Si plus de 12 à 15 oui, argument en faveur d'un état de surentraînement) 

 

 

QUESTIONNAIRE SURENTRAÎNEMENT OUI NON 

Ce dernier mois mon niveau de performance sportive ou mon état de forme a 

diminué 
  

Je fais des contre-performances   

Je me sens en état d’infériorité   

Mes gestes sportifs sont moins précis, moins habiles   

J’ai des crampes, courbatures, douleurs musculaires fréquentes   

Je prends moins de plaisir à mon activité sportive   

Les séances me paraissent trop rapprochées   

Je supporte moins bien mon entraînement, les séances sont difficiles   

Je me fatigue plus facilement, J’ai parfois des malaises ou des étourdissements   

Je me blesse facilement   

Mon cœur bat plus vite qu’avant au repos   

J’ai moins confiance en moi, Je m’irrite plus facilement   

J’ai les jambes lourdes   

J’ai plus de mal à me concentrer dans mon activité sportive   

Je me sens moins motivé, j’ai moins de volonté, moins de ténacité   

J’ai une baisse de rendement dans mon activité scolaire ou professionnelle   

Je dors moins bien OU plus qu’avant   

Je somnole et baille dans la journée   

Mon désir sexuel a diminué OU J'ai des troubles des règles   

J’ai une sensation de palpitations   

J’ai moins d’appétit qu’avant OU Je mange davantage   

J’ai une sensation de gorge serrée   

Je maigris OU Je grossis   

J’ai souvent des troubles digestifs   

Je suis pessimiste, j’ai des idées noires    

Je prends moins de plaisir à mes loisirs   

Je me sens nerveux, tendu, inquiet   

J’ai plus souvent mal à la gorge   

Je m’enrhume fréquemment   

Je me sens souvent fatigué   
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ETAT PHYSIQUE 

Mon état physique 

1 2 3 4 

Très mal                           Très bien 

Je me fatigue 

1 2 3 4 

Plus vite          Plus lentement 

 

Je récupère de mon état de fatigue 

1 2 3 4 

Plus lentement                           Plus vite 

 

Je me sens 

1 2 3 4 

Très anxieux          Très détendu 

 

J'ai la sensation que ma force musculaire a 

1 2 3 4 

Diminué                Augmenté 

 

J'ai la sensation que mon endurance a 

1 2 3 4 

Diminué                Augmenté 

 

DES DIFFICULTES ? 

Avez-vous eu des difficultés particulières de compréhension des questions ?    

 Oui   Non 

AVIS DE L'EXAMINATEUR 
Présente un état de surentrainement ?        Oui   Non 

Commentaires : 

 

 

 

 

 

Identification et signature du praticien : 
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EXAMEN CLINIQUE DANS LE CADRE DU SMR – FF SURF 
           

INTERROGATOIRE 
 

Date :  
Nom et prénom : 

Date de naissance : 

Adresse :  

Téléphone :  

Mail :    

Sports pratiqués/ niveau (derniers résultats) :  

 Activités : Entrainements (Spé/ PPG) : 

    autres :  

 

Antécédents médicaux :  -   

 Chir :   - 

 Traumato : - 

 Allergiques : - 

 Gynéco-obst:-   

 Familiaux : - 

Traitements :  

Vaccins :   

    

MDV : 

  

Derniers bilans : - MuscSquel :   

   - CardioVasc : 

   - Biologiques : 
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EXAMEN PHYSIQUE 
    

P: ;  T: ;  MG:  ; MM: ; H²O : ; MB (Métab de Base): 

Bilans : Psycho :  

  Diététique :    alcool : ;  tabac :  ; 

   Habitudes : hydratation :  

   alim :  quotidienne :   

   pré-compète :   

App.Loc.: SF: 

 Souplesse :  DDS/ Schobber: / ;  Flx IJ: °;   DDPA: ; 

  DTF:    Psoas: 

  Rachis : RC : RotD =<> Rot G (~ °); FLD =<> FLG (~ °) 

    RD : RotD =<> Rot G (~ °); FLD =<> FLG (~ °) 

 Bassin:  

  Rachis:    

 Mb Inf: axe/ ex podo ;  

   mobilité/ stabilité articulaires :  

   raideurs :  

   faiblesses :  

 Mb Sup:  mobilité/ stabilité articulaires : 

    testing iso coiffe artic : 

Neuro :    Cutané :    Pneumo :  ORL : 

Dtre :  suivi :  état BD :  occlusion : 

OPH: 

Cardio-Vasc :  SF/FDR: ; 

   Bilans antérieurs : 

 Bdc : ;  TA : / , ortho : /; 

 Test médico-sportif (RD) : P0: ;  P1: ;  P2 : ;      : 

     TA0: /;  TA1: ;  TA2: ; 

autres : Thyr, Uro-gynéco … : 

Conclusions : 

 Contre-indications : 

 Programmation 

 

ÉLECTROCARDIOGRAMME AU REPOS 
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ANNEXE 4 

CONVENTION 
FEDERATION FRANCAISE DE SURF / CENTRE AGREE POUR LA SURVEILLANCE MEDICALE 
REGLEMENTAIRE DES SPORTIFS DE HAUT NIVEAU, ESPOIRS et COLLECTIFS NATIONAUX 

 
• Loi n°2015-1541 du 27 novembre 2015 - art. 24 (V) visant à protéger les sportifs de haut niveau et 

professionnels et à sécuriser leur situation juridique et sociale.  

• Article L231-6 du Code du Sport relative à l’organisation de la surveillance médicale. 
• Arrêté du 13 Juin 2016 relatif à la surveillance médicale des sportifs de haut niveau, Espoirs et 

des collectifs nationaux.  
 

ENTRE 

La structure: …………………………. ……………………………………… 
Situé(e) à : ……………………………………………………………………………………………… 
Représenté(e) par : …………………………………………………………………………………… 
Agissant en qualité de : ……………………………………………………………………………… 
Agréé(e) pour assurer le suivi médical réglementaire des Sportifs de haut Niveau 
Médecin coordonnateur : …………………………………………………………………………… 
(Pôle :…………………………………………., et la ligue :……………………………………………..) 
 

ET 

 
La Fédération Française de SURF, 
association, dont le siège social est situé au : 123, boulevard de la Dune - 40150 HOSSEGOR 
représentée par : Monsieur Michel PLATEAU, agissant en qualité de : Directeur Technique National 
 
IL EST RAPPELE CE QUI SUIT 
Par l’Article L231-6 du Code du sport, les fédérations sportives délégataires assurent l'organisation de la 
surveillance médicale à laquelle sont soumis leurs licenciés inscrits sur la liste des sportifs de haut niveau 
mentionnée au premier alinéa de l'article L. 221-2.  
 

L’arrêté du 13 juin 2016  du ministre chargé des sports définit la nature et la périodicité des examens 
médicaux qui sont assurés dans le cadre de la surveillance médicale des SHN et fixe le cadre relatif à la mise 
en œuvre par la fédération, de la surveillance médicale des Sportifs Espoirs et des sportifs des Collectifs 
Nationaux.  
 
Le Directeur Technique National placé auprès de la FEDERATION veille à la bonne exécution de cette 
surveillance médicale, en collaboration avec le Médecin Fédéral élu, et le Médecin Coordonnateur du suivi 
médical pour la FF Surf. 
 
Il pourra s’appuyer localement sur les élus fédéraux régionaux, les cadres techniques fédéraux et d’état en 
charge de la coordination de la structure de haut niveau concernée, ainsi que sur le médecin fédéral 
régional, coordonnateur pour son comité ou sa ligue, de la surveillance médicale réglementaire.  

 
 

https://www.legifrance.gouv.fr/affichTexteArticle.do;jsessionid=B40BABFE63BB3508FD031D186DA2D544.tpdila07v_3?cidTexte=JORFTEXT000031535624&idArticle=LEGIARTI000031537629&dateTexte=20170509&categorieLien=id#LEGIARTI000031537629
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006071318&idArticle=LEGIARTI000006547582&dateTexte=&categorieLien=cid
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CECI ETANT RAPPELE, LES PARTIES CONVIENNENT CE QUI SUIT 
 
CHAPITRE I – OBJET DE LA CONVENTION 
 
L’objet de la convention est d’assurer la mise en œuvre de la Surveillance Médical Réglementaire par la 
Fédération Française de surf et ses structures affiliées. 

CHAPITRE II – PREROGATIVES DES PARTIES 

 
La Fédération Française de Surf s’engage : 

• A transmettre chaque année la liste à jour des Sportifs de Haut niveau, Espoir et collectifs nationaux 
inscrits sur les listes du Ministère des Sport. 

• A prendre en charge le montant des factures inhérentes aux frais de cette Surveillance Médicale 
Réglementaire, suivant le protocole validé par la commission médicale fédérale, sur présentation de 
facture, avant la fin de l’année civile. 

 
Le Centre de médecine du sport…………………………………. S’engage :  

• A mettre en œuvre le protocole de la surveillance médicale réglementaire et à respecter les 
modalités prévues par le code du sport et par la Fédération Française de surf: Nature et Périodicité 
des examens. 

• A transmettre au médecin fédéral les résultats des examens et un bilan annuel de l’action. 

Docteur Aurélie VILLEROT: Médecin Fédéral : aurelie.villerot@surfingfrance.com, copie à Michel 

Plateau : dtn@surfingfrance.com 
 

CHAPITRE III : RAPPEL REGLEMENTAIRE 
CODE DU SPORT 
Article L231-6 - Modifié par l’Arrêté du 13 juin 2016 

Les fédérations sportives délégataires assurent l'organisation de la surveillance médicale particulière à 
laquelle sont soumis leurs licenciés inscrits sur la liste des sportifs de haut niveau mentionnée au premier 
alinéa de l'article L. 221-2 du présent code ainsi que des licenciés inscrits dans le Projet de Performance 
Fédéral.  

Un arrêté des ministres chargés de la santé et des sports définit la nature et la périodicité des examens 
médicaux qui sont assurés dans le cadre de cette surveillance. Le cas échéant, les fédérations peuvent définir 
des examens médicaux adaptés à leur discipline sportive complémentaire au socle commun prévu à l’article 
A 231-3 du code du sport.  

Les résultats de ces examens sont mentionnés dans le livret prévu à l'article L. 231-7 du présent code.  

Cette surveillance médicale ne dispense pas les employeurs des sportifs professionnels titulaires d'un 
contrat de travail au titre du 3° de l'article L. 1242-2 du code du travail de satisfaire aux obligations qui leur 
incombent en application du titre IV du livre II du même code. 

 

******** 
 
L’Arrêté du 13 Juin 2016 sur le fondement de l’article L.231-6 du code du sport fixe la nature et la périodicité 
des examens médicaux des Sportifs de Haut Niveau.  
 
 
 

mailto:aurelie.villerot@surfingfrance.com
http://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do;jsessionid=AC043B823091B5E2486087E6469F9191.tpdjo08v_2?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006901195&dateTexte=&categorieLien=cid
http://www.legifrance.gouv.fr/affichTexte.do;jsessionid=AC043B823091B5E2486087E6469F9191.tpdjo08v_2?cidTexte=JORFTEXT000000433416&dateTexte=20040218
http://www.legifrance.gouv.fr/affichTexte.do;jsessionid=AC043B823091B5E2486087E6469F9191.tpdjo08v_2?cidTexte=JORFTEXT000000433416&dateTexte=20040218
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Par décision de la commission médicale de la Fédération Française de surf, en date du 10 Mars 2017, le 
même protocole sera appliqué aux Sportifs Espoirs et aux sportifs des Collectifs Nationaux, sans ajout 
d’examens médicaux supplémentaires, sauf examens préalables.  
Nature des examens médicaux (Article A231-3 du code du sport) 

• Un examen médical réalisé par un médecin diplômé en médecine du sport comprenant : 

• Un examen clinique avec interrogatoire et examens physiques selon les recommandations de la 
société française de médecine de l’exercice et du sport : 

• Un bilan diététique et des conseils nutritionnels - (questionnaire d’évaluation joint). 

• Un bilan psychologique visant à dépister des difficultés psychopathologiques pouvant être liées à la 
pratique sportive intensive – (questionnaire d’évaluation joint). 

• La recherche indirecte d’un état de surentraînement via un questionnaire élaboré selon les 
recommandations de la société française de médecine de l’exercice et du sport ; 

• Un électrocardiogramme de repos 
 
« A la demande du médecin du sport, après identification d’un besoin avéré, et sous sa responsabilité, les 
bilans psychologiques et diététiques mentionnés au 1° peuvent être effectués respectivement par un 
psychologue clinicien ou un diététicien.  
Examen obligatoire (commission médicale fédérale) : ECG de repos. 
 
Périodicité des examens.  
Les examens médicaux doivent être réalisés dans les 2 mois qui suivent la première inscription en liste Haut 
Niveau, Espoir ou Collectifs Nationaux, et annuellement pour les inscriptions suivantes.  
 

L’ensemble des examens cités ci-dessus sont pris en charge par convention par la fédération.  

 
Examen préalable à l’inscription en liste hors prise en charge fédérale. 

• Visite médical générale.  

• Echographie cardiaque.  
 
Examens médicaux préconisés hors Surveillance médicale réglementaire,  hors prise en charge fédérale:  

- Examen ORL en particulier recherche d’exostose 
- Examen dermatologique pour tous et en particulier pour les sportifs des DOM 
- Examen dentaire 

 

DUREE DE LA CONVENTION 
La présente convention est conclue pour la période olympique 2021 / 2024.  
 

Fait à …………………………………… Le …………………………………… 
 

LE CENTRE DE MEDECINE DU SPORT  

LE COMITE REGIONAL 
 

LE DTN : Michel PLATEAU 
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ANNEXE 4 
 
 
                 

 
 
 
 
 
La présente convention a été établie au regard notamment des textes suivants :  

- Le Code du sport, 

- La Charte du Sport de Haut Niveau, 

- Le Code mondial anti-dopage, 

- Les Chartes et Règlements de la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF, 

- La Circulaire n°2006-123 relative aux élèves, étudiants et personnels Sportifs de haut niveau et 
Sportifs Espoirs, 

- La Charte de Lutte contre l'homophobie, 

- La Charte relative à la prévention des violences sexuelles dans le sport, 

- La Charte olympique. 
 
Par la signature de cette convention, les Sportifs de haut niveau reconnaissent et approuvent ces textes (ci-
après le ou les « Sportif(s) » ou « Sportif(s) de haut niveau ») et s’engagent auprès de la FÉDÉRATION 
FRANÇAISE DE SURF à respecter les obligations souscrites par la présente convention (ci-après la 
« Fédération » ou la « FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF») 
 
 
Article 1 : Objet 
 
La présente convention a pour objet de déterminer les droits et obligations réciproques de la FÉDÉRATION 
FRANÇAISE DE SURF et de chacun des Sportifs de haut niveau de la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF. 
 
 
Article 2 : Durée 
 
La convention prend effet à la date de parution des listes ministérielles au journal officiel de la République 
Française pour une durée de 12 (douze) mois.  
 
Elle peut être prolongée au-delà si elle comporte une compétition internationale de référence plus tardive. 
 
Article 3 : Obligations des Sportifs 
 
Tout Sportif inscrit sur une liste nationale s’engage à respecter les principes et valeurs de la Charte du sport 
de Haut Niveau (annexe 1) et à se soumettre aux obligations prévues à la présente convention, ainsi qu’à 
celles résultant des règlements fédéraux et des usages. 
 
A défaut, le Sportif s'expose à des sanctions disciplinaires définies dans le Règlement Disciplinaire de la 
FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF. 
 
 

 
CONVENTION 

 SPORTIFS DE HAUT NIVEAU 2022 
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3.1 - Comportement des Sportifs 
 
Le Sportif s’engage : 
 
- à respecter les directives liées à la performance sportive transmises par le responsable désigné par la 
FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF , 
 
- à respecter la feuille de route établie par le Directeur Technique National,  
 
- à se soumettre à la réalisation des examens médicaux liés au suivi médical du Sportif prévus à l’article 7, 
 
- à s’efforcer d’observer en toutes circonstances un comportement exemplaire, fidèle à son engagement 
dans la communauté sportive et de nature à valoriser l’image de son sport et de son pays. Sont notamment 
interdits la consommation de produit illicite, le bizutage, ou plus généralement l'atteinte aux bonnes mœurs 
ou à l'image de l'Equipe de France.  
 
- à veiller à l'exécution de ses obligations à l'égard de son pays et de la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF. 
 
3.2 - Compétitions 
 
Le Sportif s’engage : 
 
- à respecter les règles et conditions de sélections internationales et des sélections des Equipes de France (ci-
après les « Sélections internationales »),   
 
- à honorer les sélections internationales pour lesquelles il est sélectionné pour représenter la France et s'y 
présenter dans un état de préparation sportive optimale. A défaut, et en l'absence de motif légitime, le 
Sportif s'expose à l'exclusion du collectif de préparation et à des sanctions pouvant aller jusqu'au retrait de 
la qualification de Sportif de haut niveau, 
 
- à respecter les règlements, les arbitres et les juges des compétitions auxquelles le Sportif participe, 
 
- à faire preuve de loyauté et de tolérance en toutes circonstances à l’égard de leurs partenaires et 
concurrents, 
 
- à participer prioritairement aux compétitions organisées sous l’égide ou avec l’agrément de la FÉDÉRATION 
FRANÇAISE DE SURF sauf dérogation accordée par la Direction Technique Nationale. 
 
3.3 - Communication 
 
Le Sportif doit observer en toutes circonstances un comportement et une communication exemplaires, 
fidèles à un engagement dans la recherche de l’excellence sportive et de nature à valoriser l’image de son 
sport, de sa fédération et de son pays.  
 
En cas d’empêchement du Sportif de participer à une action à laquelle il a été convoqué, il devra prévenir le 
DTN par voie écrite dans les meilleurs délais : au plus tard le jour précédent le début de l’action et justifier 
de son absence.  
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Si la cause de cet empêchement est d’ordre médical, le Sportif en informe également la Commission 
Médicale, auquel il transmet les pièces médicales qui valide ou non la recevabilité de la demande. Dans le 
cas d’un désaccord la Commission Médicale pourra demander des examens complémentaires. 

 
 
Article 4 : Obligations de la Fédération  
 
La FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF établit des sélections en vue d'assurer la meilleure participation 
nationale possible aux compétitions prévues dans la convention d'objectifs conclue avec l'État et qui répond 
aux priorités définies par la Commission Nationale du sport de haut niveau.  
 
Dans cette optique, elle s'engage à mettre en place les meilleures modalités de préparation et d'organisation 
possibles et à transmettre les informations relatives au programme et calendrier prévisionnel de l'Equipe de 
France aux Sportifs. 
 
Elle s’engage notamment : 
 
- assurer la surveillance médicale des Sportifs de haut niveau, 
 
- prendre en charge dans la mesure de ses moyens les frais occasionnés par la préparation et les 
déplacements des Equipes de France, 
 
- assurer un accompagnement des Sportifs tel que prévu par la présente Convention. 
 
Article 5 : Accompagnement du sportif  
 
5.1 - Aides d'Etat 
 
La FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF a le devoir de veiller à l'attribution équitable et cohérente des aides qui 
sont accordées au Sportif.  
 
En contrepartie, le Sportif doit communiquer à la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF la nature et le montant 
des concours publics qui lui sont individuellement accordés. 
 
Toutes ces informations demeurent confidentielles. 
 
5.2 - Suivi professionnel  
 
Le Sportif est responsable de la bonne conduite de sa carrière sportive et de la préparation de son avenir 
professionnel.  
 
La FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF rappelle qu’être Sportif peut permettre de :  
 

- Bénéficier de conditions particulières d'accès aux concours des fonctions publiques, 

- Bénéficier de conditions particulières d'accès à la formation d'éducateur sportif spécialiste Surf ; 

- D'être rémunéré au titre de la formation professionnelle, 

- Bénéficier d'aides personnalisées de la part de l'Etat, 

- Bénéficier d'aménagements de scolarité et d'études.  
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Afin de favoriser l'insertion professionnelle du Sportif, la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF peut contribuer à 
établir une convention d'insertion professionnelle (CIP).  
 
Le Sportif informera la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF de son programme de formation ou de son projet 
professionnel, et des difficultés éventuellement rencontrées. 
 
 
Article 6 : Santé 
 
6.1 - En application de l'article L 231-6 du code du sport, la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF assure 
l'organisation de la surveillance médicale de ses licenciés Sportifs de haut niveau.  
 
Par conséquent, le Sportif s'engage à respecter les règlements médicaux fédéraux et à se soumettre aux 
examens préventifs afin de préserver son intégrité physique. Il accepte par ailleurs de donner toute 
information utile concernant son état de santé au médecin désigné par la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF. 
 
6.2 - Le Sportif s'engage également à ne pas recourir à l'utilisation de substances ou de produits dopants. Il a 
l'obligation de se conformer aux dispositions du code mondial antidopage, et accepte tout contrôle entrant 
dans le cadre de ce code. Il est tenu de participer à la lutte contre le dopage et aux actions de prévention 
menées par l’Etat et le mouvement sportif.  
 
6.3 - Afin de procéder à un contrôle antidopage par voie sanguine sur un Sportif mineur, l'autorisation des 
parents ou du représentant légal devra avoir été obtenue. La signature de la présente convention par ces 
derniers vaut autorisation expresse de ces prélèvements. 
 
Tout manquement à ces obligations relatives à la santé du Sportif pourra être sanctionné notamment par 
l'invalidation de la sélection de l'intéressé en sélection internationale et Equipe de France ou par son retrait 
de la liste ministérielle le rattachant au sport de haut niveau. 
 
6.4 - La FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF doit s'assurer que le Sportif bénéficie d'un régime de protection 
sociale couvrant l'ensemble des risques sociaux à prendre en compte pendant la durée de la carrière 
sportive de haut niveau.  
 
En conséquence, le Sportif s’engage à communiquer à la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF toute information 
relative à son régime de protection sociale. En cas de difficulté, il doit en informer, par écrit, le DTN.  
 
Article 7 : Partenariat 
 
La FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF est délégataire d’une mission de service public et assure donc les 
sélections internationales et les Equipes de France.  
 
A ce titre, toute sélection d’un Sportif par la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF implique le respect des 
engagements de la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF notamment en termes de partenariat.  
 
Il convient également de préciser que les sélections internationales permettent au Sportif de faire croitre sa 
notoriété ainsi que ses possibilités partenariales. 
 
En conséquence, tout Sportif signataire de la présente convention s'engage : 
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7.1 - à signaler à la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF tout contrat individuel conclu avec un agent sportif ou 
toute personne agissant en représentation de ses intérêts durant la saison sportive ; 
 
7.2 - à promouvoir et représenter les partenaires de la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF en portant les 
équipements fournis affichant notamment leur marque ou signe distinctif, et en participant à toute action de 
relations publiques les concernant ; 
 
En conséquence, le Sportif, durant toute sélection par la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF : 
 

- assurera la promotion des partenaires par leurs déclarations orales ou écrites ; 
 
- s’interdira de participer directement ou indirectement à toutes actions promotionnelles relatives à 
un produit concurrent ; 
 
- ne devra pas porter l'image de sponsors concurrents à l'un des partenaires de la FÉDÉRATION 
FRANÇAISE DE SURF et, le cas échéant du Comité National Olympique durant les compétitions 
auxquelles il prendra part dans le cadre des sélections internationales et les Equipes de France. 
 

7.3 - à respecter le cahier des charges et les règlements des compétitions auxquelles il prendra part en 
matière de partenariat et de port des tenues des équipes ; 
 
7.4 - à se conformer aux cahiers des charges que la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF pourrait édicter en 
matière de partenariat et de port des tenues des équipes lors de sa participation aux compétitions. 
 
 
Article 8 : Sélection nationale – Equipe de France 
 
Afin de participer à certaines Compétitions sportives inscrites au calendrier international de la FÉDÉRATION 
FRANÇAISE DE SURF (Annexe 2), la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF pourra établir une sélection de sportifs 
composant les sélections internationales et les Equipes de France. 
 
Afin d’assurer la préservation de l’intérêt collectif les sélections internationales et les Equipes de France au 
profit desquelles la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF met ses moyens à disposition, un règlement spécifique 
définissant les principes et les règles propres à assurer la préservation de l’intérêt collectif, la réalisation des 
projets et des objectifs sportifs sera établi par la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF. Il fera partie intégrante 
de la présente des obligations souscrites par le Sportif au titre de la présente convention. 
 
Tout sportif sélectionné pour intégrer les sélections internationales et les Equipes de France s’engage à 
respecter les règlement et directives édictées par l’organisateur desdites compétitions, par les fédérations 
internationales et par la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF.  
 
Le Sportif s’engage à respecter et à faire respecter à son entourage et à ses partenaires lesdits règlements et 
directives liées à la Compétition sportive inscrite au calendrier international de la FÉDÉRATION FRANÇAISE 
DE SURF. 
 
Le non-respect de ces règlements et directives pourra faire l’objet de sanctions.  
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Article 9 : Sélection olympique – Equipe de France Olympique 
 
Dans le but d’une participation d’un athlète à la délégation olympique, la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF 
FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF propose une sélection d’athlètes au Comité National Olympique et Sportif 
Français qui gère la délégation olympique, en tant que représentant du Comité International Olympique.  
 
Afin d’assurer la préservation de l’intérêt collectif de la délégation olympique au profit de laquelle la 
FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF met ses moyens à disposition, un règlement spécifique définissant les 
principes et les règles propres à assurer la préservation de l’intérêt collectif, la réalisation des projets et des 
objectifs sportifs sera établi par la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF. Il fera partie intégrante de la présente 
des obligations souscrites par le Sportif au titre de la présente convention. 
 
Tout Sportif sélectionné pour intégrer la délégation olympique s’engage à respecter la Charte Olympique, les 
directives du CIO, du CNOSF, du Comité d’Organisation des Jeux Olympiques, de la fédération internationale 
de surf et de la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURFFÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF. 
 
Le Sportif s’engage à respecter et à faire respecter à son entourage et à ses partenaires, la Charte Olympique 
notamment pour les articles 40 à 50 ainsi qu’aux directives liées aux Jeux Olympiques.  
 
Le non-respect de la Charte Olympique et des directives liées aux Jeux Olympiques pourra faire l’objet de 
sanctions.  
 
Article 10 : Droit à l'image 
 
10.1 - Le Sportif dispose de droits relatifs à l'utilisation de son image personnelle. Notamment, chaque 
Sportif a le droit de s'opposer à tout enregistrement privé et demeure libre de commercialiser l'utilisation de 
son image personnelle, sous réserve des dispositions énoncées ci-après.  
 
10.2 - La FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF dispose quant à elle des droits exclusifs d'exploitation de l'image 
collective à l'occasion des activités sportives des Sélections internationales ainsi que pour la promotion de 

ces activités. 
 

Le Sportif autorise à titre gratuit la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF à enregistrer et utiliser son image et sa 
voix résultant de photographies et vidéos réalisées lors de compétitions sportives inscrites au calendrier 
national ou international de la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF listées en Annexe 2, de production et 
diffusion d’œuvres audiovisuelles.  
 
Ainsi par l’effet des présentes et en vertu de l’article 9 du Code civil, le Sportif consent à être filmé et 
photographié et autorise la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF à fixer son image et à la reproduire et/ou la 
représenter à des fins de communication, de production et diffusion d’œuvres audiovisuelles. 
 
Le Sportif autorise :  
 

- la fixation de son image dans le cadre des photographies et vidéos prises au cours desdites 
compétitions sportives nationales et internationales de la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF 
auxquelles il participe et la reproduction de son image  et de sa voix ainsi fixées par tous procédés 
techniques connus ou inconnus à ce jour (notamment graphique, photographique, numérique, etc.), 
sur tous supports utilisés par la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF, sur tous formats, pour un nombre 
illimité d’utilisations, en intégralité ou en partie, ensemble ou séparément, aux fins de 
communication, production et diffusion d’œuvres audiovisuelles ; 
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- L’exploitation de l’image et de la voix du Sportif pourra être réalisée par les modes d’exploitation et 
sur les supports suivants et ce sans que cette liste soit exhaustive : sur la plateforme My Coach, par 
télédiffusion par voie hertzienne, par réseaux câblés par satellite ; par tout moyen de 
communication électronique tels que le réseau Internet fixe et mobile ; par tout service de média à 
la demande (VOD ou assimilés, services de télévision de rattrapage) ; par tous réseaux de 
radiocommunication mobile, interactifs ou non ; par vidéogrammes (DVD, Blu-Ray Disc, etc.) ; dans 
tout programme multimédia interactif (encyclopédie, jeu, etc.) ; dans toutes salles de cinéma du 
circuit commercial ou non.  

 
Cette cession de droits est consentie pour le monde entier et pour une durée de 20 ans à compter de la date 
de signature du présent contrat.  
 
 
 
La FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF pourra céder à tout tiers de son choix la présente autorisation d’usage 
de l’image et de la voix du Sportif aux fins de l’exploitation de celles-ci et ce dans le respect des stipulations 
et de la finalité de la présente convention.  
 
La FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF s’engage à ne divulguer, en complément de l’image et de la voix du 
Sportif, que les seules informations personnelles la concernant strictement nécessaires à la bonne 
information du public.  
 
9.3 - Les organisateurs d'événements sont titulaires des droits d'exploitation des compétitions sportives et 
peuvent conclure toute convention de partenariat. Toutefois, ces contrats de partenariat ne peuvent 
empiéter sur les droits individuels des Sportifs et droits collectifs des Equipes définis par la Charte du sport 
de haut niveau et par le présent contrat. 
 
9.4 - Le Sportif ne peut opposer, à quiconque, un accord d'exclusivité de nature à entraver la liberté de 
l'information. 
 
Ces dispositions sont rappelées dans la Charte du sport de haut niveau. 
 
Article 11 : Conciliation 
 
En cas de désaccord dans l'interprétation et l'exécution de la présente convention, la FÉDÉRATION 
FRANÇAISE DE SURF et le Sportif ou son représentant légal cherchent au préalable un règlement amiable au 
litige qui les oppose, conformément à la procédure de conciliation suivante : 
 

- Les parties acceptent par avance de se rencontrer pour une conciliation en présence du Président de 
la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF, du Directeur Technique National, de l'athlète ou de son 
représentant légal, d'un représentant de l'athlète qu'il peut choisir parmi les sportifs inscrits en liste 
de haut niveau. 
 

- Lorsque l'une des deux parties souhaite résilier la convention de plein droit, la mise en œuvre de la 
procédure est déclenchée par l'envoi d'un courrier écrit adressé en recommandé avec accusé de 
réception à l'autre partie. Les parties prennent ensuite contact pour fixer la date de la rencontre afin 
de chercher une solution amiable au litige qui les oppose.  
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- La conciliation doit intervenir le plus rapidement possible et, au maximum, dans un délai de 21 jours 
à compter de la réception du courrier recommandé avec accusé de réception. Celle-ci devra être 
entérinée par écrit et signée par les deux parties.  
 

- Dans le cas où les parties ne peuvent aboutir à un règlement amiable entériné par écrit, tout 
différend, concernant l'interprétation et l'exécution de cette convention et de ses suites, est alors 
soumis aux tribunaux compétents devant la juridiction de DAX. 

 
 
 
 
 
 
FAIT A HOSSEGOR, EN DEUX EXEMPLAIRES ORIGINAUX, 
 
LE  
 
Pour la FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SURF   Pour le Sportif  
Le Président : Jacques LAJUNCOMME 
     

 
 
 
Le Directeur Technique National 
Michel PLATEAU 

 
 
 
 
 
 
 
 

 

  

 
 

 
 

  

  
 


